
L'hélicoptère du chef de l'Etat abattu à coups de fusil

Le pilote a été grièvement blessé
NICOSIE (AP). — Mgr Makarios, président de Chypre, est sorti indemne

dimanche matin d'un attentat perpétré contre son hélicoptère privé.
L appareil venait de décoller de la cour

du palais présidentiel , à Nicosie, lorsqu 'il
fut atteint de balles tirées du toit d'un
immeuble voisin. Le président n'a pas été
touché, mais le pilote a été ' grièvement
blessé au ventre.

En dépit de ses blessures, il a pu poser
l'hélicoptère sur une aire proche du palais.
Mgr Makarios et le pilote étaient seuls à
bord de l'appareil , un « Bell » à cinq pin-
ces qui porte de nombreuses traces de
balles sous la carlingue et sur le côté
droit. L'attentat s'est produit à 7 h 10
(6 h 10, heure suisse). Le président se ren-
dait au monastère de Mâcheras, à 50 km
nu sud-ouest de In capi tale ,  pour célébrer
un service anniversaire à la mémoire de
Grégoire Afxciitiou, chef adjoint de
l'EOKA, tué lors de la guerre d'indépen-
dance contre la Grande-Bretagne de 1955
à 1959.

A BORD D'UNE CAMIONNETTE
L'ambulance tardant à arriver, Mgr Ma-

karios a placé le pilote à bord d'une ca-
mionnette qui passait, aidé de quelques pas-
sants.

Il s'est rendu ensuite à l'hôpital où il
n attendu que les médecins conduisent le
blesse dans la salle d'opération.

Selon un communiqué officiel , M. Za-
churins Papndoyiannis est grièvement at-
teint , trois balles lui ayant perforé le ven-
tre. Les auteurs de l'attentat se sont en-
fuis par les toits, laissant derrière eux trois
fusils. Selon le porte-parole officiel, ils
étaient au moins trois. La Chambre des
députés cypriote devait se réunir en séan-
ce extraordinaire dimanche après-midi pour
étudier la situation. Dans le même temps,
les dirigeants du parti cypriote grec ont
publié une déc la ra t ion  dans laquelle ils
condamnent l'attentat et expriment leur
appui à Mgr Makarios.

AVERTISSEMENT
Selon le journal cypriote grec « Mah i »,

de nombreux policiers s'étaient rendus d' ur-

\près l'attentat , Mgr Makarios examine l'hélicoptère.
(Téléphoto AP)

genec au monastère dans la nuit à la
suite d'un coup de téléphone anonyme an-
nonçant une tentative d'assassinat contre
le président.

En dépit de cet avertissement publié par
le journal , la sécurité n 'avait pas été ren-
forcée à Nicosie autou r du palais.

Mgr Makarios est parti pour le mo-
nastère une heure après l'attentat, en
voiture cette fois.

L'ENOSIS
La police cypriote a arrêté quatre hom-

mes, apprend-on de sources dignes de foi.
Les quatre suspects vont être interro-

gés. De nouvelles arrestations devraient
avoir lieu sous peu.

On dément de même source que l'at-
tentat ait pu être commis par le « Front
national », groupe d'extrême droite inter-
dit , dont l'objectif est d'imposer par In
force, l'Enosis, l'union de Chypre à la
Grèce.

Chypre : Mgr Makarios
échappe à un attentat

Guatemala : le diplomate américain
a été libéré par ses ravisseurs

GUATEMALA (Reuter) . — Le diMloinntc américain Scan Holly, qui avait été enlevé ven-
dredi par des rebelles guatémaltèques pro-eas tristes, a été remis dimanche en liberté par
ses ravisseurs. M. Holly, 40 ans, qui occupe le poste d'attaché à l'ambassade des Etats-Unis,
a été ramené à la résidence de l'ambassadeur américain, M .  i\nthaniel Davis. L'organisation
révolutionnaire des forces armées rebelles ( F A  R) ,  qui a organisé l'enlèvement, avait menacé
de le tuer à 14 b 30, dimanche après-midi (21 h 30, heure suisse) si trois prisonniers
politiques n'étaient pas libérés par le gouvernement.

Comme elle le demandait , deux des trois dé-
tenus , José-Aguirré Monzon et Vidalina-Antonieta
Monzon , ont été remis samedi à l'ambassade du
Costa-Rica.

Mais le gouvernement a déclaré , dans la soirée
de samedi , qu 'il ignorait tout du sort du troisième,
Leonel del Cid. Un quatrième homme, dont les
a F A R > avaient exigé la libération , était déjà
sorti de prison.

On apprenait dimanche soir que Leone] del Cid
s'était réfugié dimanche matin à l'ambassade du
Costa-Rica.

Les trois jeunes gens devaient partir dans la
soirée pour Mexico.

D'après les renseignements parvenus au dépar-
tement d'Etat dimanche matin , M. Holly, déposé
par ses ravisseurs près d'une église, avait reçu
pour instructions cle leur part de ne pas se mani-
fester avant 6 h 30 locale. Il s'est rendu , après,
à son domicile .

Il a déclaré par la suite qu 'il n 'avait pas été
frappé pendant sa captivité.

Banquier enlevé
D'autre part , les forces armées rebelles ont

enlevé , vendredi , un avocat et banquier connu ,
M. Gabriel Biguria. La nouvelle a été connue
quelques heures après la libération , par ce même
groupe , de M. Sean Holly.

M. Biguria a été enlevé alors qu'il sortait
d'une réunion du conseil d'administration de la
banque a Agricole mercantil » dont il est l'un
des plus importants actionnaires.

M. Sean M. Holly,

le diplomate américain enlevé.

(Téléphoto AP)

SAVANTS ET VOYANTS
SE PENCHENT SUR LE
CAS DE P O U Z Z O L E S

Y AURA-T-IL UNE ÉRUPTION VOLCANIQUE ?

POUZZOLES (AP). — A Pouzzoles, les savants relèvent les graphiques des sismogra-
phes et les voyants sondent leurs boules de critat pour savoir si la ville qui repose sur un
lac de lave sera victime ou non d'une éruption volcanique. Jusqu'à présent, les savants ne se
sont pas prononcés. Quant aux voyants, l'un d'eux au moins conseille d'attendre le verdict
officiel avant de lancer des prédictions. Un beau soleil est revenu dimanche sur Pouzzoles.

Malgré l'angoisse et l'incertitude , la vie continue
bon gré mal gré à Pouzzoles, témoin cette fillette

faisant sa lessive

(Téléphoto AP)

Un beau soleil est revenu dimanche sur rouzzoles
ce qui a eu pour effet , après plusieurs jours de mau-
vais temps , de faire s'envoler quelques craintes.

Les touristes sont venus en masse à Pouzzoles ,
malB les habitants jusqu 'à présent sont plus réticents.

Pour la première fois depuis plusieurs jours , les
marchés ont rouvert ainsi que des bars et certaines
boutiques. Les pêcheurs sont repartis en mer avec
leurs barques et leurs filets. Dans les églises, on a
célébré la messe. On parle aussi de rouvrir aussi
quelques écoles fermées.

L'alerte avait été donnée au début de la semaine
passée quand les murs avaient commencé à se lézar-
der dans le quartier du port.

Aujourd'hui encore, plusieurs vulcanologues sont
sur place. Un confrère japonais , le professeur Izumi
Yokoyama, est venu les rejoindre dimanche.

Depuis le début de la semaine, aucune secousse n 'a
été ressentie par les six sismographes Installés en
ville.

Pour les voyants, les verdicts sont divers . « Je
pense que cette alarme est tout à fait injustifiée »,
a déclaré Giuseppelanigro , voyant de Toledo. ai Le
mieux est de garder un œil sur le Vésuve. La période
de repos du Vésuve touche à sa fin. »

M. Antonio Battista , en sa double qualité de maire
et de voyant de Montefredane, Bent des vibrations
anormales mais préfère attendre que les hommes de
sciences se prononcent d'abord. SI le nombre des
devins est important dans cette partie de l'Italie,
c'est qu 'ils sont du pays de Sibylle de dîmes qui
annonça la fondation de Rome.

LE TIERCE DE LA MODE

La haute couture française vient de lancer une grande offensive en Allemagne.
Pour assurer le succès de cette campagne , le < Comité français de l'élégance » s'est assuré
le concours de Miss Afrique du Sud , de Miss Chili et de Miss Norvège (de gauche à droite)

que nous voyons présente r des robes du soir à l'escal» ds Stuttgart..
(Téléphoto AP)

UN SÉRIEUX
AVERTISSEMENT

LES IDÉES ET LES FAITS

Parm i toutes les raisons avancées par M.
Celio, mercredi dernier devant le Conseil
des Etais, pour justifier le projet d'arrêté
urgent qui doit amener l'industrie d'expor-
tation à participer , elle aussi, à l'effort
commun pour freiner une expansion éco-
nomique trop rapide , il en est une dont
on ne saurait sous-estimer la valeur.

Le grand argentier qui s'exprimait —
il a pris grand soin de le rappeler —
au nom du Conseil fédéral unanime, a
montré que la surexpansion se révélait
d'autant plus dangereuse que le marché
du travail était plus resserré. En d'autres
termes, il est déraisonnable de vouloir aug-
menter la production dans une mesure qui
dépasse les possibilités qu'offre le réservoir
de la main-d'œuvre.

Sans doute , le mal serait bien moindre
s'il était loisible à nos entreprises de re-
cruter librement des ouvriers à l'étranger.
Mais nul n 'ignore qu'aujourd'hui déjà, l'ap-
port de l'immigration est considérable , si
considérable, même, que, d'une part , les
autorités doivent fixer des limites à cette
immigration et que, d'autre part , une par-
tie de l' opinion publique suisse s'inquiète
sérieusement de ce phénomène que l'on
nomme l'« emprise étrangère », ou la « pé-
nétration étrang ère excessive », faute d'un
meilleur terme pour traduire l'alémanique
- Ueberfreiiidung ».

On a senti naître peu à peu, dans cer-
taines régions du pays , un malaise, un
mécontentement , que d'habiles manœuvriers
ont su exploiter pour lancer cette entreprise
lourde de péril qui s'appelle « l'initiative
Schwarzenbach ».

On garde certes l'espoir de repousse r
cette offensive, mais d'ici au début de
juin , date à laquelle le peuple suisse de-
vra se prononcer sur ce malencontreux
projet constitutionnel, les chances d'un re-
jet croîtron t ou diminueront selon que
s'atténuera ou se renforce ra la menace
d'une inflation galopante à laquelle , M.
Celio a pu l'affirmer sans soulever de
véhémentes dénégations , certaines branches
de l'industrie d'exportation ont une large
part.

A' cet égard , rien n'est plus significa-
tif que le commentaire d'un grand journal
de la Suisse centrale, où l'on a pu lire :
« Le seul instrument vraiment efficace de
politique conjoncturelle serait un contre-
projet à l'initiative Schwarzenbach ! »

Que faut-il entendre par là ? Qu'on nous
propose de fixer dans la constitution des
règles permettant de limiter l'afflux de la
main-d'œuvre étrangère sans toutefois re-
courir aux méthodes draconiennes cle M.
Schwarzenbach.

Pour user d'une formule plus brutale ,
cela signifie : il faudra bien que l'industrie
main t i enne  un taux a expansion raisonnante
le jour où, après avoir asséché le marché
du travail dans le pays même, elle ne
pourra plus recruter librement les ouvriers
étrangers.

Voilà où des esprits qui ne sont nulle-
ment suspects ni de xénophobie, ni d'ani-
mosité contre les artisans de notre pros-
périté économique, doivent chercher une
solution au problème de l'inflation , en
désespoir de cause.

Il serait donc grand temps, comme l'a
demandé M. Biaise Clerc dans le « postu -
lat » qu 'il a développé, mercredi dernier,
devan t ses pairs, de réuq ir pour organiser
sur un terrain solide, la lutte contre la
surchauffe , tous ceux qui, au-delà du pro-
fit immédiat, ont le souci d'une évolution
économique équilibrée et aussi harmonieu-
se que possible.

Le simple fait que l'on puisse rêver d'un
succédané à l'initiative Schwarzenbach pour
contraindre certaines entreprises à « raison
garder » devrait être un sérieux avertisse-
ment.

Georges PERRIN

Trois fois de l'or pour Michèle Rubli
Le bonheur des skieurs fait le malheur des footballeurs

Jamais la neige n'aura si intimement lié footballeurs et skieurs qu 'en
cette période de début mars. SI pour les premiers, le championnat ne fut
qu 'une parodie (onze renvois sur quatorze rencontres), en revanche, pour
les seconds, les joutes nationales ont déroulé leur faste à Gstaad dans
des conditions d'enneigement excellentes. Pour les Neuchâtelois, ces cham-
pionnats suisses ont marqué l'avènement de Michèle Rubli ; elle s'est
octroyée trois des quatre titres en jeu : descente, slalom géant et combiné.
Chez les messieurs, Edmund Bruggmann a sauvé sa saison en enlevant
le slalom, alors que le champion du monde Bernard Russi a confirmé sa
supériorité en descente.

Pour leur part, les footballeurs ont mis à profit ce jour de repos (forcé)
pour... s'entraîner ! De Genève à Sion , en passant par Neuchâtel , les ren-
contres étaient placées sous le signe de l'amitié. Finalement, Michèle Rubli
(notre photo Keystone), le Servettien Hasanaglc et le Chaux-de-Fonnier
Matter (notre photo ASL) ont trouvé la neige glissante... à leur manière !

(Lire nos pages 18, 21, 23)
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Monsieur et Madame
Sandro MORELLI - ABRETTI ont la
joie d'annoncer la naissance de leur
fille

Sandra
le 5 mars 1970

Maternité Pourtalès - Neuchâtel
22, rue Pierre-de-Vingle - Neuchâtel

Le CLUB DE CURLING de NEUCHATEL SPORTS a le profond
chagrin de faire  part du décès de

Monsieur H.-G. ENGELBERTS
membre actif

Les obsèques auront  lieu dans l ' intimité en Hollande.
Le comité

Monsieur et Madame
René de RIBAUPIERRE - PERDOMO
ont la grande joie d'annoncer la nais-
sance de leur fille

Luisa
8 mars 1970

Maternité Pourtalès Nemours 10

La famille de

Monsieur Gaston RYSER
a la profonde douleur de faire part

de son décès suhit, survenu le 2,i fé-
vrier 1970, à Val-Barctte , comté d'Abêtie,
province de Québec (Canada).

Monsieur et Madame
Michel LOUTAN-BOTUTAT et leur fils
Olivier ont la grande joie d'annoncer
la naissance de

Pascal
le 8 mars 1970

Maternité des Ed.-de-Reynier 22
Cadolles, Neuchâtel Neuchâtel

BOUTIQUE ÂNTIGUA
Croix-du-Marché 2 Neuchâtel

L i q u i d a t i o n
à 50 % du prix de vente

Madame et Monsieur Rinaldo Campono-
vo-Audétat ;

Monsieur et Madame Pierre Campono-
vo-Miiller et leurs fils , Gino et Silvio,
à Hauterive ;

Les familles Audétat , Perrin , parentes et
alliées .

ont le chagrin de faire part du décès de

Madame Paul PERRIN
née Edith AUDÉTAT

leur 'chère sœur , belle-sœur , tante , parente
et amie, que Dieu a rappelée paisible-
ment à Lui, dans 82me année.

2000 Neuchâtel , le 8 mars 1970.
(Jolimont 6)

Veillez et priez , car vous ne sa-
vez ni le jour ni l'heure où le
Seigneur viendra.

Malth. 25 : 13.
L'incinération aura lieu mard i 10 mars.
Culte à la chapelle du crématoire , à

16 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du cime-

tière de Beauregard .
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

| Fr. 2.20 par millimètre de hauteur

A^%. La C.C.A.P.
SSÏ jgtg garantit l'aven ir
632 M de vos enfants
^OCAPBf Tél. (038) 5 49 92 Neuchâtel
^V^k W^ Agent général: Chs Robert

Monsieur Georges Perrin , à Serrières ;
Monsieur et Madame Paul Gonin à Re-

nens et leurs familles à Renens et à
Saint-Prex ; « . I t  ,« <*•¦»>• m . .

Monsieur et Madame Rodolphe Mill-
ier et leurs familles, à Ridera (Glaris) ;

Madame Elisa Ancel , à Lausanne ;
Mademoiselle Rosa Perrin , à Lausanne ;
Monsieur et Madame Léon Perrin , à

Lausanne, et leurs familles, à Lausanne,
ont le profond chagrin d'annoncer le

décès de

Madame Georges PERRIN
leur très chère épouse, sœur, belle-sœur ,
tante , cousine , parente et amie , que Dieu
a rappelée à Lui.

Serrières, le 7 mars 1970.
(Guillaume-Fare l 20)

Sois fidèle jusqu 'à la mort , et je
te donnerai la couronne de vie.

Apoc. 2 : 10.
L'incinération aura lieu mardi 10 mars

dans la plus stricte intimité.
Domicile mortuaire : pavillon du cime-

tière de Beauregard.
Prière de ne pas faire de visites

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Les Contemporains 1921 d'Auvernier ont
le pénible devoir de faire part du décès
de

Madame

Madeleine Giroud-Chavaillaz
mère de leur collègue Charles Chavaillaz.

L'ensevelissement, auquel nous assiste-
rons, aura heu mardi 10 mars, à 11 heu-
res, à Peseux.

Le comité de la Société de musique
« L'Avenir », d'Auvernier, a le pénible
devoir de faire part à ses membres du
décès de

Madame

Madeleine Giroud-Chavaillaz
mère de notre dévoué président Charles
Chavaillaz.

L'ensevelissement, auquel les membres
sont priés d'assister, aura lieu mardi
10 mars, à 11 heures, à Peseux.

Le tirage de la loterie romande a Serrières

Grâce aux trois tranches de la loterie
Suisse romande 1970, 65 millions de francs
pourront être versés aux œuvres d'entraide
et de bienfaisance. Mais la loterie a fait
encore d'autres heureux samedi , puisqu 'elle
tirait à Serrières les numéros gagnants.
Les autorités communales , ainsi que la fan-
tare a L Avenir • accueillirent les représen-
tants de la loterie. Ce 282me tirage , prési-
dé par Me Alfred Margot , réunissait les
représentants des cinq cantons romands qui
ont entendu un rapport détaillé sur les
trois tranches de 1970.

Les numéros se tcmiiiaiit par 6 gagnent
6 francs.

Les numéros se terminant par 4 gagnent
10 francs.

Les numéros se terminant par 30 et 97
gagnent 12 francs.

Les numéros se terminant par 941, 196,
636 et 846 gagnent 20 francs.

Les numéros se terminant par 390 et 112
gagnent 100 francs.

Les numéros suivants 336268, 328586,
355403, 263348, 286324, 324879, 294329,
313486, 290359, 376645, 326685, 281488,
347942, 280943, 315048, 317653, 316872,
296173, 380714, 304332, 368,998, 355564,
353288, 373765, 286149, 343508, 312813,
297898 gagnent 500 francs.

Les numéros suivants : 275461, 277946,
305078, 355798, 386128, 379020, 271121,
269996, 366640, 338185, 333696, 374791,
268952, 291157, 276757, 288058, 284916,
315155, 350245, 337518, 266716, 333300,
383467, 300407 et 379191 gagnent 1000 fr.

Le numéro 301682 gagne 100,000 francs.
Deux lots de consolation de 500 francs

sont attribués aux numéros 301681 et
301683.
(Seule la liste officielle du tirage fait foi.)

Collision en chaîne
à l'avenue des Alpes

Un automobiliste neuchâtelois , M. J. F.
M., montait , hier, l'avenue des Alpes. A la
hauteur du No 56, il freina pour éviter la
voiture neuchâteloise conduite par M. M. S.
qui descendait en présélection de gauche.
M. M. heurta la voiture de M. S. avec
le flanc gauche de son véhicule.

Deux voitures en stationnement , appar-
tenant à Mlle F. C. et à M. H. B., ont
été heurtées. Pas de blessé. Dégâts aux
quatre véhicules.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 4 mars. Dessarzin ,

Anoiik... .fille., de Jcap-D.aniel , dessinateur̂
architecte à Cortaillod , et de Marlyse, née
Germond.; Schreyer, Nicolas , fils de Ber-
nard-André , maçon à Cortaillod , et de
Christiane-Josette , née Paroz. 5. Sehmied ,
Bertrand-Etienne , fils de Léandre-Walther.
dessinateur en génil civil à , Cornaux , et
de Monique-Elisabeth , née Ruedin ; Hotz ,
Stéphanie-Ann e, fille d'Alain-André, employé
de commerce à Couvet , et de Raymonde-
Marie , née Magnin.

PUBLICATIONS DE MARIAGE. — 3
mars. Kast, Werner-Adolf , dessinateur à
Berne , précédemment à Neuchâtel , et Rech-
steiner , Heidi.Nelli , à Berne. 6. Barli , Pe-
ter , constructeur à Lyss, et Ramsaucr , Ma-
rianne, à Anet, précédemment à Neuchâ-
tel ; Mage , Patrick-Jean-Claude-Gérard , étu-
diant à Genève , et Stadler , Catherine-Fer-
nande , à Pregny-Chambésy ; Barthoulot ,
Armand-Arthur , instituteur à Auvernier , et
Guinand , Françoise , à Neuchâtel ; Râtz ,
Pierre-Ernest , artiste-peintre à Bâle , et Zehn-
der Catherine , à Neuchâtel ; Rickli , Jean-
Willy, ingénieur-technicien ETS à Neuchâ-
tel , et Graber , Rosmarie, à Thoune ; Fra-
gnière , Pierre-Alain , employé de commer-
ce, et Gygax , Anne-Marie, les deux à
Neuchâtel ; Auderset , Clovis , magasinier-li-
vreur à Neuchâtel , et Pittet , Elianne , à
Chez-le-Bart ; Besson , Reynald-Arnold , ré-
gleur , et Vcllone , Maria-Addolorata , les
deux à Neuchâtel.

MARIAGES CÉLÉBRÉS. — 6 mars.
Garcia , Jeronimo , ouvrie r de fabrique à
Neuchâtel , et Monteiro , Maria-Cacilda , à
Poseur ; Racine , Georges-Emile , chauffeur
de taxi , et Sandoz-Othcnin , Simone-Margue-
rite , les deux à Neuchâtel ; Audergon , Ar-
mand-Joseph , chauffeur de camions à Payer-
ne, et Glardon , Christiane-Josette , à Neu-
châtel ; Bcuchat , Marcel-Josy-Antoine , des-
sinateur à Neuchâtel , et Huber , Vercna ,
à Berne.

DÉCÈS. — 5 mars. Prin cc-dit-Ctottu
née Ritzmann , Jacqueline , née en 1930,
ouvrière de fabrique à Neuchâtel , épouse
de Ferdinand-Charles.

Brillante soirée de la SFG de Boudry
De notre correspondant :
La Société fédérale de gymnastique de

Boudry a organisé ses soirées annuelles.
La salle de spectacle a accueilli les deux
soirs un très nombreux public qui n 'est pas
rentré chez lui déçu. En effet , un pro-
gramme de choix avait été préparé par
les moniteurs et monitrices F. Graf , P.
Cochand, M. Boesch, G. Carcan i , J.-B.

Bays, R. Jost , G. Locatelli , M. Adamini. Les
pupilles et pup illettes ont présenté des bal-
lets et des numéros artisti ques de valeur.
Les actifs et dames actives ont également
montré leurs talents dans plusieurs disci-
plines et le public n 'a pas ménagé ses ap-
plaudis sements. C'était un plaisir de voir
la nouvelle section de pupillettes à l'artis-
tique . Les actifs ont également préser
les exercices qui leur a valu une brillante
deuxième place au récent concours can-
tonal à l'artistique qui s'est déroulé .
Peseux.

Comme de coutume, on attendait avec im-
patience la troisième partie du programme
de variétés uniquement monté par les mem-
bres de la société. Cette année , c'est sous
le titre de a Silence... on tourne » que
durant une demi-heure , le public a vécu
sous le charme de (a beauté, de la cou-
leur , de l'inédit , de la musique.

En début de soirée, le nouveau président
R. Maure r était fier de présenter la sec-
tion. 150 • personnes occupaient le plateau .
Le président a remercié toutes les per-
sonnes qui se dévouant chaque année pour
monter ces magnifiques soirées. Il a re-
mercié également les autorités communales.

Il serait malheureux d'oublier de rele-
ver que l'originale toile de fond de la der-
nière partie avait été brossée par G. Kae-
ser et R. Jost , que les numéros étaient
présentés de façon fort originale par R.
Richard et que F. Graf avait choisi pour
tout le spectacle une musique appropriée ,
comme c'est son habitude.

Tout s'est terminé par un bal conduit
par l'orchestre Jean Fontaine.

Réunion
extraordinaire
des sociétés

LA BÉROCHE

Les présidents des sociétés membres
de l'Association des sociétés bérochales
(A.S.B.) se sont réunis en séance ex-
traordinaires. Outre diverses questions
administratives vite liquidées, il faut
relever l'admission au sein de l'A.S.B.
d'une dix-huitième société , le Club cie
tennis-ping-pong de Saint-Aubin.

Le comité directeur, formé de MM.
Burkhardt , Kummer et Huguenin, qui
avait été nommé pour trois ans par la
S.F.G. Helvetia , passe maintenant eni
main du groupement des Eclaireurs.
Le nouveau président de l'A.S.B. est M.
Jaéques Devenoges ; il sera assisté du
Dr Robert de Wyss et d'une troisième
personne à designer ultérieurement.

Un nuire point important était sou-
mis à l'attention des délégués : l'amé-
nagement cle l'ancien chantier naval
récemment acquis par la commune cle
Saint-Aubin-Sauges . La commission
d'études chargée de faire des proposi-
tions au Conseil général, présidée par
M. Jean Bornand, a tenu à prendre
l'avis des sociétés sportives, culturelles,
d'entraide et d'utilité publique et à
élargir ainsi le débat. Les délégués ont
procédé à une visite des lieux. Etant
donné l'état relativement vétusté du
bâtiment , il n 'est pas possible cle l'amé-
nager en salle de gymnastique; ce pro-
blème devra être résolu dans le cadre
de l'agrandissement du collège pri-
maire. L'avis unanime des présidents
des sociétés de l'A.S.B. est d'ut i l iser
ce bâtiment comme salle pour ker-
messes, bals, soirées, matches au loto ,;
etc. Les membres de la commission
d'études ont assisté à la visite et ont .
orienté les délégués cle l'A.S.B. sur:
leurs travaux .

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel , 7 mars 1970.

Température : moyenne : — 0,7 ; min. :
— 5,3 ; max. : 2,4. Baromètre : moyenne :
718,2. Vent dominant : direction : ouest ,
dès 8 h 30 sud-oues t ; force : modéré.
Etat du ciel : couvert , très , nuageux de
12 à 13 h , neige dès 21 h 30.

8 mars 1970. — Température : moyenne :
1.3 ; min. : — 1,3 ; max. : 5,7. Baromètre :
moyenne : 714,6. Eau tombée : 10,1 mm.
Vent dominant : direction : sud-ouest ; de
8 à 14 h, ouest , ensuite nord-ouest ; force :
modéré. Etat du ciel : couvert , légèrement
nuageux de 11 heures à 15 h 30. Clair le
soir. Neige jusqu 'à 1 h 30, et de 4 h 15
à 7 h 30.

Niveau du lac, 7 mars 1970 à 5 h : 429.31
Niveau du lac, 8 mars 1970 à 5 h : 429.29

Prévisions du temps. — Nord des Alpes,
Valais , nord et centre des Grisons : le ciel
sera encore souvent très nuageux et des
chutes de neige pourront encore se pro-
duire localement. Toutefois , de belles cclair-
cies se développeront , surtout sur le Pla-
teau. En plaine , ' la température sera com-
prise entre — 3 et — 8 degrés la nuit , entre
— 1 et -f- 4 cet après-midi. Les vents , mo-
dérés en montagne , s'orienteront progres-
sivement au secteur ouest.

RICHARD COIFFURE fait savoir qu 'il
ne possède plus la vitrine de perruques
à la rue Concert, pour cause de cessa-
tion de bail , mais que la vente continue
au salon , 11, rue de l'Hôpital , immeu-
ble Bally. ¦ Un choix en provenance
de Londres et de Paris est attendu pour
la semaine de Pâques. Nouveaux styles ,
nouvelles teintes , bref , tout est nouveau.
Richard Coiffure vous réserve de nom-
breux avantages et surprises pour la
Quinzaine commerciale de N e u c h â t e l .

Hait blessés à Cornaux et à Lignières
dont deux sont dans un état grave

LA COUTE, TOUJOURS...

La voiture qui reçui le choc de plein fouet.
Deux violentes collisions se sont pro-

duites hier dans deux villages du Vi-
gnoble. L'après-midi, trois personnes
ont été blessées dans un choc frontal
à Lignières. Le soir à 19 h 25, un
autre accident avait de plus graves con-
séquences. Malgré le froid vif et la
neige, il faut rechercher d'autres cau -
ses dans les deux cas : la vitesse ina-
daptée semble être à l'origine de ce
triste bilan.

A Cornaux ; un jeune homme de
Brimneii , âgé de 24 ans. M., Armin
Inglin, circulait de Saint-Biaise en di-
rection de Cressier. La route était sè-
che et l' automobiliste roulait à envi-
ront 120 km h selon certains témoi-
gnages. Peu avant la fabrique Decker,
dans un virage à droite, le conducteur
se trouva en présence de deux voitures
circulant dans le même sens à allure
réduite. II freina et perdit la maîtrise
de son véhicule qui dérapa pour des
raisons encore inconnues, mais que
l'enquête en cours permettra peut-être
d'établir, et percuta avec son flanc ar-
rière droit une automobile conduite par
M. Robert Faugère, âgé de 25 ans
et domicilié au Landeron qui arrivait
en sens inverse, roulant normalement
à droite. Le choc fut très violent et
si la voiture de M. Faugère resta
bloquée sur place dans l'axe de sa
trajectoire, il n'en fut pas de même
pour celle de M. Inglin qui heurta
un rempart de neige, traversa la chaus-
sée et s'immobilisa dans un champ.

Cinq personnes ont été blessées et
transportées à l'hôpital des Cadolles :
il s'agit de M. Robert Faugère qui
souffre d'une commotion, de sa femme
Myriam, âgée de 21 ans, qui est at-

teinte de profondes plaies au visage et
de blessures à la cage thoracique et
de fractures probables aux jambes. Dans
la seconde voiture, on devait retirer
deux blessés : M. Manfrcd Suess, âgé
de 21 ans, domicilié à Aebikon, qui
souffre de lésions internes et M. Jost

L'automobile de M. Armin Inglin.
(Avipress - J.-P. Baillod)

Imbacli , âgé de 19 ans, se plaignant
de violentes douleurs dans le dos. Un
cinquième passager a été commotionné ,
mais a pu regagner son domicile.

Les deux véhicules sont démolis. La
gendarmerie de Saint-Biaise a procédé
au constat.

• A LIGNIÈRES : un automobi-
liste, M. Roland Bourquin arrivait du
Landeron, roulant parfaitement à droite.
Une automobile zuricoise, conduite par
M. Kurt Spaehni, qui s'était entraîné
peu avant sur la piste de Lignières, sur-
vint tout à coup en sens inverse. Le
véhicule fut déporté à droite dans un
virage et vint emboutir l'avant de la
voiture de M. Bourquin. Trois personnes
ont été blessées. M. Bourquin souffre
de douleurs dans le dos. Il a pu rega-
gner son domicile, mais sa femme Irène
et sa fille Fabienne sont hospitalisées
aux Cadolles. Les deux voitures sont
hors d'usage.

Ces deux accidents ont fait huit bles-
sés. Deux sont dans un état grave :
Mme Myriam Faugère et surtout
M. Manfred Suess, dont les blessures
internes inspirent quelque crainte aux
médecins. Automobilistes, un conseil !
La neige a pratiquement disparu de
la plupart des routes. Une chaussée
sèche vous incite naturellement à accé-
lérer mais prenez garde ! Votre véhi-
cule est encore équipé de pneus d'hi-
ver qui n'offrent pas sur une chaussée
sèche la sécurité des pneus d'été. Pour
reprendre le rythme de conduite normal,
il faut encore attendre quelques semai-
nes. Votre sécurité en dépend. Celle
des autres surtout !

(Le.)

t
Le cœur d' une maman est un

trésor que Dieu ne donne qu 'une
fois.

Madame et Monsieur Louis Vuil lcmin-
Giroud à Saint-Biaise , leurs enfants et pe-
ti ts-enfants à Fribourg ;

Madame Marie-Thérèse Notari-Chavail-
laz. ses enfants et petits-enfants à Lugano
et Locarno ;

Madame Lily Leder-Chavaillaz , à Luga-
no ;

Mademoiselle Cécile Chavaillaz à Pe-
seux ;

Monsieur et Madame Charles Chavail-
laz-Eggs à Auve rnier , leurs enfants et pe-
tits-enfants à Uster ;

Madame Odette Berner-Chavaillaz , Lau-
rence et François au Locle ;

Monsieur et Madame Arthur Sigrist-
Berger et famille , à Serrières ;

Les familles Giroud à Saint-Ondras
(France), Cardinaux à Saint-Avil (Francel,
Giroud à la Roche (Fribourg). Fleury et
Jaquet à Lausanne , Berger à Avry-sur-
Matran , Bourgeat à Saint-Claude (France),
Blanc à Belmon-Tramonet (France),

les familles parentes et alliées ,
ont la grande douleur de faire part du

décès de
Madame

Madeleine Giroud-Chavaillaz
leur très chère et regrettée maman, grand-
maman , arrière-grand-maman , sœur , belle-
sœur , tante , grand-tante , cousine , parente
et amie, enlevée à leur tendre affection ,
après de longues souffrances courageuse-
ment supportées , à l'âge de 77 ans , munie
des saints sacrements de l'Eglise.

Peseux, le 7 mars 1970.
(Rue des Granges 16)

Maman chérie , que ton repos soit
doux comme ton cœur fut bon.

L'ensevelissement aura lieu mardi 10 mars
à 11 heures.

Messe de sépulture en l'église catholique
de Peseux à 10 heures.

R.I.P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Demeure tranquille et confiant en
l'Eternel et attends-toi à Lui.

Ps. 37 :7.
Que ton repos soit doux comme

ton i cœur fut bon , chère maman et
grand-maman.

Monsieur et Madame Emile Oppliger-
Barben , les Petites-Crosettes, leurs en-
fants et petite-fille ;

Mademoiselle Hélène Oppliger , les Epla-
tures-Grises ;

Madame et Monsieu r Fritz Oberli-Oppli-
-ger, la.. Chaux-de-FondSj leurs enfants et
petits-enfants ;

Madame et Monsieur Paul Blanc-Oppli-
. g££, les„Bulleŝ Jeurs._ enfîuits „ç,t rjj etite-

fille ;
Monsieur et Madame André Oppliger-

Leuba et leur fils, les Petites-Crosettes ;
les enfants, petits-enfants et arrière-petits-

enfants de feu Emile Geiser-Gyger ;
les enfants, petits-enfants et arrière-petits-

enfants de feu Jean Oppliger-Maurer ,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès de

Madame Fritz OPPLIGER
née Lina GEISER

leur chère et regrettée maman, belle-
maman , grand-maman , arrière-grand-maman ,
sœur , belle-sœur, tante , cousine, parente
et amie, enlevée à leur tendre affection ,
vendredi , dans sa 84me année.

La Chaux-de-Fonds, le 6 mars 1970.
L'incinération a lieu lundi 9 mars.
Culte au crématoire , à 16 heures.
Départ du domicile , à 15 h 30.
Domicile mortuaire : les Eplatures-

G lises 14.
Selon le désir de la défunte ,

le deuil ne sera pas porté
Le présent avis tient lieu

de lettre de faire part

Monsieur et Madame Kunrat de Wurstenv
berger ;

Monsieur et Madame Pierre Lardy ;
Mademoiselle Anne de Wurstemberger :
Messieurs Bernard et Charles de Wurstcm

berger ;
Mademoiselle Antoinette Lardy ;
Monsieur Philippe Lardy ;
Mademoiselle Hilda Lardy ;
Madame Jacques de Saussure, ses en-

fants , petits-enfants et arrière-petits-enfants ;
les enfants , petits-enfants et arrière-petits-

enfants de feu Monsieur et Madame Claude
de Perrot ;

les enfants et petits-enfants de feu Mon-
sieur et Madame Charles L.E. Lardy ;

Madame Persedona de Fellenberg ;
les enfants et petits-enfants de feu Mon-

sieur et Madame Bernard de Chambrier ;
les familles Lardy, de Perrot, Léo, Ver-

nes, de Bonstetten , Flinsch , de Frisching,
de Chambrier , Courvoisier et alliées,

ont l'honneur de faire part de la perte
douloureuse qu 'ils viennent d'éprouver en
la personne cle

Monsieur Etienne LARDY
ministre plénipotentiaire

leur père, beau-père , grand-père, frère,
beau-frère , oncle, cousin et parent, décédé
le 6 mars 1970, dans sa 84me année.

2022 Bevaix (Châtillon), le 6 mars 1970.
Culte à l'église de Bevaix , le lundi

9 mars , à 14 heures.
Les honneurs seront rendus à la sortie

de l'église.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

ENGES

Lors de sa première séance de l'année ,
la Société de tir a pris position au sujet
de la fermeture ou du maintien du stand
de tir. A l'unanimité les membres se sont
prononcés pour la seconde solution , car il
est indiscutable que la suppression de la
ligne de tir entraînerait très rapidement la
dissolution de la société locale dont l'ac-
tivité a toujours été profitable. Il est donc
hors de doute que le Conseil général rati-
fiera ce choix très prochainement; en don-
nant au Conseil communal le feu vert
pour veiller à l'exécution rapide des tra-
vaux exigés par les dispositions fédérales.
En matière de sécurité , dispositions qui
avaient amené l'officier fédéral de tir à
ordonner la fermeture du stand en septem-
bre dernier.

Fermeture ou maintien
du stand de tir ?

Gerbes mortuaires, couronnes
Confection soignée

FLEURS ROBERT DURNER
Place Pury 5 36 07 — Maladière 5 32 30

BEVAIX

Le groupe cations lourds 42, com-'
mandé par le major Jean-Michel Zaugg,
rie Bevaix , a pris son drapeau h Fruti-
gen en présence du cdt. div . mont. 10,
le colonel d iv i s ionna i re  Lattlon , du cdt ,
rgl. inf .  11, le It-colonel Maurice Cosan-
cley, cle Lausanne , et des autor i tés  c ivi -
les régionales.

Prise de drapeau

. '.•,' - . ./
COLOMBIER

(c) La paroisse réformée a tenu son as-
semblée générale dimanche à la salle du
conseil général. Cette assemblée a été sui-
vie d'une causerie de M. J.-P. Zurcher
sur son travail au dispensaire de N'Gomo
au Gabon. Des diapositives ont permis au
public de mieux connaître ce champ de
travail et de mesurer la tâche de ceux
qui y consacrent leurs forces et leur
temps.

•* Vie de paroisse 
^

AUVERNIER

(sp) Un camp de ski a été organisé
à l'intention des élèves dii degré moyen
au col de Soud , au-dessus de Villars.
Cette expérience, déjà tentée l'année der-
nière s'était révélée positive en tous points.
C'est pourquoi les organisateurs ont décidé
de la renouveler. Cette année encore, mal-
gré la saison avancée, les enfants jouis-
sent de conditions d'enneigement excellentes.

Les élèves d'Auvernier
s'en donnent à cœur joie...

Â̂/a^CAMce^

Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon.

Madame Lucienne Bonjour , à Paris , et
ses enfants ;

Monsieur et Madame Claude Brossard-
Bonjour et leurs enfants, à Paris ;

Monsieur et Madame Charles Lustig-
Bonjour et leur fille , à Paris ;

Madame Madelaine Merlo , à Neuchâtel ,
et ses enfants ;

Monsieur et Madame Jean-Pierre Merlo
et leurs enfan 's , à Waldenburg ;

Monsieur et Madame René Mentha-Mer -
lo et leurs enfants , en France ;

Monsieur Gustave Berner , à Boudry,
ainsi que les familles parentes et alliées ,
ont le chagrin de faire part du décès de

Madame Suzanne BERNER
leur très chère maman, grand-maman,
arrière-grand-maman , sœur, tante, cousine,
parente et amie, enlevée à leur tendre
affection , à l'âge de 83 ans, après une
longue maladie supportée avec courage.

Neuchâtel , le 7 mars 1970.
(Parcs 155)

L'incinération aura lieu mardi 10 mars.
Culte à la chapelle du crémato ire , à

14 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du cime-

tière de Beauregard .
Cet avis tient lieu de lettre de faire part



Recyclage : la Journée des
commandants sapeurs ¦ pompiers

Exercice pratique dans les rues de Neuchâtel : pour une meilleure collaboration des corps de sapeurs-pomp iers
avec les centres de secours.

En perpétuelle évolut ion , techni quement
et tactiquement , la lutte contre le feu et
l' cpandage ries hydrocarbures exige des
cadres un recyclage périodique. Là aussi ,
le pompier rie papa n 'a plus aucune uti-
lité. L'accélération du temps l' a vite re-
légué à l' arrière-plan. Déjà , les feux eux-
mêmes ont évolué , prenant souvent , s'il
s'ag it d'hydrocarbures , l' aspect cie catas-
trophes , parfois dramatiques. Une foule
rie produits nouveaux, dangereux parce que
hautement inflammables , sont apparus de-
puis vingt ans. Les connait-on vraiment
tous ?

La journée annuelle des commandants
sapeurs-pompiers permet précisément aux
chefs de corps et à leurs adjoints d'être
constamment au courant des nouvelles
techniques , des organisations mises en pla-
ce dans le canton pour une lutte toujours
plus efficace contre le feu el les catas-
trophes. Samedi . 102 commandants et ad-
joints et 14 instructe urs se sont recyclés ,
à Neuchâtel. Ils représentaient les 62 corps
de sapeurs-pompiers du canton.

Au travail en salle a succédé , toujours
sous la direction du major René Haber-
saat , directeur des cours cantonaux , quel-
ques exercices d'application pratique dan;
divers quartiers de la ville. Ces exercices
avaient pour thème la collaboration plus
poussée des corps de sapeurs-pompiers avec
les centres de secours. Au cours de ses
exposés, le major Habersaat a annoncé
notamment  que, dans quelques mois , tous
les appels téléphoni ques feu au No 18
aboutiront , pour le réseau téléphonique
038 (des Verrières-Vaumarcus à la Neu-
fevillc). au poste permanent cle la police
locale de Neuchâtel.

Cette modification — l' ancien système
faisait about i r  tous les appels au 18 à
la centrale des téléphones qui se char-
geait , avec tous les aléas que cela com-
porte , d'alarmer les commandants — a
été conçue dans un souci d'efficacité. Dans
le réseau 039 (la Chaux-de-Fonds - le
Locle), le nouveau système est en place.

Cette journée , à laquelle participa le
président de la Fédération des sapeurs-
pompier s neuchâtelois , M. Max Haller , rie
Fontainemclon , a fait revivre les grands
moments du 50mc anniversaire de cette
fédération. On n 'a pas oublié le succès
du cortè ge sur les Jeunes rives et au col-
lège de la Promenade : cinq mille per-
sonnes étaient là par un temps splcndidc.
Présenté par le capitaine Willy Zwalen , de
Saint-Biaise, commenté par le major Ha-
bersaat , ce film , en couleur et sonore ,
d' une durée de vingt- trois  minutes , est

(Avipress - J.-P. Bail lod )

l' œuvre du Ciné-club amateur de Neuchâ-
tel.

Quelques très brèves allocutions ont émail-
lé le déjeuner du Terminu s : MM. Gaston
Rod, premier secrétaire du département
cantonal des travaux publics , Jean-Claude
Duvanel , directeur de la police du feu
de Neuchâtel , son homologue chaux-dc-fon-
nier , M. Broillcl , et Henri Perriard. di-
recteur de la Chambre cantonale d'assuran-
ce tint pu dire la valeur  de telles jour-
nées.

G. Mt

La section suisse du Conseil de l artisanat
mondial est née à Neuchâtel, au Palais DuPeyrou

La branche suisse du « World Crafls
Council > (WCC) — en français le Con-
seil rie l' artisanat mondial —¦ a vu le jour
officiellement samedi matin dans le salon
du Rotary, au palais DuPeyrou. Il n 'y
avait aucun Neuchâtelois autour du ber-
ceau et c'est une sympathique Genevoise ,

Au Musée d'archéologie, M. Philipp Mayor salue ses hôtes d'un jour.
(Avipress - J.-P. Baillod .'

Mme Rose-Marie Eggmann , qui accueill i t
la vingtaine rie personne s que l'événement
avait déplacées au chef-lieu.

La nouvelle section , forte d'une septan-
taine de membres — artistes , artisans , di-
recteurs de musées, architectes : les porte s
du CAM sont grandes ouvertes et l' on y

échange des idées, des informations , on
voyage beaucoup dans les 66 pays mem-
bres affiliés à l'Unesco — s'est donné des
statuts ' au cours de cette assemblée , une
présidente déjà nommée et un comité de
treize membres. Déjà la section suisse, pe-
tite mais vigou reuse, s'est mise au tra-
vail pou r donner à la participation hel-
vétique à la première exposition mondiale
de l'artisanat , à Hambourg en 1973, un
caractère d' avant-garde. Né à New-York il
y a huit ans, le Conseil de l'artisanat mon-
dial a son siège légal à Genève tandis
que Bruxelles abrite le secrétarait euro-
péen et New-York le siège administratif .

Au Musée d'archéologie , les autorités
locales, représentées par M . Philippe Mayor ,
conseiller communal , ont reçu les congres-
sistes, leur ont offert le vin d'honneur ,
après que l'archéologue cantonal , M. Egg-
lof , eut fait les honneurs de ses salles.
L'après-midi , la nouvelle section alla au
Musée d'ethnographie pour clore son as-
semblée constitutive.

G. Mt

Des hôtes de marque au Free Jazz Club
Grâce à l'excellent quinte! de Ray-

mond Court, Parker et Dizzy n 'étaien t
pas loin, samedi soir, au Free Jazz
Club. Bien sûr, l'angoisse de l'un et la
cohérence de l'autre faisaien t parfois dé-
faut , mais l'esprit y était. Un esprit qui
soufflait for t , très fort même, et que
la batterie ne manquait pas de relan-
cer lorsque le besoin s'en faisait sentir.

Le quintet se compose de : Raymon d
Court (trompette), Benevitch A rtmund
(contrebassiste), Peter Candiotto (sax
alto), Jean Blond (paino) et Alain Pe-
titmermet (batterie).

Grâce à une technique instrumentale
très poussée, et un sens de l'harmonie
sans fail le , ces cinq musiciens peuvent

s exprimer en toute liberté dans le dé-
licat langage qu 'est celui du « bop » et
du « hard-bop ». Une cohésion parf aite,
des exposés fu l gurants , des départs de
chorus pris sur les chapeaux de roue et
une batterie menée à un train d' enfer
caractérisent cette for mation d' authenti-
ques ja zzmen. La musique qui s 'en dé-
gage est nerveuse, musclée, empreinte
d' une joie de vivre communicative , d' où
l'humour n'est pas exclu (c f .  certains
soli de contrebasse).

Cela « carburait » donc, ferme samedi
soir, et les nombreux amateurs de ja zz
modern e n'eurent qu 'à se féliciter de
la venue à Neuchâtel d' un quintet de
cette classe. JBW

«La ville dont le prince est un enfant»
AU THÉÂTRE, UNE AMITIE' PARTICULIÈRE À LA MODE DE MONTHERLANT :¦ « c ; n - ,

«La Ville dont le prince est un en-
fan t  » est le sommet du théâtre de
Montherlant , sa pièce la p lus pure , la
plus émouvante, la plus profonde. Elle
a été donnée à Neuchâtel par les Galas
Karsenty-Herbert, dans une mise en scè-
ne de Jean Meyer avec décors d'Olivier
Girard.

L'intrigue se passe dans un collège
catholique, au début du siècle. Le pe-
tit Serge Souplier, 14 ans, est un gar-
çon paresseux, indocile, indiscipliné , mais
très innocent encore dans sa perversité
naissante. Il dit de lui-même avec fier-
té : « Je suis un enfant difficile ! » C'est
pour ce petit être charmant que l'abbé
de Pradts s'éprend d' une passion dévo-
rante qui se dissimule sous les dehors
d' une af fect ion patern elle et d' une bien-
veillance chrétienne.

UN PACTE SCELLE DE S A N G
Mais à tout moment , l' abbé de Pradts

se trahit. Il fait  venir le petit Soup lier
dans son cabinet à toute heure, en prin-
cipe pour l 'éduquer et lui faire la mo-
rale, en réalité pour le sonder et jouir
de sa présence. Quand le téléphone, son-
ne, il déclare d'un ton important qu 'il
est en conférence avec M.  le Supérieur :
mensonge qui fa i t  sourire le petit Sou-
p lier, lequel, derrière la prétendu e sévé-
rité de l'abbé à son égard, devin e des
trésors d'indulgence et de complicité.
En fait , le petit Souplier aurait mérité,
par sa mauvaise conduite , d'être déjà
bien des fois  renvoy é du collège ;  mais,
toujours , l' abbé de Pradts est intervenu
pour qu 'on le garde ; car, dit-il , il ne
faut  pas désespérer une âme en danger
de se perdre.

Dans la passion qu 'il porte au jeune
garçon , l'abbé de Pradts a un rival
André Sevrais , un aîné , mais de quel-
ques années seulement , puisqu 'il n 'a que
seize ans ; c'est un garçon f ier , ombra-
geux , qui aime à se gran dir — comme
Montherlant lui-même. Il a conclu un
pacte , dans le meilleur et dans le pire ,
avec Serge Souplier , et ce pacte , ils le
scellent de leur sang ; entre eux , c'est
donc à la vie et à la mort. A la fois
ému , gêné et jaloux de cette amitié
équivoque , l'abbé de Pradts décide sou-
dain d'être beau joueur ; puisque cette
camaraderie chevaleresque se situe sur
un plan si élevé , il la protégera . Mais ,
un jour , il surprend les deux garçons
clans un conciliabule secret , et il décide
alors de sévir : Sevrais est chassé du
collège.

Le supérieur du collège , qui voit clair ,
décide de renvoyer également le petit
Soup lier , et il va trouver l' abbé de
Pradts. Cest là lé sommet de la p ièce
et la plus belle scène de tout le théâ-
tre de Montherlant : nous assistons au
combat , dans l'âme du pauvre abbé ,
entre l'amour humain et l'amour de
Dieu — ou p lutôt , entre l' amour humain
et le renoncement , car en réalité , l' abbé
cle Pradts a déjà perdu la f o i  — el
ce combat est déchrant. Toute la scène
est d' un pathétique extrême, souligné à
la f in  par la douceur des accents du
chœur de la Ménestrandit , que Ton en-
tend chanter dans la chapelle voisine.

U N E  PIÈCE « D 'I N T É R I E U R  »
Que dire des acteurs ? Palil Guers ,

dans le rôle de l'abbé de Pradts a joué

de manière très retenue , mais intense ,
vibrante et très expressive. C'est lui la
colonne vertébrale de la p ièce, qui au
fond  se joue tout entière dans son âme
trouble et tourmentée. Michel Mesnier ,
dans le rôle du petit Serge Souplier , a
été innocent et ambig u à souhait , mais
oujours très naturel. En revanch e, Ber-
nard Jeantet , dans le rôle de Sevrais ,
aurait pu mieux mettre en valeur sa
fière et secrète révolte ; il aurait dû
s 'imposer davantage , avoir p lus de pres-
tige. Quant au Supérieur , incarn é par
Jean Deschamps , dans sa bienveillance
corrigée par une juste sévérité , il a su
mettre en lumière la dimension spiri-
tuelle véritable de cette p ièce, qui , en
dépit de l'auteur peut-être , est profon-
dément chrétienne.

Les décors étaient honnêtes et tes
autres acteurs aussi. Mais en assistant; à
cette p ièce, je  pensais à Wagner , qui.
Uns de la première d'un de ses opéras
à Beyr euth , mettait la main devant les
yeux d' un ami spectateur. Il  en va de
même avec « La « Ville dont le p rince
est un enfant  » ; elle doit être vue in-
térieurement.

P.-L. BOREL

Au tir fédérai, trois générations
ont brillamment représenté les
« Mousquetaires » de Cortaillod

De notre correspondant :
Vendredi soir , à l'hôtel de commune.

s'est déroulée l' assemblée générale annuel-
le de la société de tir la a Compagnie
des mousquetai res ¦ de Cortaillod. Le pré-
sident , M. William Berger , énergique cl
précis , expédia rondement cette séance qui
comportait , dix points à l' ordre du jour.
Il releva l'intense activité de la société
au cours de l' année 1969 et remercia ses
collaborateurs du travail accompli. Le Tir
fédéral a vu la représentation de trois gé-
nérations de tireu rs. Les vétérans sont tou-
jours un peu là et une pléiade de ju-
niors assure la relève. En ce qui concer-
ne les différentes charges , besognes et
corvées , ce sont toujours les mêmes per-
sonnes qui se les appuient , aussi le pré-
sident incita- t- i l  les autres à plus cle dé-
vouement !

Tou s les rapports statutaires ont élé
adoptés à l' unanimité. Les comptes , pré-
sentés par M. Edouard Hofc r , accusent
4884 fr. aux recettes et 4447 fr. aux dé-
penses. Au bilan , on note un actif de
3562 francs. Le comité réélu pour l'année
courante est le suivant : William Berger,

président ; Claude Klaefi ger , secrétaire mi-
l i ta ire  ; Edouard Hofe r, caissier ; Brune
Mascanzoni , chef technique ; J.-Claude
Schrcyer , Michel Favre , vérificateurs des
comptes , Pierre Schild suppléant (nouveau).
Le palmarès des tirs 1969 fut  lu par le
chef technique et le programme 1970 rap-
pelé par le .président.

Lors cle la prochaine assemblée canto-
nale , à Corcelles , cinq dévoués membres
de Cortaillod se verront attribuer une dis-
t inct ion de mérite ; MM. Klaefi ger , Fari-
ne , Hofc r, Lunke et Mascanzoni. Quant
au tir en campagne du district , il aura
lieu à Cortaillod cette année. Par ailleurs ,
les tireurs sont invités à participer nom-
breux à Peseux , en mai . à l ' inaugurat ion
de la nouvelle ciblerie automatique ainsi
qu 'à la Chaux-de-Fonds à la fin août.

L'assemblée a été informée enfin que
la ciblerie cle Cortaillod serait équipée
d'un mât porteur d'un manchon indicateur
de vent , dispositif devenu obligatoire. M.
Robert Comtesse, président de commune ,
assistant à l'assemblée, apporta les vœux
et les remerciements des autorités à la
société de tir.

Chaumont : opération hiver pour permettre a
trois cents personnes de vivre normalement

Vu cle loin. Chaumont , c'est quel-
ques établissements publics , le terminus
du funiculaire et quelques chalets épars .
Mais , en réalité , sur cette bosse de
dromadaire qui sépare le Val-cle-Ruz
du lac , et dont le sommet se promène
à plus cle mille mètres d' al t i tude , vi-
vent environ trois cents personnes. Ce

Rendez-vous matinal par —12 degrés, à Chaumont (de gauche à droite) ; MM. Frédéric Girard, contre-
maître à la voirie de Neuchâtel , les cantonniers co mmunaux Paul Ryser et Maurice Krahenbuhl et

l'agriculteur Eric Schertenleib, qui vient de finir sa tournée de lait.
(Avipress - J.-P. Baillod)

sont des résidents qui ne crai gnent pas,
l'hiver , de faire les courses jusque dans
le Bas, pour retrouver le soir l'air lé-
ger de la montagne , tout chargé de
froidures.

Cette année , comme partout ai lleurs,
mais singulièrement à cette altitude , ils
ont dû livre r de durs combats contre

la neige pour ne pas être coupés di
reste du monde. Chaumont est une
possession neuchâteloise et c'est le ser-
vice des travaux publics , sa voirie , qui
a la charge du déblaiement de la nei-
ge sur les 17 kilomètres rie routes
principale et secondaires afin de per-
mettre aux habitants de ce hameau

dispersé de pouvoir se déplacer en tou-
tes circonstances.

La couche atteint par endroits deux
mètres . Certains chalets de villég iature
estivale disparaissent presque , le toit
chargé d'une épaisseur telle qu 'au mo-
men t des pluies , il risque bien d'être
écrasé ou endommage. Ce sont donc
les chasse-neige du chef-lieu qui ren-
dent praticable la roule Neuchâtel -
Chaumont et le réseau des petites rou-
tes, secondaires du Signal , du Pré-Loui-
set , de la Combe-d'Enges.

Pour ces dernières, un accord a
été passé avec deux agriculteurs.

MM. Eric Schertenleib , de Chaumont-
Pury et Frédéric Périllard , des Trois-
Ciiernes , mettent leur tracteur à la
disposition de la commune qui les équi-
pe d'une fraiseuse horizontale branchée
sur la prise de force. Ainsi équipés ,
ces deux tracteurs , dont aucun n 'a ja-
mais connu de difficulté clans la plus
haute neige , sillonnent les petites rou-
tes de Chaumont entre 9 heures —
après le service du lait à domicile —
cl 17 heures selon les exigences de
l'hiver. En moyenne , ces deux agricul-
teurs consacrent quotidiennement , en hi-
ver , 3 à 4 heures à ce service de
voirie. Généralement, à midi , toutes
les route s sont nettoyées.

Grâce à leur virtuosité et au princi-
pe même des fraiseuses , ces serviteurs
de la communauté de Chaumont font
un travail exemplaire , parfois dans des
conditions pénibles. Quand la route
princi pale Cadolles - Chaumont aura
élé élargie , comme elle le fut naguère
en certains tronçons , le travail des
chasse-neige de Neuchâtel en sera gran-
dement facilité. G. Mt

(Avipress — J.-P. Baillod)

Organisée par la Société philatéli que
de Neuchâtel , la bourse-exposition de
la Rotonde a connu un réel succès
et tous les visiteurs ne regretteront pas
les heures intéressantes passées avec les
philatélistes.

Timbres en vedette

Souper-ceinture
à la paroisse

des Charmettes
9 DANS le cadre de l'action a Pain

pour le prochain •, les paroissiens des
Charmettes se sont retrouvés samedi
soir dan s leur chapelle pour un « sou -
per-ceinture » .. Double but : resserrer
les lien s fraternels , et penser concrè-
tement à leurs frères du tiers monde.
Cette soirée très sympathique se ter-
min a par un court récital de Jean
Garrigues , fils du directeur du Centre
malgache d'Ambositra , auquel est des-
tiné une partie de la collecte. Celui-ci
est actuellement à Neuchâtel , et sait
apporter , accompagné par la guitar e
de Pierre-Alain Vallon , un message in-
cisif et direct.

La Baguette » : une soirée prestement enlevée
• TOUT s'est passé tambour

battan t comme on pouvait s'y at-
tendre : le travail suivi et régulier de
l'hiver a port é ses fruits tout au long
de la soirée de samedi, donnée par
les clairons et tambours. Bien dirigés
par M. J. Simonet, qui est toujours
à la recherche de marches origina-
les, les musiciens de la « Baguette *réjouirent un nombreux publi c. Au-
jourd'hui, les compositions pour clai-
rons et tambours progressent dans la
voie de la mise en valeur des ins-
truments éclatants que sont les clai-
rons et p lusieurs marches d'un com-
positeur féco nd — et parfois hu-
moristique — J. Devo, en fournirent
la preuve. Une fantaisie prestement
enlevée, « Dolly >, cette marche amu-
sante qu'est « L a  Boiteuse*, d'au-
tres «ncort p lurent par leur heureuse

imagination. Afin d'apporter une
agréable variété au progr amme, la
« Baguette » avait fai t  appel à un
trio (chanteurs, guitaristes et f lû tes
de bois) les « Incablocs » dont les
airs péruviens plurent à tout le mon-
de ; tour à tour ardentes, mélancoli-
ques, nostalgiques, ces mélodies exo-
tiques témoignèrent de la bonne f u -
sion entre les musiciens. Composi-
teur à ses heures, le directeur, M.
Simonet , présenta l' une de ses mar-
clies, «La Cheftaine» qui témoigne
d' un métier sûr. Un trio de tam-
bours se f i t  entendre aussi , dans une
retraite bien martiale. Mme Lanz ,
enfin , présenta un joli ballet , avec
les gracieuses majorettes que l'on
avait app laudies Tannée dern ière dé-
jà et dont l' ensemble ne manque ni
de souplesse ni de rythme. M.  J. -C.

Début d'incendie
• SAMEDI, vers 21 h 40, un début

d'incendie s'est produit au théâtre Un
élément de la chaudière du chauffage
central s'étant fissuré, l'eau fut subli-
mée et les tuyaux s'échauffèrent. La
couverture isolante de ces tuyaux se
consuma alors, et les pompiers durent
démonter huit mètres de tuyau. Des
contrôles ont été faits durant toute la
nuit.

(sp) La Chambre cantonale neuchâteloise
des agents généraux d' assurance a tenu ré-
cemment son assemblée annuelle sous la
présidence de M. John Matthys. Différents
points étaient inscrits à l' ordre du jour.

L' approbation ries comptes ne fil aucune
di f f icu l té ,  de même que la réélection du
comité.

Lors rie son rapport , M. Matthys , pré-
sident , pri t  vi goureusement position sur l'im-
portance que la Chambre cantonale neuchâ-
teloise ries agents généraux d'assurances de-
vait  at tacher à l ' information ries groupe-
ment s politiques , autorités cantonales et
communales , à l 'heure où différentes ini-
tiatives tendent à modifier les structures
actuelles de certaines institutions sociales,
qu'il s'ag isse du développement , sous ries
formes diverses , de l' assurancc-vicillcsse et
survivants, ou cle la mise sur pied d' une
assurance maladie el accidents généralisée.
Il est , en effe t , nécessaire que les personnes

appelées à se prononcer sur ces problèmes
reçoivent une information détaillée et ob-
jective de la part de ceux qui , profession-
nellement , t ra i tent  ces questions. La cham-
bre a un rôle important à jouer dans ce
domaine.

Des actions dans ce sens ont déjà élé
entreprises et ont pu être utiles. A l' ave-
nir , une collaboration encore plus étroite
est à envisager.

Lors de celle même séance , d' autres
poinls furent encore évoqués , entre autres
le recrutement et la formation du person-
nel d'assurance. Une discussion , réunissant
les participants autour des thèmes évoqués ,
a permis rie constater combien chacun ,
dans sa sphère d' activité , cherchait a amé-
liore r l' application de cette importante bran-
che de l'économie.

A l'issue des débals , un souper servi à
Saules , permit une détnte bienvenue.

La Chambre cantonale des agents généraux d assurances
s'inquiète de I information des groupements politiques

La presse libérale
et la succession

de M. Fritz Bourquin
Dans un court article intitulé « La

succession cle M: Fritz Bourquin , l'heb-
domadaire < La Suisse libérale » cons-
tate l'insistance avec laquelle la presse
quotidienne évoque le nom de M. René
Meylan qui aurait toutes les chances
de succéder à M. Bourquin au Conseil
d'Etat , notamment parce qu'il est un
candidat du « Bas du canton » . Pour
l'hebdomadaire libéral , « c'est aller un
peu vite en besogne. L'on part ainsi
implici tement de l'idée que le siège
laissé vacant par M. Bourquin ne sera
lias contesté par un autre parti et que
l' on assistera à une élection tacite.

» Lors des élections cantonales du
printemps 1969, les deux sièges socia-
listes du Conseil d'Etat n'avaient pas
été contestés par les partis bourgeois ,
dès l'instant où les deux conseillers
d'Elat socialistes en charge briguaient
les suffrages cle l'électeur pour une
nouvelle législature.

» Aujourd'hui , en cours de législature ,
l' un des deux conseillers d'Etat socia-
listes abandonne son siège. Il devra
être remplacé par une nouvelle per-
sonne.
. La situation est donc différente

de celle du printemps 1!)69 et les part is
radical , libéral et PPN se doivent de
l'examiner. »
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Département
de Justice

MISE AU CONCOURS
Un poste de

commis
à l'Office des poursuites et des faillites du
district dn Val-de-Travers, à Môtiers,
est mis au concours.

Obligations : celles prévues par la
législation.
Traitement : classes 13 à 9 plus allocations
légales.
Entrée en fonctions : à convenir.
Les offres de service (lettres manuscrites) ,
accompagnées d'un curriculum vitae, doivent
être adressées à l'Office du personnel de
l'admhîistration cantonale, château de
Neuchâtel, jusqu 'au 16 mars 1970.

ÉTUDIANTS -EMPLOYÉ S
vous qui cherchez une bonne

PENSION
avec ou sans chambre
adressez-vous au

COLIBRI
rue Breguet 13. Tél. 5 75 62
Cuisine soignée.
Bonne ambiance.

cherche un

DESSINATEUR
pour travaux de construcfion et d'établissement
de schémas d'appareils électroniques.

S'adresser à Ebauches S.A., département Oscilloquartz ,
Brévards 16, 2001 Neuchâtel.
Tél. (038) 5 85 01, interne 22.

t

LECUREUX
FABRIQUE D'INSTRUMENTS DE PRÉCISION

Bienne-Nidau

Nous cherchons pour notre nouvelle usine à Brûgg :

dessinateur constructeur
pour l'étude et l'établissement de projets de construction destinés à- nos
chaînes automatiques de montage.

Entrée début juin ou à convenir.

Faire offres à la Maison Lécureux, Fabrique d'instruments de précision , !
3, route de Berne, 2560 Nidau, ou téléphoner au (032) 3 59 91. .

Nous sommes une entreprisa de moyenne impor-
tance spécialisée dans la construction d© remor-
ques de tous genres et de véhicules spéciaux.
Par suite de l'expansion croissante de notre
maison, nous cherchons •.

' /

..* Il . ; £

3 serruriers de construction

1 aide-serrurier

1 tourneur

1 mécanicien-ajusteur

1 perceur

1 mécanicien-auto

Si l'une de ces places vous intéresse, veuillez
téléphoner ou faire parvenir vos offres de service
à DRAIZE S.A., 2006 Neuchâtel. Tél. (038) 8 24 15.

I

2| FRIBOURG

cherche
pour entrée immédiate ou à convenir

1 gérant de supermarché
(env. 3 millions de chiffre d'affaires)

et

1 gérant (e) de magasin
(pour un self-service d'env. 1 million de chiffre
d'affaires).

Nous demandons :
Expérience dans la vente et la conduite
du personnel, dynamisme, esprit d'ini-
tiative, âge 25 à 35 ans.

Nous offrons :
Rémunération intéressante.
Avantages sociaux d'une entreprise
d'avant-garde.
Possibilité d'avancement dans une en-
treprise en plein développement.

Adresser les offres écrites à

Direction COOP Fribourg
Case postale 237, 1700 Fribourg.

BëS W tm Nous cherchons pour des projets
Eadr îfcfflS 

cn Suisse et à l 'étranger

Un ingénieur-mécanicien
de langue française, disposant de quelques années d'ex-
périence. Domaine des installations techniques des
bâtiments (laboratoires , centres de recherche, hôpitaux ,
magasins , bâtiments industriels).

Un jeune ingénieur-
technicien ETS (électricien)

"""*'«"-de langue française, éventuellement .débutant. Domaine
des installations courant fort et en courant faible et
de l'éclairagisme, pour des études routières, de bâti-
ments , d'hôpitaux et de laboratoires .
Engagement immédiat ou à convenir . Travail varié et
intéressant. Prestations sociales étendues. Semaine de
5 jours.
Prière d'adresser les offres manuscrites avec curriculum
vitae et prétentions de salaire à BONNARD & GAR-
DEL , INGÉNIEURS-CONSEI LS S.A., av. de la Gare
10, 1001 Lausanne.

I
AMANN + CIE S.A.

' désire engager dès que possible

SEC RÉTAIRE
pour le service Achats-Transports.

Notre future collaboratrice doit être
apte à exécuter la correspondance fran-
çaise et allemande d'une manière rapide
et consciencieuse.

Nous offrous un travail intéressant et
varié dans un département correspon-
dant quotidiennement avec l'étranger.

Ambiance  cie travail agréable dans bu-
reaux modernes , semaine de 5 jours.

Adresser offres manuscrites avec curri-
culum vitae , photo et documenta t ion
usuelle , à la Direction de

AMANN + CIE S.A.
Importat ion de vins en gros
2002 NEUCHATEL

engage

1 décolleteur
et

1 aide-décolleteur
Nationalité suisse ou permis d'établisse-
ment ou 5 ans en Suisse.

Entrée tout de suite ou à convenir.

S'adresser à TJniverso S. A., bureaux cen-
traux, av. Léopold-Robert 82, 2300 la
Chaux-de-Fonds. Tél. (039) 2 84 84.

Nous cherchons un

jeune commerçant
titulaire d'un certificat, de capacité fédéral et cher-
chant une situation Stable dans une. activité de
bureau orientée essentiellement vers ... ' ''^SS^¦ ' — le^mReé^^ '"'̂̂  SP?r '
— la surveillance des délais
— la prise de dispositions diverses liées à l'expor-

tation du tabac brut

Nous offrons des condi t ions  de travail et de rému-
nération adaptées aux circonstances actuelles , des
prestations sociales intéressantes et des possibilités
réelles de développement personnel.

Les personnes intéressées sont priées d'adresser leurs
offres au service du personnel des

Fabriques de Tabac Réunies S. A., Neuchâtel
ou de téléphoner au (038) 5 78 01, interne 225.

Nous vous assurons de notre entière discrétion.

Nous cherchons, pour entrée immé-
diate ou date à convenir,

O U V R I È R E S
pour travaux de soudage et de con-
trôle.

Travail à plein temps ou à la demi-
journée.

Semaine de 5 jours. Formation assu-
rée par nos soins.

• 

Suissesses ou candidates étrangères
avec permis d'établissement ou hors
plafonnement sont priées de faire

£1 ECTRONA offres, de se présenter ou de télé-

•

phoner à
Electrona S. A., 2017 Boudry ( NE).
Tél. (038) 6 42 46.

|$3j2JS NEUCHATEL engage
JMBP pour son Supermarché

Êffl LA TREILLE
ÊBm a Neuchâtel, une

ff vendeuse-
¦ caissière
H Semaine de 5 jours .

BB, Prestations sociales d'une

'***>>& grande entreprise.

V/^A Adresser offres à
^EflSJk 

la Direction des -
^-̂ s^ak 

Grands Magasins 

COOP 

M
'V$;#V Treille 4 Tél. 4 02 02 M
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CHAMBRES
On demande familles disposant de chambres

'i, pour étudiants sérieux et participant aux

COURS DE VACANCES
du 12 juillet au 8 août 1970.

Situation : Beaux-Arts, av. du ler-Mars, Pierre-
à-Mazel , Maladière, Clos-Brochet, fbg du Lac.

Adresser offres écrites détaillées à IIW 608
au bureau du journal.
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Monteur
en brûleurs à mazout

Fabrique suisse do brûleurs à mazout ,
bien connue, avec organisation de vente
et de service bien développée , cherch e
un homme sérieux comme monteur (de
la branche chauffage, éventuellement
mécanicien ou électro-mécanicien), pour
la région de Neuchâtel , la Chaux-de-
Fonds, le Locle.

Des candidats avec initiative, un bon
caractère, du savoir-vivre, parlant le
français, si possible avec notions de la
langue allemande, sont priés d'adresser
leurs offres détaillées avec copies de
certificats, photo et prétentions de
salaire à

Rodolie Schmidlin & Cie S.A.
4450 Sissach
Tél. (061) 85 13 03, interne 27

A tonte demande de renseignements,
prière de joindre un timbre pour la réponse

Administration de la
¦ Feuille d'avis de Neuchâte l  »

A vendre

terrain
à l'est de Neuchâtel, zone rési-
dentielle.
Pour tous renseignements,
tél. (038) 5 87 45.

A louer tout do
suite 2
CHAMBRES
meublées. Tél.
8 38 38.

BOUDRY
A louer pour le 31
mars au quartier des
Addosv studio non
meublé avec tout . j
confort, ' Loyer char-
ges compiises • francs
180. Tél. (038) 5 40 32

A louer au centre de la ville
pour fin mars

appartement de 2 pièces
avec confort. Préférence sera
donnée à personne disposée à
assumer un petit service de
conciergerie. — Pour visiter,
s'adresser à M. Barthe, tél.
(038) 4 23 14 ; pour traiter,
s'adresser à l'étude Jacques
Bibaux, tél. (038) 5 40 32.

Colombier
A louer, au chemin
des Saules, immé-
diatement ou pour
date à convenir

GARAGE
Loyer mensuel 55 fr.
Tél. au 5 76 72 pen-
dant les heurçs da ,„,_
bureau. 

Nous invitons ins-
tamment les person-
nes répondant à des

annonces sous chiffres
à ne jamais joindre

de certificats ou
autres documents

ORIGINAUX
à leurs offres. Nous
ne prenons aucune
responsabilité en cas
de perte ou de dé-
térioration dé sem-

blables objets.
Feuille d'avis
de Neuchâtel.

URGENT
On cherche appar-
tement région la Bé-
roche - Boudry.
3 pièces tout con-
fort. S'adresser à
J.-C. Fehlbaum.
Sauges. Tél. 6 75 55.

e 

ADMINISTRATION

CANTONALE

Nous cherchons, pour notre Service
des améliorations foncières, une

STÉNODACTYLOGRAPHE
ayant quelques . années d'expérience.
Nous offrons une activité variée clans
une ambiance de travail agréable.
Traitement : légal.
Date d'entrée : à convenir.
Les candidates sont priées de faire
leurs offres à l'Office du personnel
de l'administration cantonale , château
de Neuchâtel.

JM BBBè.

mBmWmMMm k —— ~
\$ BSStVl mSUlMiJ Bf cherche pour le département de mécanique
Bi Wf générale d'une importante entreprise de la

BflIt/ailf> 1 '"" M a*i?flaaiJJJÎUSP branche métallurgique du Jura neuchâtelois un
V -, âaa V̂anTajIinBaf^nasai dHr

îiP̂ INGÉNIEUR TECHNICIEN ETS
désireux et capable d'assumer la fonction de

RESPONSABLE DU SERVICE
DE CONTRÔLE
Il s'agit d'un poste nouveau , groupant la gestion
complète des moyens de contrôle, en collabora-
tion avec les . services de métrologie et d'outil-
lage, d'une part , et la responsabilité des recher-
ches, études et expérimentations de techniques
nouvelles de contrôle , d'autre part.

Il conviendrait que le ti tulaire maîtrise s u f f i -
samment les méthodes de contrôle statistique et

f
ies procédés techniques en usage en mécanique
de précision, pour pouvoir prendre la responsa-
bilité de projets complets , comprenant la des-
cription de l'analyse, les calculs cle rentabilité
et les conclusions d'ordre technique ou pratique
qui en découlent.

Ses activités le mettront naturellement en con-
tact avec de nombreuses personnes et les ser-
vices concernés par le contrôle. Il est donc
nécessaire que, sans perdre de vue ses respon-
sabilités, il soit ouvert , patient et coopératif.

Ce poste pourrait convenir à un ingénieur tech-
nicien très à l'aise dans la résolution de problè-
mes d'analyse mathématique et particulièrement
intéressé par les problèmes cle contrôle. Etant
donné l'importance de cette fonction , une mise
au courant substantielle lui sera offerte.

¦

Les candidats sont invités k faire parvenir leur
dossier (curriculum vitae détaillé , copies de cer-
tif icats , photographie) à M. Jeannet , psychoso-
ciologue conseil , Vv-d'Etraz 5, 2014 Bôle (NE) .

^^* "»>j. 
Les 

offres ne seront transmises à l'entreprise
^̂ gspkffipï  ̂ qu 'avec l' accord forme] des intéressés .Urgent

VILLA
à vendre, 5 pièces, à
Cressier. Prix total :
Fr. 190,000.—, avec
meubles Fr. 200,000.
Tél. (038) 7 73 58,
après 19 heures.

Restaurant
BAGATELLE
cherche

GARÇON
D'OFFICE
Tél. (038) 5 82 52

I W
j Berthold Prêtre

Tél. (038) 4 53 35
Les Poudrières 61, Neuchâtel,
offre à vendre :
NEUCHATEL-OUEST

§p locatif de 8 appartements )
NEUCHATEL-CENTRE
3 locatifs avec bar et magasins ;
NEUCHATEL-EST
villa, situation exceptionnelle

û CORCELLES
« villa neuve, tout confort,
il libre tout de suite :
H '
M BEVAIX
pi villa neuve, tout confort,
'#§ libre fout de suite ;

jf BÉROCHE
M? maison de week-end, 4 pièces,
& meublées, confort, vue ;
Éf 2 terrains à bâtir, services
Jl publics sur place ;

SAINTE-CROIX
#§ ferme rénovée, confortable,

grand dégagement, conviendrait
Ht aussi pour société.m 
ÉP i ™™"̂ — -̂""~̂ ^̂ -i

Tous renseignements seront
im communiqués personnellement

I • '
f 2_ 
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;Sorry- le diagnostic VWj
: est réserve •
: aux conducteurs VWI •
- C'est pour vous, conducteurs VW, que VW a bases absolument objectives. Ce qui épargne *

J 
mis sur pied le service technique systé- f̂ f̂c . temps et argent. Le diagnostic VW vous •

' manque le plus perfectionné. De nom- 4 T\M gL donne encore la certitude que votre VW •
• breuxappareilset instrumentée mesure t\ W MU est en parfait état de marche. Et sûre •
• ultra-sensibles permettent de tester et \\Ali dans le trafic. C'est pourquoi vous êtes, •
• d'ausculter votre VW à fond. Et permet ^Sf jt r comme tous les autres conducteurs Vw' 

A

• 
au mécanicien spécialisé 

---M^. «JKMJéJC-I 
une fois de 

plus avan- #

 ̂
VWdetravaillersurdes U.TI6 SGCUTltC ! tagé.

• IçAll •
0 lî ^̂ J AGENCE GÉNÉRALE SCHINZNACH-BAD ' 

^

J J m̂ammm " 
'" "' '""" — 

^̂  
J

A éSrJMy Et plus avantagé encore du fait que vous bénéficiez maintenant du V̂«i2£w

0 Diagnostic VW au prix de lancement :fr. 5.- J
0 I : (Après la période d'introduction, PS. Sans compter la remise d'un • m

0 I le coût du diagnostic VW se situera, «passeport-diagnostic» (en remplace- j I A

m\ I selon le type de véhicule, entre ment du livret de service après- '
T fr. 16.80 et fr. 20.40.) vente). !

• I Je désire faire diagnostiquer ma VW. I —\

0 Au prix de lancement de fr. 5.-. ; 
^

0 I ! Quand puis-je la présenter?*

• I Nom Prénom j £
• Rue Localité I Q

• : £ 15̂ B!SP  ̂ Immatriculation n° I #

• i  ̂
— •

• I ' i *'JSSk\ '\ 
*APPelez simplement la plus proche agence VW.

£ 
i ifegS© * ^

es 
'3ons supplémentaires sont également disponibles auprès j

Hj^. |i| ^"̂  /
' de toute agence VW. JB I •

^  ̂|̂ .3,ffi||l §P̂  le symbole d'une sécurité routière accrue. /2H(W ^

Neuchâtel : P. Senn, Garage Hirondelle, Pierre-à-Mazel 25, tél. (038) 5 94 12; Auvernier :
F. Sydler, Garage du Port, Port-de-la Côte 2, tél. (038) 8 22 07; la Côte-aux-Fées : Pia-
get & Briigger, garage, tél. (038) 9 52 52 ; Fleurier ; L. Duthé, rue du Temple 34,
tél. (038) 9 16 37.

Jeunesse Coiffures
6 coiffeurs-visagistes spécialisés en co-
lorations, décolorations, soins.

Ouvert sans interruption.

Passage Saint-Honoré 2, 2me étage,
ascenseur. Tél. 5 31 33.

fîtes imp ressions très mode,
de f ines textures, des coloris

aux tons délicats ou très contrastés,
cf est toute notre

collection de ce p rintemp s 70.
^Venez choisir

les p lus beaux tissus avec lesquels
vous créerez votre

belle tenue p rintanière.

Le plut grand choix en

TAPIS
MUR A MUR
• Toutes les qualités
• Toutes les couleurs
• Tous les genres
• Toujours les plus bas prix

PLAQUES 6 partir de Fr 4."

Maison BENOIT
TAPIS - RIDEAUX

Maillefer 25 — Tél. 5 34 69 — Neuchâtel

Devis — Pose — Présentation des collections
sans engagement, le soir également.

Fermé le samedi — Facilités de paiement

11 . ! 11 : ! i : ' i i M i ' 11 i, : i 111 ; ! i ' ; i :
; 
! ;. : i : i i ! : ! : 

¦ 
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Malgré votre absence, votre *2
téléphone est toujours prêt
pour vos clients!
Aucune communication, aucune
commande n'est oubliée
ou perduel

|̂fe- i 9 t w Ç Q  g||

A-Zet
Alibicord

Alibi-Nota
avec ou sans
téléquestionnement

L'un de nos télé-automates peut
répondre et noter pour vous aussi
quand vous êtes absent ou ne voulez
pas être dérangé. A partir de
Fr. 630.-. Tous les appareils sont
entièrement transistorisés.

Vuilliomenet & Cie S.A.
Grand-Rue 4

2000 Neuchâtel
Tél. (038) 5 17 12

îni^L iî lUI/^l i/Ui 'Tli'iMi ll lhili 'ij / ' r

Coiffure de rê- *£¦ 'roN N̂.
ve !  E n c o r e  F ' k̂
mieux avec nos Vp- v

 ̂ }j J Ë
blonds prestig i- y\^^^^f\
eux, nos colora- JVW^ /
tions chatoyan- i / y J

tes, nos mèches Ji./ j
Coup de soleil. V /
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trouvent ennuyeux l'achat de batteries. Des
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.' Gorgonzola extra A
I H. Maire Fleury 16 I

Inventeurs It
CoiwaUeï poux roblraUcm H
«t U mlia «n T>lcnr A * I

breTtti en Salas* :
«l à rétrantf*r la Mauwa I
.PBRUHA Q'kBeiM I
Agence * Nendbâtol I

B, racSeron, teL (U8)311tl ¦
Dtmandci Ici proipccltu. H

BRÛLEURS À MAZOUT
VENTE ET SERVICE

JO^BBBBB^^

W. FASEL Cortaillod
Tél. (038) 6 48 04

Beau choix de cartes de visite
à vendre à l ' imprimerie  de ce jou rnal



INSTALLATIONS
TÉLÉPHONIQUES

Coiicessionnaire fédéral A et B
TÉLÉDIFFUSION - AUTOMATES SÉLEC-
TEURS TELEX

R. MONNIER SE Isa

TÉLÉSIÈGE BUTTES -
LA ROBELLA et téléskis

fonctionnent, pistes excellentes.

Téléski - Travers
Ouvert tous les soirs
de la semaine

Pistes excellentes

ft BBM|NjHmBi
V I COUVET <p 9 68 42
Bl I FLEURIER 0 9 1147

non-réponse (f i 9 15 47

C'est dans la joie et la reconnaissance que
s'est déroulée I installation du curé Francis Polla

La communauté catholique de Couvet a
accueilli, dimanche, son nouveau curé : l' ab-
bé Francis Polla. Au début de la cérémo-
nie religieuse qui s'est déroulée en la cha-
pelle de Couvet, le doyen Ecabert , con-
ducteur spirituel de la paroisse catholique
de Travers, a exprimé la satisfaction de
chacun qu 'un nouveau curé ait été dési-
gné pour combler le vide ressenti à la
suite du décès subit de l' abbé Thévoz.
Le curé Ecabert a souhaité la bienvenue
aux personnalités représentant les autorités
civiles et religieuses et aux fidèles qui ,
tous, ne purent s'asseoir tant ils furent
nombreux. S'adressant à l'abbé Polla, le
doyen Ecabert a évoqué les devoirs et
les charges d'un prêtre et symboliquement
lui a remis la clé de la chapelle. L'ora-
teur a rappelé l'esprit de tolérance et de
charité fraternelle qui existe à Couvet
entre les communautés réformée et ca-
tholique.

Dans la prédication de la messe qu 'il
a célébrée avec une ferveur toute parti-
culière, l'abbé Polla a demandé le secours
et le concours des fidèles affirmant que
le prêtre est un serviteur du Christ et que
Dieu lui avait fait la grâce de croire en
lui. La cérémonie religieuse, embellie de
beaux chants du chœur mixte catholique
de Couvet, dirigé par François Bollini, s'est
terminée par la communion des fidèles.

Les invités et les fidèles de la commu-
nauté catholique de Couvet se sont ensuite
retrouvés dans la salle de paroisse , sous
la chapelle, pour l'apéritif (offert par la

Une poignée de mains du nouveau
curé Polla à l'assistance.

commune de Couvet), pour le repas de
midi qui a été entrecoupé de plusieurs
messages. M. John Matthey, promu com-
me major de table salua avec distinction
les personnalités présentes, à savoir : le
doyen Ecabert , de Travers, le pasteur Wil-
ly Perriard , M. Eric Perrinjaquet , membre
du Collège des anciens de la paroisse ré-
formée de Couvet, le curé Angeloz el
l'abbé Genoud , tous deux de Fleurier , l'ab-
bé Banchereau , de Neuchâtel , le curé Amé-
dée Polla , de Montreux (frè re du nouveau
curé de Couvet) , M. Philippe Favarger , pré -
sident du tribunal , M. Fernand Vermot ,
président de la paroisse catholique de
Travers, MM. Claude Emery et Jean-Pierre
Berset , conseillers communaux de Couvet ,
MM . Jean-Louis Baillod et Maurice Mag-
gi, respectivement premier et deuxième vi-
ce-présidents du Conseil général de Cou-
vet , M. Gilbert Bourquin , président de la
commission scolaire, Frédy Juvet, président
de l'USL, les délégués des paroisses de
Travers et de Fleurier, ainsi que les re-
présentants du chœur mix te catholique de
Couvet. Deux compliments adressés par de
jeunes enfants, Geneviève et Christine, ou-
vrirent les feux de la partie officielle. En-
suite de quoi, M. Fernand Vermot, au nom
de la paroisse catholique de Travers (qui
groupe les communautés de Travers, Cou-
vet et Noiraigue) a remis les clés de la

Sourires détendus i ceux du doyen Ecabert, de» Travers, de M. Philippe
Favarger, président du tribunal à Môtiers et du curé Polla, de Couvet.

maison d'habitation à l'abbé Polla , l'ac-
cueillant officiellement au nom de chacun
et en son nom personnel , le nouveau curé
de Couvet ayant été son condisciple au
collège Saint-Michel de Fribourg. M. Ver-
mot a remercié la commune de Couvet ,
s'est adressé en termes choisis à l'adresse
des délégués de la paroisse réformée, de
la commission scolaire et de l'Union des
sociétés locales de Couvet.

COLLABORATION EFFECTIVE
Au nom des autorités communales de

Couvet, M. Claude Emery s'est dit heu-
reux de l'arrivée de l'abbé Polla , l' assu-
rant de l'appui bienveillant du Conseil
communal. Dans un message d'une haute
élévation de pensée, le pasteur Perriard'
a apporté ses vœux et ses félicitations.
L'orateur a promis la collaboration effec-
tive et fraternelle des réformés et en par-
ticulier des deux pasteurs de Couvet dans
le domaine de l'œcuménisme , se félicitant
de la collaboration qui s'est déjà expri-
mée du temps de l'abbé Thévoz et à l'oc-
casion du culte en commun du 15 fé-
vrier dernier. Le président du tribunal a
souhaité la bienvenue à l'abbé Polla au
Vallon , tandis que M. Jacques Perrin, au
nom de la paroisse catholique de Fleurier ,
transmettait ses vœux au nouveau conduc-
teur spirituel de la communauté catholique
de Couvet.

Trois chants du chœur mixte dont le
célèbre et joli a Petit tambour » (qui fut
bissé), embellirent cette partie officielle . Les
exécutions de la chorale placée sous la
direction de M. François Bollini , de Noi-
raigue , furent appréciées à leur juste va-
leur par une très nombreuse assistance qui
se régala d'un excellent repas préparé par
des personnes dévouées. Enfin , et pour
terminer , l'abbé Polla prit la parole . Sim-
plement , modestement , serions-nous tenté de
dire , le curé de Couvet adressa à chacun
ses remerciements , dit le plaisir qu'il avail
d'être à Couvet et , dans une véritable pro-
fession de foi. entrevit ce que serait son
ministère au village.

L'installation du curé Polla s'est dérou-
lée dans des sentiments de joi e et de re-
connaissance. Ceux qui eurent le privi-
lège d'y assister ne l' oublieront pas de
sitôt.

F. JIJVF.T
Autorités ecclésiastiques : le curé Polla, M. Fernand Vermot, président de la
paroisse catholique de Travers et le pasteur Wi lly Perriard, de Couvet.

Espoirs pour la section fleurisane
de la société de gymnastique

De notre correspondant :
La section fleurisane de la Société fé-

dérale de gymnastique a tenu ses assises
annuelles à l'hôtel National sous la pré-
sidence de M. Germain Beuret. Vingt-qua -
tre membres étaient présents. H a tout
d'abord été rendu hommage à la mémoire
de deux disparus : MM. Armand Siegen-
thaler , ancien moniteur , caissier et prési-
dent , et Georges Luscher , qui fit partie
pendant plusie u rs années du comité tech-
nique cantonal. Les comptes établis pai
M. Roger Reymond , présentent au bilan
une fortune nette de 5165 fr., en augmen-
tation de 839 fr. sur l'année précédente .
Us ont été adoptés.

Dans son rapport présidentiel , M. Ger-
main Beuret a rappelé qu 'il y a un an ,
la société se trouvait dans une situation
difficile , les rangs s'étaient clairsemés dans
la section et les sous-sections. Heureuse -
ment , avec de la bonne volonté et de la
perspicacité , l'activité s'est largement amé-
liorée et l'avenir semble maintenant assu-
ré.

Hélas , base de toute société de gymnas-
tique , une section d' actifs n 'a pu encore
revoir le jour et, malgré l'énorme travail
accompli dans les sous-sections , le premier
but à atteindre est maintenant de recons-
tituer cette section , ce que l'on pense faire
dans le courant du premier semestre de
cette année, soit avant l'inauguration de
la _ nouvelle salle de gymnastique. Puis le
président a souligné ce que fut pour la
SFG de Fleurier , l'année écoulée dans les
diffé rentes fêtes régionales et cantonales ,
les sorties et la soirée du 31 janvier. Som-
me toute le bilan a été positif.

La formation d'un groupe de gyms-
hommes a été réalisée et ce groupe a été
admis dans le giron cantonal. Les démis-
sions de Mlle Baechler, monitrice, Michel
Zbinden , sous-moniteur des pupilUes , et
Jean-Paul Lebet , par suite de départ de
la localité , ont été acceptées. L'effectif se
compose de la manière suivante : sous-
section pupilles 35 ; sous-section pupillet-
tes 43 ; sous-section féminine 15 et sous-
section gymns-hommes 10. M. Beuret a
terminé en lançant un vibrant appel en
laveur de la cause de la gymnastique.

NOMINATIONS
Le comité a été formé comme suit :

président M. Germain Beuret ; vice-prési-
dent M. Charles Floret ; secrétaire-corres-
pondant M. Lucien Vaueher ; secrétaire
aux verbaux Mlle Anne-Marie Perrinja-
quet ; caissier M. Roger Reymond ; asses-
seurs MM. Lucien Aggio , Roger Borel , Er-
win Gruter et Marcel Fatio ; vérificateurs
des comptes : MM. Gilbert Cottier et An-
dré Schnetzer ; suppléante : Mme Béatrice
Gyger ; responsable du matériel M. Chris-
tian Blaser ; banneret M. Olivier Robert ;
délégués à l'USL MM. Marcel Fatio et
Charles Flore t ; délégués à l'UGVT : MM.
Gilbert Cottier , Gilbert Girardier et Ro-
ger Reymond ; délégués à l' assemblée can -
tonale :¦ MM. Germain Beuret et ' John
Chaudet ; moniteur-homme M. Jean-Claude
Bourquin ; sous-moniteur : M. Vittorio Nao-
ni ; moniteur pupilles M. Gilbert Girar-
dier ; sous-moniteur M. Olivier Robert ; mo-
nitrice de la féminine Mme Béatrice Gy-
ger ; sous-monitrice Mlle Anne-Marie Per-
rinjaquet ; monitrices des pupillettes : Mme
Pierre Kisslig, Mlles Nadine Guye et Ma-
rie-Thérèse Sandoz ; sous-monitrice : Mlle
Anna Fersini.

Cette année , la société participera à la
soirée du samedi de la Fêle cantonale de
lutte suisse à Fleurier (24 mai) et au cor-

tège du dimanche , à la journée des gym-
nastes neuchâtelois aux Gollières, à la
fête régionale des individuels du Val-de-
Travers à Môtiers. Les pupillettes et les
pup illes iront à Dombresson pour la fête
cantonale. La sous-section des gyms-hom-
mes se rendra à la journée cantonale au
Locle. Dans le cadre de la section seront
de nouveau organisés un pique-nique, un
loto, l'arbre de Noël et la traditionnelle
soirée annuelle. Avec M. Germain Beuret à
sa tête , la section fleurisane peut être cer-
taine de voir venir les prochaines années
sous de moins noirs augures que celles qui
viennent d'être traversées.

G. D.

CINÉMA. — Colisée (Couvet), 20 h 30 :
a Hibernatus » .

PFIARMACIE ET MÉDECIN. — Vos
médecin et pharmacien habituels.

LES ORIGINES DE L'ABSINTHE
UN PASSE TOUJOURS VIVANT

De même que le réfugié huguenot, Jac-
ques Deluxe, avait apporté , dans son por-
tefeuille, des recettes pour teindre et enlu-
miner les toiles, le maître chirurgien , Pier-
re Ordinaire, originaire de la ville de
Quingey, en Franche-Comté, était arrivé au
Val-de-Travers avec des recettes d'apothi-
caire. On a beaucoup parlé du a mysté-
rieux » docteur Ordinaire . En fait , il n 'était
pas mystérieux du tout. C'est en 1771
qu 'il s'était établi à Couvet . où il exerçait
ses talents depuis dix-huit ans lorsqu 'il ob-
tint, moyennant 120 livres tournois , des
lettres de naturalité. Il logeait à l'hôtel de
l'Aigle dont le propriétaire, François Pe-
titpierre , lui avait donné sa fille Henriette
en mariage. Par la suite , il habita la mai-
son qu'il s'était fait construire dans l'en-
clos même de l'auberge. C'est l'ancienne
cure de l'Eglise indépendante (da l'Etat).

Le docteur Ordinaire était , selon la tra -
dition , un original de grande taille qui
parcourait incessamment le Vallon sur son
petit cheval corse : la Roquette. Ses allu-
res excentriques étonnaient les villageois
et prêtaient à la plaisanterie, ce dont il
n 'avait cure. Pour son temps, ce n'était

pas un médecin sans talent ; il rendait
de bons services, alors que l'art médical
ne se pratiquait guère dans le pays. Se-
lon l'usage d'alors , il préparait lui-même
ses remèdes, ne dédaignant pas les pana-
cées, en particulier le fameux élixir d' ab-
sinthe, composé de plantes aromatiques ,
dont il gardait jalousement le secret. Après
en avoir fait usage, plusieurs de ses
clients , ceux-là surtout qui souffraient de*
l'estolrfàc, s'étaient déclarés ' radicalement
guéris.

Si l'on en croit Alphonse Petitpierre ,
l'auteur d'à Un demi-siècle d'histoire écono-
mique neuchâteloise », Ordinaire qui s'étei-
gnit en 1821, à l'âge de 79 ans, légua sa
fameuse recette à sa gouvernante , Mlle
Grandpierre , qui la vendit aux filles du
lieutenant Flenriot. Ces pionnières culti-
vaient les herbages nécessaires dans leur
jardin et, pour colorer l'élixir , les fai-
saient macérer au soleil. La distillation se
pratiquait dans leur cuisine et dans une
marmite servant d'alambic , montée sur un
trépied , appelée c tête-de-mort » . La fabrica-
tion ne comportait d'ailleurs que quelques
pots vendus par colportage dans des dames-
jeannes, un écu neuf le pot.

Toutefois , dans son « Journal » manus -
crit , un autre mémorialiste , Gustave Petit-
pierre (1830-1915) conteste ces dires. Il
affirme qu 'Ordinaire n 'avait pas de gou-
vernante et qu 'à son décès, les demoiselles
Henriot n'étaient encore que des fillettes.
L'absinthe aurait été connue précédem-
ment au Val-de-Travers , fabriquée par a La
mère Henriot ». Marie-Louise Favre, dite
Lisette , femme de Jonas-Henry Henriot ,
avait le gosier complaisant. Plus d'une fois ,
elle se vit menacée de dénonciation pour
ivresse à M. le châtelain , C'est elle proba-
blement qui fournissait le confiseur Hein-
zely, établi à Neuchâtel , a sous les arca-
des » , et qui , en 1778, offrait à sa clientè-
le de l'absinthe et de l'hypocras . Quelques
habitués en consommaient chez elle.

RECETIE LÉGUÉE
Dans une note du Musée neuchâtelois, un

ancien pasteur , Louis Perrin , dit que la
mère Henriot légua sa recette à un per-
ruquier nommé Germain , un ami d'Ordinai-
re , qui la céda à H.-L. Pernod. Cette
femme fabri quait de l'absinthe verte et de
la blanche , très en vogue à la fin du
XVIIle siècle , qu 'on obtenait sans aucu-
ne addition d'infusion. Sa liqueur étail
plus amère que celle des Pernod qui l' adou-
cirent , l' améliorèrent et ne vendirent plus
que de la verte. De médicament , elle était
devenue boisson d'agrément. Dans les fa-
milles , on en distillait  en introduisant  par

un long tuyau de toile dans la bonde
du tonneau de moût. A la veillée , on la si-
rotait en croquant des châtaignes.

D'autre part , le fils Ordinaire remit la
fameuse recette à Henri Duval , employé de
Constant Dubied. Le major Daniel-Henri
Dubied, allié Duval , était marchand de
dentelles. A la Révolution française , le
marasme des affaires l'engagea à joindre à

' "son commerce la fabrication de l'absin -
the. 'Il y employa- ses1 "fils : Edouard et
Marcelin , tandis que Constant , Emile et
Gustave (les deux derniers morts jeunes),
aidés de Louis Bore l , parcouraient la Fran-
ce, l'Italie, l'Allemagne, pour distribuer
des prospectus , susciter et prendre des com-
mandes. Le succès fut tel que la buanderie
de l'Ecu de France, un petit bâtiment au
bord du Sucre , où la distillerie avait
d' abord été installée fut abandonnée. Il
fa l lu t  construi re ailleurs un vaste im-
meuble.

Au début du XIXe sicèle, Henri-Louis
Pernod inaugura donc la preière vérita-
ble fabrique. Les Berge r lui firent concur-
rence. Autour de Couvet et dans tout le
Vallon , les herbes aromatiques formaient
aux moindres villages des ceintures parfu-
mées. Il y avait alors trois espèces de
plantes : la grande absinthe , la petite et
l'hysope , cu l tivés sur 100 à 150 poses de
terrain dont chacune rapportait en moyen-
ne 5 à 600 fr. par an. La seule dange-
reuse, la seule excitante , c'était la petite
absinthe employée pour colorer le liquide.
Tout comme le tabac , ces herbes se sé-
chaient à l'ombre des greniers et des gran-
ges. En sacs, elles pouvaient se conserver
des années. Source importante de revenu.
A ses débuts , cette industrie , plus ou moins
artisanale , occupait une centaine d'ouvriers ,
y compris les vingt-cinq qui confection-
naient les caisses pour emballer les bou-
teilles en partance vers les marchés étran-
gers.

FAUT-IL S'EN VANTER ?
Bonne partie des herbage s venait du Mi-

di de la France où l'alcool était meilleur
marché que dans la principauté. Pour pro-
fiter de cet avantage , pour éviter les droits
de douane , Pernod fils créa une succursa-
le à Pontarlier. Point de départ de nom-
breux établissements français. En 1812,
cette fabrique comprenait un fonds de re-
traite , alimenté d'une part aux bénéfices
et un service d'assurances contre les ac-
cidents. Ainsi , à l'aube des temps nou-
veaux , se répandait dans le monde un
produit d' origine exclusivement neuchâte-
loise. Avons-nous lieu de nous en vanter
ou de nous frapper la poitrine ?

Dorette Berthoud

-,- ": «T f̂lT '¦"' LÊ ^I
Blessé à skis

(sp) Hier, Tony Fatton, 9 ans, de But-
tes, s'est fissuré le tibia en skiant aux
environs du village. Il est hospitalisé à
Couvet.

La neige ne respecte pas même
la trêve dominicale

Cette année, l'hiver ne respecte plus rien .
Pas même le dimanch e, jour du repos.
Car, hier matin, comme pendant toute la
semaine, les hommes de la voirie ont dû
se remettre à l'ouvrage. C'est devenu le
sempiternel leitmotiv d'une mauvaise sai-
son têtue à ne point vouloir mourir .

Certes , chacun est rassasié des montagnes
de neige. Elles sont fort désagréables à
l'homme du Haut-Jura et sont la grande
pitié des animaux vivant en forêt.

— Ce sont , dit M. Waldemar Iten ,
un chasseur de Fleurier, les chevreuils les
plus vulnérables. Les chamois ont une cons-
titution plus robuste et supportent mieux
les longues intempéries. Les lièvres aussi .
Quant aux renards , ils trouvent toujours
moyen de se débrouiller.

Ces derniers temps, sept chevreuils au-
raient passé de vie à trépas dans la Cotière ,
forê t sise au sud de la route du Haut-de-
la-Tour , aux Verrières.

— Ces méfaits , poursuit M. Iten , on les
attribuent un peu trop légèrement aux re-
nards. Ils ont bon dos. En réalité les chiens
errants sont plus redoutables.

Pour les hôtes des bois, des postes de
ravitaillemen t ont été installés. On ne révèle
pas où ils se trouvent, car les braconniers
auraient alors trop de facilité à se livrer
à leur jeu de massacre.

— Les chevreuils , ajoute M. Iten , hu-
ment de très loin l'odeur des pommes. On
en éparpille le long des pistes de manière
à leur facilité l'accès aux endroits — de

préférence sous un sapin — où sont dépo-
sés du foin non fermenté, des pommes el
du pain.

Ainsi suivant l'exemple du Petit Poucet
parvient-on à sauver de la famine les ani-
maux des forêts.

RETOUR A LA NATURE
En ce val d'Areuse, l'hiver actuel in-

cite à un retour à la nature. Lugeurs,
patineurs , skieurs s'en donnent à cœur
joie. Ces derniers étaient nombreux sur les
remonte-pentes de la région , mais aux Ras-
ses, c'était la véritable cohue.

Et sur la route du Bullet à Mauborget ,
où les remparts blancs atteignent par en-
droits quatre mètres de hauteur et où
plusieurs chalets de vacances non seule-
ment ne sont plus accessibles mais ont
complètement disparu , il s'est produit un
énorme embouteillage d' autos, l'une d'en-
tre elle étant restée bloquée dans une
¦ Menée » et en immobilisant des dizaines
J'autres arrivant en sens inverse. L'après-
midi le soleil a brillé , chaud déjà et
l' on devinait un timide air printanier. Mais
avec quelle peine la saison du renouveau
devra-t-elle se frayer un chemin !

Et déjà où pointe le terrain , on voit les
dégâts causés aux routes et l'on craint
une fonte des neiges trop rapide. Elle
provoquerait non seulement des inondations
mais sans doute, des glissements de terrain
et ces chutes de pierres toujours redouta-
bles sur les chaussées montagnardes ...

G. D. En vue
de l'introduction

du service binôme
(sn) L'étude relative à l'introduction du
tarif binôme sera terminée cette année à
Travers . Le contrôle des différents _ élé-
ments servant de taxe de base continue.
Les essais qui se poursuivent confirment
ciu 'ils sont indispensables. Ils permettront
de prévoir une app lication future la plus
énnitable no=sihle. Le bénéfice brut réa-
lisé en 1969 sur 'a vente d'énergie est
stable puisoiie la différence en plus n 'est
oue de 0.81 % par comparaison à 1968.
T ps abonnements privés ont passé de
261. 830 à 267 .598 francs.

T a  vente du matér iel a rapporté 143.545
frnncs. T es frais d'entretien du réseau
sont élevés comme pour le service de
l'eau. Une charce de 39.456 fr. est essen-
tie llement renrésentée par la mise sous
câble avec les raccordements des secteurs
sud de la rue Miéville et sud-ouest de
la rue de l'Abbave. Cette année , ces
travaux seront terminés et l' on pense pou-
voir entreprendre encore le quartier de
la gare.

En tenant compte de l'amortissement de
la valeur des installatio ns du service élec-
trique, le bénéfice brut de 96.448 fr. se
réduit à 66.226 francs . l a  somme portée
à l'actif du bilan s'élève à 440.000 francs.
Elle est très inférieure à la valeur réelle.

LA SOIRÉE DE «L'ÉCHO DE LA FRONTIERE»
D' un de nos correspondants :
Samedi, soir la fanfare « L'Echo de

la Frontière » présentait sa soirée an-
nuelle. Malheureusement , un public as-
sez restreint s'était déplacé pou r mar-
quer son attachement à cette sympa-
thique société, sur la brèche en main-
tes occasions. Un programme musical ,
bien choisi et bien exécuté , fut  pré-
senté. Après une marche, « Bergvolk »,
le président Michel Persoz souhaita la
bienvenue au public, félicita le direc-
teur, M. Amédée Mayer, pour son dé-
vouement et la peine qu 'il se donne
pour inculquer la musique aux mem-
bres et aux jeunes en particulier. Il
donna ensuite quelques renseignements
sur l'effectif de la société actuellement
forte de 28 membres, dont 10 jeunes
et cinq débutants, qui se donnent beau-
coup de peine pour apprendre la musi-
que. D'aimahles paroles vont égale-
ment aux anciens dont quatre sont
âgés de plus de 60 ans et qui sont de
fidèles pionniers.

La fanfare est sur la bonne voie et
ses progrès dans le domaine musical
sont étonnants : c'est ce que chacun
aura pu se rendre compte en écoutant
le programme varié. Plusieurs mor-
ceaux , tels que les «Grottes de Baume » ,
ouverture d'A. Delbecq et fantaisie mo-

derne, une sélection d'airs célèbres de
R. Bourbon connurent d'encourageants
applaudissements. « American Patrol »,
arrangement d'A. Delhaye , fut bissé.

Après l'entracte , il appartenait au
groupe théâtral des cheminots de Neu-
châtel de divertir  l'assemblée. Ce fu t
un succès, a Comment t'appelles-tu '? »,
une pièce gaie en trois actes de Geor-
ges Hofniann , séduisit chacun. Les ac-
teurs amusèrent l'auditoire.  Et pour
terminer , l'orchestre « Gilles Bernard » ,
fort de quatre musiciens , créa une ex-
cellente ambiance.

J.-F. J.

Fidélité
(sp) M. Fritz-Emile Barbezat , commis de
distribution II (facteur), vient de fêter ses
trente années de service aux PTT. M. Bar-
bezat a passé toute sa carrière aux Ver-
rières , tout en faisant , avant la guerre de
1939, quelques remplacements auprès de
l' agence postale suisse à Pontarlier.

Concours de ski
(c) Le concours annuel de la jeunesse ,
qu 'organise le Ski-club Ccrnets et Verr iè-
res, a été fixé au 7 mars . La distribution
des prix aura lieu à la salle des sociétés.

Le 4me camp de ski du collège
régional a pris fin à Grindelwald

(sp) Bilan très positif à l'issue du 4me
camp de ski organisé par le collège régio-
nal à Grindelwald. Même si le soleil n'a
pas brillé tous les jours , il a été possible
de skier de lundi à samedi dans des con-
ditions d'enneigement tout à fait favora-
bles en cette période de fin d'hiver. Hor-
mis quelques ennuis bénins , l'état sanitaire
des élèves et des adultes a été fort bon et
une seule cassure a été enregistrée. Com-
me l'année dernière, les deux maîtres
queux fleurisans, MM. Marcel Lebet et
Gilbert Clerc, ont confirmé leur talent de
cordons bleus en portant à la carte du
lapin , des filets de sole, du rôti lardé et
du coq au vin...,

Les soirées, elles aussi, ont été très ani-
mées, notamment par un grand loto dont
les quines avaient été généreusement of-
ferts par des commerçants du Vallon ,
et par un concours d'identification de dia-
positives. Bien entendu , le clou de ces soi-
rées a été la traditionnelle veillée de clô-
ture de vendredi ; en présence de MM.
Jean-Philippe Vuilleumier , chef du service
de l'enseignement secondaire auprès du
département de l'instruction publique , Ed-

win Volkart , président de la commission du
collège régional , et Jean Pianaro , conseil-
ler communal de Couvet , les élèves des
classes secondaires et gymnasiales ont pré-
senté des sketches, des extraits de pièces
de théâtre et des chanson s qui ont rem-
porté un plein succès ; un embryon de
a Grande chance » a même été mis sur pied
qui a permis à quelques artistes en herbe
d'affronter un public de près de 150
personnes. Par ailleurs, trois jeunes gym-
nastes ont fait une brillante démonstra-
tion d'habileté et de souplesse corporelles.

Samedi matin , après la remise en état
des trois baraquements militaires loués par
le DMF au collège régional , M. Pierre
Monnier , chef de camp et directeur dudit
collège , a procédé à la reddition des lo-
caux , alors que les élèves non retenus pour
les corvées habituelles , profitaient de skier
une dernière fois à la Petite-Schneidegg et
dans les environs. Le retour à Fleurier s'est
effectué en autocar . Du côté des activités
dirigées , réservées aux élèves restés au
Vallon , on notera une ultime excursion ,
vendredi matin , à la fabrique Juracimc à
Cornaux. E.-A. K.

Le cœur d'une maman est un
trésor que Dieu ne donne qu'une
fois.

Madame et Monsieur Fritz Oppliger-
Borel et leurs enfants ;

Monsieur Armand Borel ;
Mademoiselle Rose-Marie Borel ;
Mademoiselle Madeleine Borel ,
ainsi que les familles Berthoud , Borel,

Montandon , Hirschy, parentes et alliées,
ont le pénible devoir de faire part du

décès de leur chère maman, belle-maman ,
grand-maman, soeur, belle-sœur, tan te, cou-
sine, parente et amie,

Madame Edmond BOREL
née Juliette BERTHOUD

qu 'il a plu à Dieu de rappeler à Lui,
dans sa 66me année, après quelques se-
maines de maladie supportée avec courage.

Les Sagnettes, lo 7 mars 1970.
Oh ! Vous que j'ai tant aimés

sur la terre, souvenez-vous que le
monde est un exil, la vie un pas-
sage et le ciel notre patrie. C'est
là que Dieu m'appelle aujourd'hui.
C'est là que j'espère vous revoir
un jour. Père Saint, garde en ton
nom ceux que tu m'as donnés.

Saint Jean 17 : 2.
L'ensevelissement, avec suite, aura lieu

le mardi 10 mars 1970, à Boveresse.
Prière pour la famille au domicile mor-

tuaire : hôpital de Fleurier , à 13 heures.
Culte au temple de Boveresse, à 13 h 30.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

(c) Soixante-cinq gymnastes des sec-
tions active et féminine de Couvet se
sont retrouvés, samedi soir, à l'hôtel
Central, pour leur repas et leur soirée
familière. Le président de la S.F.G, M.
René Winteregg, leur a souhaité la
bienvenue et a salué, en particulier, la
présence de M. Francis Fivaz, prési-
dent cantonal, de Mme Claudine Bas-
tardoz, présidente de la « Fémina » et
de plusieurs membres honoraires de la
section. Puis au gré des heures, les
gymnastes se sont amusés en partici-
pan t à des jeux préparcs et dirigés
par le major de table M. Gérald Ar-
nold. L'homme-orchestre Roger Page,
de Môtiers, a conduit la danse jusque
fort tard dans la nuit.

Soirée des gymnastes

Salle de spectacle - Couvet
CE SOIR, à 20 h 15

AU NOM DE TOUS LES VIVANTS
reportage exceptionnel sur le tiers
monde. Entrée libre

(sp) Depuis 1967, une tradition est née qui
réunit chaque hiver lycéens de Pontarlier
et- gymnasiens de Fleurier ; ensemble, ils
organisent une soirée consacrée au théâ-
tre , à la poésie et à la musique. Cette
année, deux spectacles sont prévus à Pon-
tarlier , les 18 et 19 mars.

Soirée franco - suisse

(sp) Après les catholiques , c'est au tour
des protestants d'organiser ce soir dès
18 h 30, à la maison de paroisse, un
« souper-ceinture » (soupe et pain) , à l'issue
duquel les participants des deux confes-
sions sont invités à verser en argent le
montant d'un repas normal qu 'ils auraient
pris chez eux. Le bénéfice de cette opéra-
tion ira aliment er les fonds de « Pain
pour le prochain ».

Visite du collège régional
(sp) Samedi , une délégation de Boudrysans
— qui envisagent la construction d'une
nouvelle école — ont visité le collège ré-
gional inauguré en automne 1968.

Jambe cassée
(sp) Samedi , peu avant la fin du camp de
ski du collège régional, Hugues Vuillème,
élève de 4mc prégymnasiale scientifi que ,
s'est cassé une jambe à la Petite-Scheidegg.

Ce soir,
« souper - ceinture »



De I arpenteur à I ordinateur
CLUB 44

Le Club 44 recevait hier soir M. An-
dré Warussel . rédacteur à la revue a Ato-
mes » pou r parler des mathématiques mo-
dernes. M. Warussel abordait un objet
aussi redoutable que redouté, en raison du
développe ment des mathématiques ces der-
nières années. El il ne sut peut-être pas
toujours convaincre son auditoire , comme
on aurait  pu le souhaiter ; il ne réussit
pas à trouver le contact. Néanmoins , il
précisa avec clarté quelques points essen-
tiels à la compréhension des mathémat i-
ques modernes et classiques. Les mathéma-
tiques classiques peuvent être caractérisées
par deux concepts : le point et le nom-
bre . Si la source de la notion de mesure
qui permettra de mesure r des aires, et ce
fut la géométrie, ou de faire le troc de
l' argent et ce fut l' algèbre. Et ainsi de
suite. Et encore au siècle de Newton , de
Descartes ou de Leibniz, on explorait
les mathématiques avant tout pour des rai-
sons d' ut i l isat ion pratique. Mais parallèle-
ment à ce courant , se développa dès le

temps des bergers chaldeens un concept
de symétrie formelle, les mathématiques
à considérations esthétiques. Cet aspect des
mathémati ques connut un premier apogée
au temps des Grecs. Pythagore ou Platon
faisaient  des mathémati ques pour une él i te.
Et rares étaient les gens qui , comme Ar-
chimède, allaient des talents d'architecte à
ceux de mathématiciens purs. Il fallut en-
suite attendre le XVIIe siècle pour retrou-
ver un tel mouvement , mais pratiqué prin-
cipalement par des amateurs : Fermât , père
du calcul des probabilités et de l'ar i th-
métique supérieure était magistrat. Il fai-
sait des mathématiques à ses moments de
loisirs. Les découvertes purement théori-
ques d'Euler étaient des divertissements. Et
c'est de ces gens-là que sont nées les ma-
thématiques.

LES RELATIONS CACHEES
On s'est mis à chercher des relations

cachées sans aucun souci utilitaire. Gallois
ou Gauss, deux des pontes des mathémati-
ques modernes , veulent pousser aux limi-
tes de la logique ; on pose des hypothèses
qui peuvent sembler farfelues , pou r en ar-
river à trouver toutes les conséquences
logiques. Ainsi les mathématiques sont de-
venues plus qu 'un outil de travail , une fin
en soi , la véritable philosophie scientifique.

M. Warussel devait faire ensuite la dif-
férence entre mathématiques appliquées clas-
siques qui n 'étaient que des calculs où
l ' on manquait souvent de moyens techni-
ques ; mathémat i ques pure s classiques , l'étu-
de de fonctions continues qui auront en-
core des implications directes , échauffe -
rnent des métaux , etc. ; el enfin les mathé-
matiques pures modernes , où on en est
arrivé à étudier des fonctions non conti-
nues , qui ont trouvé une application en
mécanique quantique. Mais les mathémati-
ques modernes sont avant tout un outil
extraordinaire. Car on utilise systématique-
ment les connaissances , grâce à la théorie
des ensembles principalement. On se sert
de même d'une autre notion capitale. Celle
des structure s qui permet de décomposer
les problèmes mathématiques en allant di-

rectement à 1 essentiel , grâce à de nom-
breuses analog ies. Et les mathématiques , en
aillant plus loin , ont ouvert de nouveaux
horizons ; par exemple , des hautes études
commerciales qui ne nécessitaient jadis que
des mathémat iques de comptabilité , ont
aujourd'hui toute une ouverture en mathé-
matiques modernes. Non seulement dans
les implications à l' ordinateur , mais encore
dans de nombreux autres calculs.

M. Warussel devait terminer son exposé
en parlant  d' informatique. S'il existe un
rapport entre mathématiques classiques _ et
ordinateur , en ce sens qu 'il joue le rôle
d'une grosse règle à calcul , il est plus
essentiel encore de considérer leur seconde
application : les mathématiques non nu-
mériques. Grâce à leur structure particu-
lière , les ordinateurs qui ne savent répon-
dre que oui ou non permettent toute une
uti l isat ion pou r des procédés logiques, dé-
pouillement statistique ou autre. Et là est
l' aspect fu tur i s te  de l'ordinateur.

F. MARGOT

LES CHANTIERS DE L'EGLISE ONT
PLUS QUE JAMAIS BESOIN DE VOUS

Une centaine de personnes , représentant26 paroisses du canton , se sont retrouvées,
à 10 heures, à la chapelle , pour participer
au culte célébré par le pasteur J.-P. Schnei-
der et à l'issue duquel M. C. Wust , pré -
sident du comité directeur , présenta cet
journée . Il salua la présence de MM. Pier-
re Aubert , président du Grand conseil , J.Haldimann, préfet des Montagnes et A.
Sandoz, maire de la ville. Il rappela qu 'à
fin 1970, les chantiers s'achèveront , après
sept ans de travail. Il reste dix mois pour
atteindre les 500,000 fr. prévus cette année
pour compléter les deux millions déjà trou-
vés et les 400,000 fr. offerts par l'indus-
trie.

_ M. F. Spichiger , président du comité
d'information, dit ensuite sa déception , à
son retour du Congo, de constater le re-
tard dans la réalisation des projets , l'atti-
tude passive de certaines paroisses et le
manque d'hommes nouveaux. Il présenta
les projets de sa commission : trouver
300,000 fr. dans les paroisses et ceci grâce
à trois manifestations extraordinaires pré-
vues pour atteindre cet objectif. On note
ainsi , les 30 et 31 mai , une marche de
12 kilomètres puis un gala avec la com-
pagnie « Scaramouche » et la « Chorale
Da Caméra » dirigée par M. P. Hutten-
locher, qui présentera des madrigaux de la
Renaissance, gala qui passera dans une
douzaine de viLles et villages. Enfin , une
vente aux enchères. Des antiquités seront
demandés aux familles neuchâteloises, expo-
sées à la ferme du Grand-Cachot , puis ven-
dues.

M. H. Bauer, président de la commission
de liaison paroissiale , parla de l'effort à
poursuivre sur le plan de l'engagement. Les
ouvriers de la première heure ne doivent
pas se relâcher, ceux de la onzième heure
(comme dans la parabole) seront heureux
d'achever l'œuvre commencée. Après l'apé-
ritif et le dîner, la séance se poursuivit
par un spectacle audiovisuel réalisé par
M. Jean-Louis Jacot, sur l'état actuel des
Chantiers. On commence par le Louverain ,
maison conçue comme un centre de for-
mation et inaugurée en 1967. D'abord pré -
vue pour les jeunes, elle est aussi bien
utilisée par les adultes (53 groupes de jeu-
nes pour 45 d'adultes l'an dernier , repré-
sentant 6000 personnes). Dirigé par M.
Samuel Bonjour, ce centre comprend 20
chambres à deux lits, et un équipement
très moderne. Déjà trop petit , il est prévu

d'y ajouter deux pavillons , augmentant à
140 le nombre de lits. Les problèmes es-
sentiels sont les difficultés d'accueil , et le
recrutement d' une équipe durable , accep-
tant la vie communautaire dans cet en-
droit isolé. On survole ensuite le canton
pour aboutir à la Rochelle , près de Vau-
marcus. Cette ancienne clinique , achetée
par les Chantiers , est devenue le centre
de psychothérapie chrétienne de l'Eglise
réformée neuchâteloise. Le docteur de Wyss
en est le médecin attitré. Le directeur , le
pasteur M. Jeanneret , aidé de trois infir-
mières, crée une atmosphère familiale, pai-
sible , indispensable à ceux qui doivent re-
irouver leur équilibre. Cette maison de 31
lits accueille 250 à 300 patients annuelle-
ment et dès le 1er avril , elle sera recon-
nue par les caisses-maladie.

DE NEUCHATEL A LA COUDRE...
Nous voici maintenant au Centre social

protestant de la Chaux-de-Fonds et de
Neuchâtel. Dans cette dernière ville , il
cohabite avec Caritas. M. A. Clerc en est
le directeur. Ses services s'étendent à tous
les déshérités, jeunes et vieux. Le but du
Centre social protestant est d' aller à la
rencontre des nouveaux pauvres d'aujour-
d'hui , pour qui il n'existe encore rien (ap-
prentis caractériels , détenus libérés , drogués ,
clochards, solitaires), ceux qui ne sont pas
pris en charge par la collectivit é. Autre
réalisation des Chantiers : Champréveyres.
A la Coudre, c'est le home pour étudiants
d'outre-mer. M. P. Pipy, directeur , en ex-
pli que les fonctions : maison d'accueil pour
les étrangers , rencontre avec la jeunesse
estudiantine inquiète et contestataire , et
expérience de vie communautaire . La mai-
son peut recevoir 80 personnes. En 1968 ,
il y eut 400 étudiants représentant 48 na-
tions. Un conseil de sept membres élus
gère la maison , en collaboration avec le
directeur. Seul , 10 % seulement des jeunes
gens sont chrétiens. Le problème pour M.
Pipy est de regrouper ce pet it nombre pour
lui faire prendre conscience du témoignage
qu 'il a à apporter. L'autre grand obstacle
à vaincre est de rassembler tous ces étu-
diants pour faire un œcuménisme acti f. Un
culte eucharistique est régulièrement prati-
qué, préparé par les étudiants en théolo-
gie. Les francophones donnent à tour de
rôle des cours de français. Ce service est
très apprécié des jeunes étrangers.

Pour terminer ce tour d'horizon des
Chantiers, on devait enfin visiter les cen-
tres paroissiaux. D'abord celui de Cres-
sier, comprenant une chapelle et des lo-
caux de travail , et qui est diri gé par le
professeur A. Cochand. Puis le projet du
Centre paroissial de Saint-Jean , à la Chaux-
de-Fonds, dont la très particulière archi-
tecture a été conçue par l'architecte A.
Gaillard , de Genève, déjà auteur du Lou-
verain. Enfin , le Centre paroissial des Char-
mettes, à Neuchâtel , récemment inauguré,
dont la création fut rendue nécessaire par
le développement du quartier.

En conclusion de cette journée , M. Pier-
re Aubert présenta ses a réflexions et im-
pressions » sur ces Chantiers. Ce sont cel-
les d'un laïque à part entière. Par son
métier , il voit beaucoup de misères. La
notion de famille se dégrade . l'Eglise est
contestée. Elle se devait de descendre dans
la rue, ce qu'elle a accompli par des
Chantiers . Ces centres correspondent mieux
aux besoins de l'époque et l'Eglise n'est
plus un bâtiment ouvert seulement le di-

manche. M. Aubert se dit impressionne
par ces réalisations non seulement chré-
tiennes, mais aussi sociales et exprima le
vœu que tout soit mené à chef.

Le pasteur Ch. Bauer apporta enfin le
message de président du Conseil syno-
dal , montrant  que l'œuvre de l'Eglise est
un prepétuel devenir. De grands efforts
sont encore nécessaires pour que vive Je
Louverain. Il faut non seulement des bâ-
timents mais une Eglise vivante. Pour ter-
miner , il dit sa reconnaissance à Dieu ,
qui fut la cheville ouvrière de toute celte
œuvre , et en permit la réalisation. Au
terme de cette journée , et au vu des
résultats obtenus , il faut souhaiter que le
public réponde dans la plus large mesure
aux sollicitations des Chantiers. Les fonds
doivent être trouvés. Ils permettron t de
parachever cette œuvre chrétienne et socia-
le, source certaine de bienfaits pour tou te
l:i c n m n i n n m i t é  J. F.

A l'ABC végéter jusqu à la «Fin de partie»
(c)  Le Th éât e Mobile a présente vendre-
di soir à TA.B.C. « Fin de p artie » de
Samuel Beckett. Auteur du très célèbre
« En attendant Godot » , Beckett n 'est
pas nouveau pour ces comédiens, puisque
Marcel Robert en particulier s'illustra
déjà dans « Godot ».

Et cette compréhension de l'auteur est
très évidente dans l 'interprétation que
cette troupe a fai te  d ¦ « Fin de partie ».
En effet , chacun colle si bien à la si-
tuation voulue par l'auteur que l' on peut
di f f ic i lement imaginer un autre emploi
â ces comédiens, et le résultat en de-
vient hallucinant de réalisme.

LE M A R A S M E JUSQU 'A  LA F I N
Beckett a f igé ses personnages clans

une sorte d' antichambre de la mort, ré-
duit sombre où ne s'ouvrent que deux
minces fenêtres. Hamm, le maître de
maison, aveugle et impotent , f igé dans
sa chaise d'infirm e, tyrannise Clov , qui
l'aima autrefois mais qui lassé de ses
rebuffades hésite à le quitter. De deux
tonneaux vides, les parents de Hamm ,
Nell et Nagg, émergent parfois pour ré-
clamer quelque pitance, se p laindre ou
remimer de vieux souvenirs. C'est le der-
nier stade de cette partie perdue d'avan-
ce qu'est la vie aux yeux de Beckett.

Terro risés par l' existence, les membres
de la famille se sont réfug iés dans cet
antre pour y attendre la mort , mais en
fa i t  elle est là déjà , partout présente ,
clans l'immobilité , la résignation , les rites
de cet univers sans surprises. Entre les
protagonistes se déroule un dialogue v i f ,
rapide , sec, mais cette vivacité n'est pas
le sign e de la vie ou de l'intérêt. C' est
p lutôt que chaque réponse est connue ,
chaque question attendue , chaque idée
tournée et retournée sans que jamai s un
élément nouveau ne soit venu changer
sa forme ou sa signification. Il n'y a
pas d'éléments nouveaux parce qu 'ils

f o n t  peur , parce qu ils sont indésirables ,
étant considérés comme dangereux. Il
ne reste donc qu 'à attendre la f in , dans
une décrépitude grandissante , avec néan-
moins l'angoisse de sentir l 'heure appro-
cher.

LE SEUL D I A L O G U b  :
M A I T R E  A ESCLAVE

Alors que Godot laissait encore un
peu de place à une certaine action , avec
des allures de fable démonstrative, « Fin
de partie » ne connaît aucun déroule-
ment, aucune anecdote. La partie est ju-
gée , et elle ne peut s'achever autrement
que dans la passivité la p lus totale. Les
velléités de Clov à s'en aller ne sont pas
le fruit de la découverte d' une possibilité
d' exister différemment , mais un jeu à
résonances infantiles par lequel il veut fai-
re sentir à Ham m sa dépendance. Aussi
son départ avorté à l'heure de la mort
ne change-t-il rien à la situation, il ne
fai t  que rompre la dernière manifestation
de vie en supprimant le dialogue du maî-
tre à l'esclave.

Avec une minutie sans défaut , avec la
rigueur des automates, les comédiens se
livrent au jeu désespéré et implacable
qu 'a voulu Beckett. Sans avoir la res-
source d'aventures ou de retournements
de situation pour soutenir leur propos ,
sans aucun rapport avec le public, ils
créen t par leur présence , par la qualité
de leurs mouvements, par l' uniformité
de leur ton , un climat dense et opaque
dans lequel ne s'accomplit que l'inévita-
ble. La rigueur mise à servir le texte ,
sans que jamais l' un d' entre eux ne se
laisse aller à déborder les intentions de
l'auteur , donne à cette description une
valeur cle vérité telle que le public se
sent mal à l'aise, un peu voyeur , un
peu complice. Le ton est juste, il est
ef f icace , la compréhension du sujet est
totale el le résultat est très remarquable.

CG

Au Casino, le concert de «l'Echo de I Union»
De notre correspondant :
C'est samedi soir , au casino-théâtre , que

la société de chant « L'Echo de l'Union »
offrait à ses nombreux membres et amis,
son concert annuel suivi de « Ici... jeu-
nesse » comédie en trois actes de C. Argin-
lin et J. Marsèle donnée par le groupe
littéraire du Cercle de l'Union.

UN PROGRAMME DE CHOIX
Après une brève introduction du prési-

dent de « L'Echo de l'Union », M. Roger
Uhlmann les chanteurs occupent la scène.
Ce bel ensemble , malgré quelques nou-
veaux venus , rapidement entraînés sous la
direction vivante de M. Bernard Droux ,
dans ce milieu déjà façonné à un haut de-
gré, est parvenu à une intéressante prépa-
ration artistique.

On s'est rapidement rendu compte que
:< L'Echo de l'Union » dispose d'un impor-
tant matériel vocal — plus de 60 chan-

teurs ! — avec des ténors et des basses
qui déploient la sonorité voulue, fait assez
rare pour être souligné. Les voix sont bien
timbrées , pleines, souples et fondues. Un
des meilleurs moments du concert fut celui
de la poétique interprétation de c Près du
fleuve étranger », interprétation avec ses
accents poignants , sa valeur descriptive ou
de « C'est en forgeant » avec ses rythmes
variés et sa finesse d'exécution. Le « Negro
spiritual de Budry » ?  La puissance rythm-
mique des « Negro spiritual » paraissait être
un des privilèges des peuples primitifs.
Les chanteurs loclois nous ont prouvé sa-
medi qu 'ils s'y retrouvaient fort bien dans
ce genre sans atteindre complètement tou-
tefois la puissance d'invocation rêvée.

Tout le programme a été interprété avec
un entrain jamais en défaut et des effets
dynamiques préparés avec justesse et union
des timbres. M. Droux et ses chanteurs ont
bien mérité la moisson d'applaudissements
qu 'ils ont recueillis. , •

RU RIRE
Mais ce n'est 'pas tout « Ici., jeunesse »

pièce gaie en trois actes de C. Argentin
et J. Marsèle, plaisamment mise en scène
sous la direction de M. J.-M. Montandon et
animée singulièrement par les actteurs dti
groupe littéraire du Cercle de l'Union ,
complétaient le programme. Point d'affec-
tation chez ces acteurs amateurs qui, en-
tourant Mme Wildi (Huguette Duran t
de la Sente, châtelaine) et M. Habluttzel
(châtelain), ont pris autant de plaisir à
jouer que les spectateurs en prenaient à les
entendre. Une excellente veillée , un suc-
cès pour tout dire !

Cours
de spécialisation

Des horlogers venus de Hollande, Nor-vège, Suède, Allemagne, Autriche et deSuisse, ont suivi un cours de spécialisa-
tion à Saint-Imier. Reçus par la Compa-
gnie des montres Longines, ils ont pu se
familiariser avec le mouvement mécanique
à haute-fréquence (36,000 alternances) des
montres Ultra-Chron. Ils purent « mettre
la main à la pâte » en s'exerçant à des
travaux pratiques sur ce mouvement parti-
culier , et en comparer les performances
avec celles des mouvements traditionnels.

(Photo Longines)

Une initiative bienvenue : service
cantonal des constructions rurales

et des machines agricoles
Le service des constructions rurales qui

s'occupe également des formalités de sub-
ventionnement en la matière est, on le
sait , à la disposition des agriculteurs pour
donner des conseils techniques et écono-
miques dans le domaine dont il s'occupe.
Dans le secteur parallèle du machinisme
agricole , on assiste actuellement à un dé-
veloppement très rapide de la mécanisa-
tion. Les investissements faits dans ce do-
maine sont extrêmement importants et il
est fondamental qu 'ils soient faits à bon
escient. Or, du fait de l'étendue de la
gamme existant sur le marché le choix des
machines et des chaînes de mécanisation
sst de plus en plus difficile . L'utilisation
de machines en commun pose par ailleurs
aux exploitants des problèmes d'organisa-
tion complexes.

L'intervention d'un conseiller neutre peut ,
par conséquent , être très utile . La zone

de montagne , où de nombreuses machines
sont subventionnées , bénéficie déjà des con-
seils de spécialistes expérimentés. Le dépar-
tement de l'agriculture a décidé d'étendre
le champ d'activité de ces derniers à l'en-
semble du canton et de créer à cet effet
un service qui sera incorporé au service
des constructions rurales. Dorénavant , les
agriculteurs ou groupes d'agriculteurs dé-
sireux d'obtenir des conseils, exposés ou
études en matière de constructions rurales
ou de machinisme agricole pourront s'adres-
ser à ce nouveau service du département
de l'agriculture.

Concours de ski
des enfants

(c) Samedi s'est déroulé dan s des con-
di t ions  excellentes le concours de ski
des enfants, organisé par la S.F.G. et
la commission scolaire. Voici les résul-
tats :

Course de fond. — Invités : Ala in
Junod 8' 30" ; Pascal Junod 8' 31" ; les
Hauts-Geneveys : Olivier Schwab 10' ;
Christ ian Schwab 10' 1, iGlbert Leuen-
berger, puis Mare-Henri Tschanz et
Nils Villemin .

Slalom. — Cat. filles : Monique  Stci-
ner 63"4 ; Chantai Gonseth 64"3 ; puis
Eliane Tschanz , Josiane Konig, .Mar t ine
Scheurer, Stéphane-Lise Gonseth , Ga-
brielle Sehmied et Myriam Kônig.
Garçons, Cat. I : Jean-Luc Pieren 45"8 ;
Marc-Henri Tschanz 52", puis Patrice
ii i -i mm , .-uexnncire wppuger , j ean-rran-
çois Evard , Janiek Bron et Miche l  De-
Jay. Cat. II : Olivier Schwab 40" ; Ala in
Renaud 51"9, puis Francis Meyer , Mar-
cel Pieren et Denis Leuenberger.
Cat. III : Christian Schwab 51 "8 ;
Tiery Montandon 55"0, puis Gi lber t
Leuenberger , Ni ls  Vil lemin , Henri
Knutt i  et Thiery Châtelain. Cat. IV :
Cyril Schwab 1' 11"9 ; Didier Châtelain
1' 41", puis Alain Chappuis.

A noter le zèle et la bonne humeur
de tous les participants et la bonne or-
ganisat ion assumée par MM. Jean-
Pierre Schwab, président de la com-
mission scolaire et Francis Pelletier ,
moni teur  S.F.G. Le premier de chaque
catégorie reçut un prix et une médaille
souvenir fut  remise à chaque partici-
pant.
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soignée au bureau du journal ,
I qui la vend au meilleur prix.
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Trop presse !

( c )  M. B. La B., de Dombresson , circu-
la il au volant  de l'automobile de son
père, des Gcneveys-sur-Coffrane en di -
rection de Malvilliers. S'engageant sut
la route  de la Vue-des-Al pes , il n 'a pas
accordé la pr ior i té  de droite à la voi-
ture condui te  par M. A. Q., de Lausanne.
La collision fut inévitable.  M. A. Q. a
élé légèrement blessé à la tète. Dégâts
aux deux véhicules . Le permis de con-
dui re  de M. B. La B. a été séquestré.

J»H,',H,,=W.JT1
Perte de maîtrise

( e )  Samedi , à 15 h 55, Mme G. P., rie
Vi la r s , ci rculait au volant  de l'automo-
bile de son mari sur la route cantonale
Dombresson - Valangin .  Peu après Dom-
bresson , auss i tô t  après avoir croisé un
au t re  véhicule , elle perdit le contrôle
de sa voi ture  qui  zigzagua sur la chaus-
sée el t e r m i n a  sa course contre un
arbre. Mme G. P. souff re  d' une f racture
du nez et de blessures aux deux jam-
bes. La vo i tu re  est hors d' usage.

Nouvelle institutrice
(c) Les autorités scolaires ont nommé, à
titre définit if , Mme José Skartsounis com-
me t i tu la i re  de la classe primaire infé-
rieure. Cette excellente pédagogue faisait
un remplacement dans la localité depuis
Pâques 1969.

Succès
(e) Un hab i tan t  de la loc ali té , M . Eric
Lambert , vient de passer sa thèse de
doctora t en physique. La conclusion
bril lante de ses études lui ouvre les
portes d'une universi té  américaine où
il poursuivra ses recherches . Toute sa
famil le  l'accompagnera prochain ement
aux Etats-Unis pour quelques années.

A l'école
( cj  La f in  de l'année scolaire est pro-
che. Les examens écrits se dérouleront
jeudi et vendredi 12 et 13 mars et au-
cune séance complémentaire n 'est pré-
vue pour les oraux. L'école sera fermée
dès le vendred i 3 avril  au soir .

Brillante démonstration à Tete-de-Ran

Des fantaisies que tout le monde ne peut pas se permettre.

Pour le 25me anniversaire du groupement des instructeurs de ski du Jura

;sp) C est dans un décor hivernal d u n e
grande beauté que. tout à coup, comme
par enchantement , on vit surg ir , entre les
sapins de la « bosse » un essaim de fou-
gueux garçons godil lant  avec une aisance
remarquable dans la haute neige , poudreu-
se à souhait !

Durant plus d' une heure , ces skieurs
aux vestes rouges barrées de blanc évo-
luèrent sous l'experte et sympathique di-
rection de Jacques Balmer , pour le grand
plais ir  de plusieurs centaines de spectateurs.

Du virage demi-chasse-neige à l'impres-
sionnante descente en formation d'escadril-
le , du dangereux virage en croix à l ' in-
descri ptible tourner sur pointes, de l'inso-
lite virage assis au charleslon endiablé , tout
fut magnif iquement  exécuté el parfa i tement
synchronisé.

Les numéros humoristiques furent vive-
ment appréciés. Les I.S., méconnaissables
sous leurs déguisements , virevoltèrent sous
les regards amusés. Une vieille poussette
fumante  et pétaradante , conduite par un
couple de téméraires parents skieurs , pro-
voqua l'hilarité générale . Quant au a ski
attelé » , il rappela singulièrement les gra-
cieuses évolutions de skieurs nautiques.
Le mono-ski fut également à l'honneur el
compléta d'heureuse façon le programme
de cette manifestation.

Deux tremplins aménagés pour la cir-
constance permirent l'exécution de fort
beaux sauts . Les sauts-écarts furent part i-
culièrement aériens. Lorsque les haut-par-
leurs annoncèrent la série des sauts pé-
rilleux , le public retint  son souffle. Les
trois udacieux skieurs qui exécutèrent ce
trois audacieux exercice d' acrobatie fureni
longuement acclamés.

Si la manifestation était  terminée pour
le public , elle ne faisait que commencer

pour les ins tructeurs de ski venus a Tete-
de-Ran pour célébrer le premier quart
de siècle d' existence de leur groupement.
Ils se réunirent d'abord en assemblée gé-
nérale annuelle puis prirent part à un ex-
cellent  banq uet suivi d'une très belle soi-
rée d' anniversaire présidée tour à tour
par Jean-Pierre Schneider (président d'hon-
neur), René Maret (ancien président) et
Gaston Cuchc (président actuel).

JDa

Un saut... périlleux I
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SUISSE ALÉMANIQUE

ZURICH ( ATS) . — Les résultats par-
t i e l s  de l'élection des membres de l'exé-
cu t i f  zuricoi s portant sur i) des 11
cercles électoraux (les résultats des
3me cl l i m e  cercles manquent  encore)
donnent les chiffre s  suivants :

MM . Sigmund Widaner (ail. ind., an-
cien ) , maire, 66,401 ; Ernst Bieri (rad.,
ancien ) 51,373 ; Edwin Frech (soc., an-
c i e n )  49,671 : Heinr ieb  Burckhardt
(rad., nouveau )  40,435 ; Jnkob Baur
( P A U . a n c i e n )  48,932 ; Mme Emilie Lie-
herherr (soc, nouvelle) 47 ,050 ; MM.
Adolf Maurer (soc, ancien) 44,952 ;
Hans Frick ( a i l  .ind., nouveau) 41,421 ;
Rudolf Welter (soc, ancien) 41,004.

Viennen t  ensuite : MM. Max Koller
( CCS, nouveau) 38,140 ; pasteur Ulrich
Grucssli (évangé l ique , nouveau) 28,526 ;
Reto a Porta (part i  fédéraliste euro-
péen , nouveau )  2626.

Election de l'exécutif
de la ville de Zurich

Plusieurs centaines de personnes, pro-
testantes et catholiques, étaient réunies,
hier soir, à l 'église catholique pour assis-
ter à un office œcuménique de prépa-
ration à la fête de Pâques. Les officiants
étaient le pasteur Jean-Louis L'Eplattenier ,
le curé Georges Beuret et un jeune ser-
vant.

Après un jeu d'orgue et l'exécution d'un
cantique avec accompagnement du Chœur
mixte et de l'orgue, le servant fit la
lecture des paroles de Dieu, puis le pas-
teur L'Eplattenier celle de l'Evangile. Le
sermon fut prononcé par le pasteur L'Eplat-
tenier sur le thème de l'unité ; a Une
seule foi, un seul Seigneur » .

Etat civil du Locle du 6 mars
Naissance : Garcia , Oscar, fils de Ange!,
électricien , et de Rafaela , née Vazquez.
Promesses de mariage : Fragnière, Pierre-

Alain, employé de commerce, et Gygax,
Anne-Marie.

L'office œcuménique
pascal

(c) Un programme fort app récié de l'au-
ditoire a élé donné samedi soir lors de
son concert de gala par la Musique de
la Lyre, à la salle de l'Ancien Stand.

Roger Verdon , sous-chef , dirigea le « Vi-
va Lucerna » avant que Léon Wicht , direc-
teur , interprète l'ouverture « Les Joyeux
Bandits » , qui prouva hautement la valeur
musicale de l'ensemble. En intermède, la
section des tambours , sous la direction de
M. Straumann , donna trois de ses com-
positions.

Mais c'est dans la deuxième partie que
la Lyre présenta le maximum de ses possi-
bilités avec la « Rhapsodie slave » de Fried-
mann , et le < Quo vadis » de D. Rimmer,
qui a été le plus beau moment de la
soirée.

Longuement applaudie, la Lyre exécuta
une march e en guise d'adieu.

A.K.

Le concert de gala
de la musique « La Lyre »
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Nuance...

Une erreur  de composition nous a
fait dire (et écrire) que le coût de la
t r ans fo rma t ion  rie l'ancienne poste avait
été chi f f ré  à 950,000 fr. C'est évidem-
ment rie 250 ,000 fr. qu 'il s'agissait .

Naissances z Ducommun, Obvier, fils de
Pierre-André, photographe, et de Simone -
Marie, née Bovard ; Pena, Vincente, fils
de Roberto-Gerardo , garçon de cuisine, et
de Placentina, née Blanco ; Brancucci, Ma-
gali-Daniele, fille de Florent-Léon, dessi-
nateur , et de Josette-Germaine, née Tendon.

Promesses de mariage : Oppliger, Al-
phonse-Arthur, agriculteur, et Geiser, née
Sommer, Dora-Erna ; Guinand, Jacques-
René, industriel, et Moser, Jeanne-Emma ;
Dizerens, Jean-Claude-René, monteur élec-
tricien , et Asselin, Françoise-Yvonne-Ger-
maine ; Romero, Serafin, peintre, et Otero ,
Luz.

Mariage civil : Racine, Roland-William ,
maître imprimeur, et Sauser, Marylise-
Ginette.

Etat civil de la Chaux-de-Fonds
du vendredi 6 mars 1970
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L'ancien caissier des sociétés de tir a
détourné 23,000 fr. pour usage personnel

De notre correspondant :
Une fois par année, les délégués des

sociétés jurassiennes de tir , groupés dans
l'AJST, se retrouvent pour dresser le bi-
lan de leur activité. Cette réunion a eu
lieu samedi à Laufon , sous la présidence
de M, Joseph Pauli , de Moutier. Les
nombreux participants ont entendu un rap-
port de gestion , pui s mis au point le pro-
gramme d'activité de 1970. Ils ont approu-
vé une modification provisoire des statuts
et élu 5 nouveaux membres au comité ,
ainsi que deux vérificateurs de comptes.
Puis 43 tireurs ont reçu la médaille d'ar-
gent pour tir à 300 mètres, 35 la médaille
de vermeil et 17 la médaille fédérale pou r
tir en campagne à 300 mètres. D'autres
médailles ont été attribuées pour tir à
50 mètres. Enfin , 10 tireurs se sont vu
remettre la grande maîtrise : MM. Lusten-
berger, de Luterbach 330 points, Thom-
men G., de Conseboz 320, Marcel Bour-
quenez, de Boncourt , 302, Jean Franconi ,
de Bienne , 300, René Kohler, de Soyhiè-
res , 310, Denis Philipona , de Bévilard ,
310, Willy Frésard, du Bémont , 324, Mar-
cel Candolfi, de Moutier , 321, Roger Rais,

de Moutier , 320, et Roger Evalet , des Bois,
300. Une cinquantaine d'autres tireu rs ont
reçu la petite maîtrise.

CAISSIER MALHONNÊTE
Mais l'objet qui retint au maximum l'at-

tention des tireurs jurassiens fut le rapport
sur les indélicatesses de leur ancien cais-
sier : A. B., de Sonvilier , qui détourna
(nous avons déjà relevé précédemment le
fait), une somme de 23,000 fr., somme à
laquelle il convient d'ajouter 3400 fr . pour
des cotisations non payées et des frais
non réglés. Comment les choses en arri-
vèrent-elles là ? Le caissier infidèle ne te-
nait qu'un seul compte, celui des chèques.
Il pouvait donc prélever facilement des
sommes qu'il remboursait la veille des
jours de vérificati^ .i , en empruntant à des
banques ou à des tiers. Les sommes reti-
rées du compte de chèques étaient ver-
sées sur un compte en banque au nom
de l'AJST. Pour prélever les montants éle-
vés qu 'il employait à satisfaire sa passion
du jeu — 2500 fr. en 1965, 18,550 fr. en
1966, 2400 fr. en 1967 et 27,000 fr , en
1968 — A. B. imitait la signature du pré-

sident de la société. C'est ce qui permit
de le confondre.

Les irrégularités furent découvertes le
29 novembre 1969 et leur auteur recon-
nut immédiatement les faits. Il fut démis
de ses fonctions et remplacé par M. Wan-
nier , de Delémont. Faisan t preuve de ma-
gnanimité , les délégués tireurs décidèrent
de ne pas intenter de poursuites judiciaires
contre l' ancien caissier. Le comité cher-
chera les moyens de récupérer les mon-
tants volés. A titre préventif, il a été en
revanche décidé que la caisse comporterait
dorénavant trois postes différents. Les co-
tisations ne seront pas majorées cette an-
née.

BÊVI

«HECATOMBE »
DE SKIEURS
(c) La neige lourde a causé une véri-
table hécatombe de skieurs sur les pis-
tes d'Ajoie ces deux derniers jours. Les
personnes suivantes ont été hospitali-
sées à Porrentruy pour diverses frac-
tures : Rémy Fleury, 16 ans, Chevenez
(jambe droite) ; Yves Gonseth, 14 aus,
Porrentruy (jambe droite) ; Marie-
Noëlle Prudat, 10 ans, Courtemaîche
(jambe droite) ; Sabine Bailly, Aile
(jambe droite) ; Jocelyne Chiquet, 10
ans, Courgenay (bras droit) ; Mme Ju-
liette Maître, Courgenay (bras droit) ;
Denis Rich, 16 ans, Charmoille (jamoe
gauche) ; Patriok van Houteghen, 12
ans, Porrentruy (jambe droite) ; Claude
WlÙemin, 14 ans, Epauvillers (jambe
droite) et Pascal Mathey, 9 ans, Buix
(jambe droite).

Daniel Trachsel , né en 1956, domicilié
à Milnchenbuchsee, s'est cassé une jambe
en skiant à Nods. Les Bruntriitains ont élu hier une

charmante reine : celle de la braderie

La reine, Yolande Zanetli, entourée de ses deux demoiselles d'hon-
neur : Liliane Coullery et Marie-Thérèse Brasey. (Avipress - Bévi)

De notre correspondant :
Samedi, en début de soirée, une

p léiade de jolies filles, jupes mini
et coi f fures quelque peu sophisti-
quées, se dirigeait vers les salons
du Cheval-Blanc à Porrentruy où
Tune d'entre elles devaient ceindre
la royale couronne qui la consacrerait
reine de la Braderie 1970. Ephém ère
royauté, il est vrai, mais qui durera
cependan t deux ans et qui vaudra
à sa déten trice non seulement de
défiler sur le char fleuri lors de la
braderie — qui aura lieu cette année
le 30 août prochain — d'être la
p lus décorée, la plus entourée et
la plies admirée (ce qui compte pa-
raît-il dans l'existence d'une fem-
me !), mais encore d'être l'ambassa-
drice de la cité des princes-évêques
à Belfort lors de la Cavalcade, aux
Floralies de Tarascan et en maintes
autres occasions.

Outre ces ambassades qui ne man-
quent pas d'agréments, quelle est
la jeun e beauté qui mépriserait le
billet de 500 f r .  qui constitue le
cachet de la reine et les nombreux
cadeaux annexes qui vous permettent
de vous enivrer doucement — whis-
ky et f ine Champagne — ou de
souligner délicatement votre charme
— produits de beauté de grande
marque — sans compter les gerbes
de f leurs, puisque pour les jeunes
Bruntrutaines aussi... l'important c'est
la rose !

Mais à Porrentruy, la royauté n 'est
pas héréditaire. Il faut , avant d'être
couronnée, s'en remettre au su f f rage
universel. Ce qui veu t dire que ce

n 'est pas nécessairement la p lus jolie
qui est sacrée, mais plutôt celle qui
a le plus de parents et de supporters
dans la salle. Nous devons avouer
cependant que les électeurs de l'autre
soir ont bel et bien aocordé leurs
suffrages à la p lus jolie reine de
braderie qui se puisse imaginer : très
jeune — à peine 19 ans, soy ons
même plus précis, puisqu 'à cet âge-
là une femme n'a rien à cacher :
19 ans, le 22 avril prochain — un
tantinet timide, avec de grands yeux
doux et un très charmant sourire.
Bref,  une reine dont nombre de bro-
deurs rêveront d'être le roi. Elle
porte nom Yolande Zanetti , habite
Porrentruy et termine ces prochains
jours un appren tissage de dessina-
trice en bâtiments, pr ofession p lutôt
rare pour une femme, puis que le
Jura ne compte pour le moment, que
deux apprenties de cette branche. El-
le se dit sportive, mais n'a rien de
la femme athlète ! On lui reconnaît
pourtant ta grâce que donne la prati-
que modérée de certains exercices
siques et l'habitude du grand air.

Ses deux demoiselles d'honneur, dé-
signées elles aussi au bulletin secret
parmi une vingtain e de candidates,
ne le cèdent en rien à leur reine
pour la grâce et l' amabilité . Elles
s'appellent Marie-Thérèse B rasey et
Liliane Coullery . La première est aide
en pharmacie , la seconde étudiante.
Pour elles aussi l'aventure n'est pas
ordinaire , puisqu 'aux grandes heures
cle la B raderie , le bon peup le de
Porrentruy les associera, dans une
déférente admiration , à sa gracieuse
maj esté Yolande Ire.

Retrait d'une initiative
MOUTIER

(c) Le comité central du parti socialiste
jurassien , réuni samedi à Moutier, sous la
présidence de M. Henri Huber, conseiller
d'Etat, a décidé de retirer l'initiative rela-
tive aux trois semaines de vacances, esti-
mant que le contre-projet adopté par le
Grand conseil en réalise le but. Le con-
grès du PSJ du 21 mars, à Moutier, sera
renseigné sur les motifs qui ont incité le
comité central à retirer cette initiative.

Vente aux enchères
de tableaux

(c) La vente aux enchères de quarante-
cinq œuvres d'artistes jurassiens remises
gracieusement aux paroisses catholique
et protestante, et vendues aux enchères,
a rapporté, samedi, la somme de 14,425
francs, qui sera destinée à la campagne
« Pain pour le prochain ».

Cyclomotoriste blesse
(c) Samedi , à 14 h 30, M. Otto Gnaegi ,
68 ans, domicilié à Studen, qui circulait
à cyclomoteur entre Studen et Bueti-
gen , a fait une chute sur la route
enneigée. Il souffre d'une fracture du
crûne et d'une fracture à une jambe .
Il a été hospitalisé à Bienne.

Un automobiliste
blesse un piéton

et s'enfuit
( c )  Samedi soir, Mme Lucia Petraca ,
de nationalité italienne , qui traversait
la chaussée pour se rendre à son domi-
cile , à la route de Reuchenette 50, a été
renversée par une automobile . Blessée
à une jambe , elle a été transportée
à l'hôpital de Beaumont. Quant à l'au-
tomobil is te , il a pris la fuite.

Deux blessés
(c) Hier à 15 h 30, deux automobiles
sont entrées en collision à l'intersection
rues des Prés-Avenir. On a conduit à
l'hôpital de Bienne Mlle Liselotte Graf ,
née en 1939, habitant Utzendorf et M.
Ulrich Aebi , 1942, domicilié à Belp. Tous
deux souffrent de commotion et de bles-
sures aux genoux et aux jambes. Dégâts :
13 ,000 francs.

Automotrice du Touf fe le n
détruite par un incendie
500,000 FRANCS DE DÉGÂTS ?

De notre correspondant :

S'il est une compagnie de chemin de
fer à voie étroite qui joue de malheur,
c'est bien celle du Bienne-Taeuffelen-Anet,
En effet, il ne passe pas de mois sans
qu'on enregistre des accidents. Le 22 fé-
vrier 1968, à la suite d'un mauvais fonc-
tionnement du chauffage, un vagon avait
été détruit par un incendie. Ce vagon
faisait partie des voitures achetées en 1967
à une compagnie de la campagne bâloise.
Or, samedi aux environs de 13 h 15,

un train arrêté à la rue Verésius, à l'en-
droit précis où avait en lien l'incendie de
1968, une automotrice-fourgon était la proie
des flammes.

Malgré l'intervention des premiers se-
cours et d'une section de piquet sous la di-
rection de son chef, M. Hans Koradi,
la locomotive a été entièrement détruite.
Quant aux vagons formant la composition
du train, ils n'ont pas été endommagés.
On estime des dégâts à 500,000 fr. en-
viron. Un court-circuit serait à l'origine
de l'accident.

Collision : une blessée
ECOTEAUX

(c) Hier , vers 16 h 45, un automobiliste
vaudois circulait en direction d'Ecoteaux,
par le hameau de Franey-Tatroz. Au-des-
sus de la scierie, il se trouva en présence
d'une voiture conduite par un habitant
de Franey, et les deux véhicules entrèrent
en collision. Mme Beaud, de Franey, qui
se trouvait sur le siège arrière , fut bles-
sée au visage par des éclats de verre et
commotionnée. Les dégâts sont estimés à
3500 francs.

(c) Déplaçant son horaire, le pyromane de
Lausanne s'est attaqué, dans la nuit de
vendredi à samedi, vers 3 h 30 au ci-
néma Georges V (anciennement cinéma
Rex), au Petit-Chêne. Entrant par effrac-
tion de la porte vitrée qui donne accès au
vestibule, il a bouté le feu au fond du
hall, à environ une quinzaine de mètres
de l'entrée, puis s'est sauvé par une porte
de service, dans la salle.

L'alarme fut donnée par un client de
l'hôtel Continental, place de la Gare, dont
la chambre est située an nord de l'éta-
blissement, donc plongeant sur la salle
de cinéma. Ce client vit une lueur à l'en-
trée de la salle et alerta aussitôt le con-
cierge de l'hôtel qui, à son tour, télé-
phona au 18.

Le poste permanent, major Noverraz en
tête, accourut sur les lieux : dix-sept hom-
mes, trois fourgons, trois lances. Le feu
entamait déjà les parois et le plafond du
vestibule, après avoir brûlé partiellement
la moquette qui tapisse le sol. Des rideaux
finissaient de se consumer. II n'était que
temps. La lutte fut rondement menée, avec
dégâts, inévitablement, mais le feu put
ainsi être maîtrisé avant de s'étendre à la
salle elle-même.

Samedi, vers midi, nouvelle alerte... dans
l'église Saint-François. De vienx papiers
mis en tas commençaient à brûler près
de la porte donnant sur le passage cou-

vert longeant l'église au sud, à quelques
mètres du kiosque à journaux. Est-ce le
fait du même pyromane ou d'un triste
émule, à qui l'on aurait tendance à attri-
buer les feux de jeudi soir ? On ne peut
rien dire, hélas, et l'enquête avance dif-
ficilement.

Le pyromane de Lausanne s'est
attaqué cette fois à un cinéma

Dans la Glane, un jeune homme |
reçoit une balle dans la tête |

De notre correspondant :

Samedi matin, vers 10 h 30, un
groupe de trois jeunes gens, âgés de
17 à 19 ans, manipulaient un pistolet
destiné à l'abattage des lapins, à Vil-
lariaz (Glane). Cet engin avait été ache-
té la veille par l'un d'eux, Gérald
Equcy, 19 ans, fils de Fernand, agri-
culteur dans la localité. Dans des cir-
constances qui ne sont pas encore con-
nues avec précision, mais qui semblent
être accidentelles, un coup partit, attei-
gnant le jeune Equey en plein front,
au-dessus de l'œil gauche. Le blessé
fut transporté à l'hôpital de Billens,

puis vu la gravité de son état, transféré
à l'hôpital cantonal de Lausanne. Hier,
son état était toujours critique. Le cer-
veau du malheureux aurait été atteint.

Pour l'instant, il apparaît que le coup
a été tiré par le blessé lui-même. Il
se peut qu'une manipulation maladroite
ait provoqué l'accident, d'autant plus
que le pistolet n 'était en possession du
jeune Equey que depuis vendredi. L'arme
a In forme d'un pistolet conventionnel.
l ' I le  ne peut toutefois tire r qu 'un seul
coup, et il est nécessaire de la rechar-
ger à chaque fois en retirant son ca-
non. Les projectiles sont des balles de
6 mm rondes.

Piéton renversé
SAINT-DYENS

(c) Dimanche, vers 5 heures, sur la route
secondaire d'Essertines-sur-Rolle, à Saint-
Dycns, à peu près à mi-distance entre ces
deux villages, une forte tempête de neige
sévissait sur la région, lorsqu'un automobi-
liste bernois, roulant en direction de Saint-
Dyens, renversa nn piéton, M. Ben Cassem
Labed, 27 ans, ouvrier agricole h Gimel,
qui cheminait dans le même sens, sur le
bord droit de la chaussée. M. Labed dut
être transporté à l'hôpital d'Aubonne,
souffrant de fractures ouvertes à la jambe
et à l'épaule droites. La voiture a subi
quelque* dommages.

Deux accidents
dans le district du Lac
(c) Hier , vers 5 h 50, une voiture vaudoise
circulait de Berne en direction de Lausanne.
Dans les bois de Morat , le conducteur
perdit la maîtrise du véhicule qui sortit
de la rou le et fit une embardée. Une pas-
sagère fut légèrement blessée. Le véhicule ,
valant quelque 4000 francs, est hors d'usage.

Vers 8 h 55, une automobiliste de
Sugiez circulait en direction de Môtier.
Devant le restaurant Bel-Air, alors qu'un
car arrivait en sens inverse, la voiture glis-
sa sur la gauche, provoquant une colli-
sion. L'automobiliste légèremen t blessée, fut
transportée à l'hôpital de Meyriez. Au
cours de la collision , le car fut déporté
contre un mur sur la droite et sérieuse-
ment endommagé. Les dégâts atteignent
15 .000 francs.

Nurse renversée
par une voiture

(c) Hier, vers 11 h 45, une conductrice
de Fribourg circulait de la me Joseph-
Chaley en direction de la route de Berne.
Au chemin Saint-Barthélémy, elle perdit la
maîtrise de la machine , qui dérapa sur la
gauche (la chaussée enneigée était très
glissante) , revint sur la droite , escalada le
trottoir et renversa un piéton , Mme Berthe
Hilfiker , 64 ans, nurse, domiciliée au che-
min Riedle 13, à Fribourg. Souffrant d'une
fracture ouverte du tibia droit et de dou-
leurs à la tête, la blessée fut transportée
en ambulance à l'hôpital cantonal.

Les tireurs fribourgeois affirment leur
fidélité à une défense nationale totale

De notre correspondant :
La Société cantonale des tireurs fribour-

geois , qui compte 14,870 membres répartis
en 162 sections , ce qui en fait la plus
importante société fribourgeoise , a tenu sa-
medi son assemblée des délégués à Châtel-
Saint-Denis. Nonante-sept groupes et sec-
tions y étaient représentés par près de 20
délégués. Le président cantonal , M. Laurent
Butty, salua une trentaine d'invités d'hon-
neur et particulièrement le colonel com-
mandant de corps Roch de Diesbach. MM.
André Currat , préfe t de la Veveyse, Albert
Genoud, syndic de Châtel-Saint-Denis , le
doyen Schornoz . les colonels Pierre Piller ,
président de la Société fribourgeoise des of-
ficiers et André Dessibourg, ancien com-
mandant du régiment 7, le président d'hon-
neur de la Société suisse des carabiniers, M.
Jan , et de l'Association cantonale , le ma-
jor Marcel Carrel , ainsi que les délégués
des associations valaisanne , neuchâteloise,
genevoise et vaudoise.

Le président Butty parla de l'activité de
1969, année qui vit Fred Michel , de Guin ,
sacré roi du tir au pistolet de match au
Tir fédéral de Thoune. Il releva que le pro-
blème de la gratuité des tirs obligatoires ,
évoqué lors de discussions avec la direction
mili taire cantonale , a été provisoirement ré-
solu. Dans le prochain budget de l'Etat ,
il sera proposé de verse r aux sociétés une
prestation supplémentaire de 3 fr. par tir
obligatoire. Le président nota que le 9
mai , la Société suisse des carabiniers tien-
dra son assemblée des délégués à Fribourg.
Enfin , il affirma avec force la fidélité des

tireurs à une défense nationale armée et
totale , à l'heure où des voix en contestent
le bien-fondé.

De nombreuses distinctions et récompen-
ses furent distribuées, ainsi que des mé-
dailles de mérite. Une revision des statuts
fut adoptée. II s'agissait d'augmenter de 9
à 10 le nombre des membres du comité
cantonal . Dans le but d'associer plus étroi-
tement la direction militaire à l'activité de
l' association , le capitaine Joseph Haymoz ,
chef de service, officier cantonal de tir ,
accède au comité.

Le secrétaire général du tir cantonal 1968
de Bulle , M. Jean-Marie Progin , présenta
aux délégués les comptes généraux de cet-
te grande man i festation. Sur un total de
produits de 988,992 fr., le bénéfice est de...
257 fr. 05. M. Progin releva que ce résul-
tat étroit est sans commune mesure avec
la grande réussite de la manifestation. Des
avantages importants subsistent d'ailleurs,
notamment pour les tireurs bullois qui
voient leurs installations notablement amé-
liorées. La Société des carabiniers de Bulle ,
d' autre part, a réalisé elle-même un appré-
ciable bénéfice financier. On souligne en-
core que la rétribution des tireurs en prix
a été supérieure à celle qu 'offraient les au-
tres tirs de l'année. Il est à relever que
l' association gruérienne du costume , ainsi
que l'harmonie de la ville de Bulle , qui
prirent une part prépondérante à l'orga-
nisation des festivités du tir, n'en ont reti-
ré aucu n bénéfice, alors que les carabiniers
voyaient leur fortune augmentéo de plus
de 20,000 francs.

UN MORT

LA COMBALLAZ

Perte de maîtrise :

(c) Dimanche, vers 19 h 45, sur la
route les Mosses-Aigle, M. Philippe
Martin , 57 ans, commerçant en
combustibles à Prilly, roulant en
automobile en direction du Sépey,
a, pour une cause inconnue, perdu
la maîtrise de sa voiture, à la Com-
ballaz. La voiture s'est retournée
snr le toit après avoir heurté un
mur de soutènement à droite et fait
plusieurs tonneaux. Transporté à
l'hôpital d'Aigle en ambulance, M.
Martin devait succomber peu après
son admission à 21 h 10. La voiture
a subi d'importants dégâts.

SONCEBOZ

(c) Hier , un autom obiliste venant de
Bienne , a dérapé dans le tunnel routier
de Tournedoz , où il est entré
en collision avec une voiture suédoise
qui roulait en sens inverse ; dégâts.

Collision dans un tunnel

ORBE

(c) Hier vers 18 heures, une automobile
bernoise venant d'Orbe et se dirigeant
vers Yverdon a été percutée par une au-
tomobile vaudoise au lieu dit « Boscéaz »,
non loin d'Orbe. Les deux voitures ont
subi d'importants dégâts, en particulier la
voiture bernoise qui a terminé sa course
sur lo toit. Plusieurs blessés, légèrement
atteints, ont été soignés à l'hôpital d'Or-
be, mais ont pu regagner leur domicile.

Collision

(c) Samedi vers 15 h 15, une voiture
s'était engagée sur le passage à niveau
non gardé sur le chemin conduisant dans
les bois à Châble-Perron, entre Yvonand
et Yverdon. En traversant les voles, les
roues avdnt dn vébicnle se plantèrent dans
ta terre très humide. L'arrière de la voi-
ture resta sur les rails. Les passagers eu-
rent Jnstc le temps de sortir alors qu'ar-
rivait un train. La voiture a été complète-
ment démolle et l'automotrice a subi quel-
ques dégâts.

Températures hivernales
(c) Samedi matin, des températures assez
basses ont été enregistrées en plaine. On
a noté moins 9 à Yverdon samedi matin
à 8 heures alors qu'à Sainte-Croix, il y
avait seulement moins 6. Au poste de
douane de la Grand-Bome, on notait
moins 15 degrés.

YVERDON
Voiture écrasée

par un train

LAUSANNE

l <.) IV U LII l l  ScllliCUl cil acssiuu GAiiauiuiuauic
à Lausanne sous la présidence du pas-
teur Eugène Hotz (Neuchâtel), le Synode
du département missionnaire des Eglises
protestantes de Suisse romande a examiné
le projet de modification de ses statuts
conformément aux dispositions prises lors
de sa constitution en 1964. Sans procéder
à des revisions fondamentales, il a décidé
néanmoins de diminuer le nombre de ses
membres de 100 à 70, chacune des églises
de Suisse romande constituant une délé-
gation de 3 à 28 personnes. Le préambu-
le réaffirme que le département mission-
naire a pour tâche de favoriser la pro-
clamation de l'Evangile au monde et de
venir en aide à tous les hommes. Mal-
gré la défection d'un grand nombre de
députés, le Synode a décidé de considé-
rer cette session comme un premier dé-
bat. Le second interviendra au mois de
juin.

Synode missionnaire
romand

SAINTE-CROIX

(c) Un garçon de 12 ans, Daniel Prévi-
tali, de Bullet , qui skiait aux Rasses, s'est
fracturé la jambe droite et a été hospi-
talisé à Sainte-Croix . Hans-Peter Marti ,
16 ans, en stage aux Replands, s'est frac-
turé la jambe gauche aux Avattes et a
été hospitalisé à Sainte-Croix. M. Edouard
Martin, de Sainte-Croix, a fait une chute
dans les escaliers du bâtiment du buffet
de la Gare, où il est domicilié, et s'est
fracturé le col du fémur. Il a été hospi-
talisé à Sainte-Croix.

Trois fractures

GRANDSON

(c; aameoi a 10 n ID , un automoouisie
yverdonnois roulait en direction dYver-
don. Rue Basse, à Grandson , il toucha
un piéton qui venait de s'engager sur la
chaussée : M. Ernest Gerber, âgé de
80 ans, habitant rue Haute, qui a été
transporté à l'hôpital d'Yverdon souffrant
d'une fracture de côtes et d'un bras luxé.

Octogénaire blessé

Importante décision des citoyens de Guin

De notre correspondant :
Localité industrielle en pleine expansion ,

Guin comptera bientôt 5000 habitants. 266
citoyens — sur près de 1400 — ont partici-
pé samedi soir à l'assemblée communale
présidée par M. Hans Jungo, syndic. Les
comptes 1969 furent adoptés, ainsi que le
budget 1970, non sans de longues discus-
sions.

L'assemblée a décidé d'accorder à la so-
ciété de tir une garantie de 40,000 fr.,
pour l'équipement de protection du stand
de tir.  En effet , il existe un danger de rico-
chets , menaçant aussi bien la popula-
tion que les cibarres. Mais encore, ce stand
est utilisé par les tireurs de la ville de
Fribou rg, qui n'ont toujours pas trouvé

d'emplacement pour de nouvelles installa-
tions, ainsi que par les soldats stationnés
dans les casernes de Fribourg. Les citoyens
après avoir dénoncé le bruit excessif causé
par cette utilisation très fréquente du
stand ont prié le Conseil communal d'in -
tervenir auprès de la ville de Fribourg. Ils
ont insisté pour que le problèle soit réglé
dans un délai de 5 ans.

AÉRODROME
D' autre part , l' assemblée a débattu du

projet d'aérodrome de Fillistorf pour le-
quel une concession a déjà été obtenue par
Fribair SA. Le bruit excessif que provoque-
rait la réalisation projetée ainsi que la
contestation quasi générale de son utilité
économique, déterminèrent l'assemblée à se
prononcer contre le projet par 264 voix
contre 2. Une résolution a été acceptée
qui enjoint au Conseil communal d'inter-
venir pour qu 'une concession définitive ne
soit pas accordée. Toutes les communes in-
téressées se sont déclarées opposées au pro-
jet d'aérodrome.

Enfin , l'assemblée a ratifié l'achat d'un
terrain de 2400 m2, à 7 fr. Il s'agit d'un
terrain situé près de la limite avec Ta-
vel , que la commune tient en réserve. Des
remerciements furent adressés au Conseil
communal sortant et notamment à M. G.
Gasscr, qai y siégeait depuis 36 ans et à
M. A. Jendly, conseiller depuis 20 ans.

Contre l'utilisation abusive du stand de tir
et le projet d'aérodrome de Fillistorl

Le nouveau directeur de 1 Union fri-
bourgeoise du tourisme (UFT), M. Ber-
nard Morand , a pris ses fonctions le
2 mars écoulé. Certaines informations ré-
centes laissant supposer un assombrisse-
ment de l'horizon touristique fribourgeois ,
l'arrivée de forces jeunes et enthousiastes
à sa tête incite l'UFT à envisager l'avenir
avec sérénité. L'UFT ne doute pas, en
effet, qu'après une brève période de mise
en train, son directeur lui conservera le
dynamisme et lui attirera la confiance et
l'appui dont elle a un indispensable be-
soin pour promouvoir et développer le
tourisme dans un pays dont les possibi-
lités sont encore trop méconnues.

Nouveau directeur
à l'Union du tourisme

GLOVELIER

Réuni en fin de semaine à Glovelier,
le parti démocratique chrétien-social du
Jura a décidé de se nommer dorénavant
« parti chrétien-social ». U a appelé à sa
présidence M. Gabriel Boinay, juge à la
Cour suprême du canton de Berne, qui
succède à M. Maurice Brahier , avocat à
Moutier.

DELÉMONT
Le « Messie » de Haendel
(o) Samedi soir et dimanche après-midi,
le groupe vocal Kneusslin, de Delémont,
accompagné par l'Orchestre académique
de Bâle, a donné deux grands concerts
à l'église de Courroux. Près de mille
auditeurs ont ainsi pu entendre dans
une excellente interprétation le «Messie»
de Haendel. Les principaux solistes
étaient Gisella Gehrig et Charles Wam.

Nouveau président
du CCS.
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Le village de vacances
des Savagnières en plein essor

Actuellement, au village de vacances
des Savagnières, dix-huit maisons «ont
terminées, et dès que la neige aura dis-

paru (mais par endroits, il y en a près
de trois mètres !), va débuter la cons-
truction de douze nouvelles maisons dont
la plupart sont déjà vendues.

Dès maintenant, et jusqu'à Pâques,
une de ces maisons est ouverte au pu-
blic qui pourra ainsi se rendre compte
sur place de la manière dont sont dis-
posées les quatre pièces et de la qualité
de la décoration et de l'ameublement,
dans un cadre jurassien en plein essor
touristique.

Vue de l'extérieur.

et un coup d'ceil à l'intérieur. (Avipress adg)

Vernissage de l'exposition Action-Location»
avec la participation de soixante artistes

Comme le veut une belle tradition , la
Société des beaux-arts de Bienne ouvri-
ra aujou rd'hui au Caveau du Ring, à Bien-
ne, «on exposition dite « Action-location •.

Une nouvelle fois les membres de la
Société des beaux-arts de Bienne et en-
virons pourront louer pour une année
(éventuellement acheter) des œuvres à des
conditions très favorables. La collection de
la société s'est enrichie de 28 œuvres ré-
centes de divers artistes. L'ensemble des
toiles exposées offre une excellente occa-
sion d'apprendre à connaître en les voyant
chez soi, les œuvres d'artistes contempo-
rains.

Le grand avantage de cette « Action -
location » réside dans le fait que chaque
membre de la société peut demander la

location d'un ou plusieurs tableaux pen-
dant l'exposition. Le produit des locations
est consacré à de nouveaux achats.

Pour l'édition 1970, les artistes suivants
figurent à l'exposition : Joseph Albers , Ot-
mar Alt, Jean Baier , Ueli Berger , Livio
Bernasconi , Jakob Bill , Max Bill , Samuel
Buri , Pol Bury, Antonio Calderara , Gius.
Capogrossi, Christo , Andréas Christen , J.-F.
Comment , Robyn Denny, Angel Duarte ,
Michel Engel , Samuel Eugster , Erich Fah-
rer , Franz Fédier, Joh. Gachnang, Franz
Gertsch , Roland Gfeller-Corthésy, Hansjôrg
Glattfelder , Rob. Indiana , Rolf Iseli, Char-
les Jôrg, Lis Rocher , Heinz-Peter Kohler ,
W. Kohler-Chevallier, Nicolas Krushenik,
Friedrich Kuhn, Lilly Keller, Gerald Laing,
Lermite, Roy Lichtenstein, Paul Lehmann ,

Richard P. Lohse, W. Muller-Bnttnau , Ra-
faël Ferez , Georg Pfahler , Niki de St. Phal-
le, Markus Râtz , James Rosenquist , Alex
Sadkovsky, Benz Salvisberg, Peter Staempfli ,
Leohn Smith , Raphaël Soto , Dieter Seibt ,
Serge Suess, George Sugarman , Hans Schwei-
zer , Albert Schnyder, Joe Tilson , Victor Va-
sarely, Rolf Weber, Roand Merro , Max
Wiederkehr , Oskar Wiggli.

Cette exposition présente aussi un inté-
rêt certain pour les personnes qui n 'ont pas
l'intention de conclure une location , elle
offre un aperçu de divers aspects de la pro-
duction artistique contemporaine.

QUE DE NEIGE...

Aux Prés-d Orvin aussi, la masse de neige atteint des hauteurs encore
jamais vues. Sur les places de parc, ce sont de véritables montagnes

qui dominent les automobiles.

Monsieur sérieux , sobre, ayant place stable ,
petit avoir ,

cherche compagne
pour refaire sa vie, entre 40 et 50 ans,
entant admis, pas sérieuse s'abstenir.
Ecrire à DW 667 au bureau du journal.

(DETTES = problèmes)
Nous sommes maintenant là pour
vous en débarrasser. Profitez de
notre expérience. Adressez-vous à
la maison spécialisée.

Bureau de gestion
rue de Morat 255
1700 FRIBOURG

Tél. (037) 912 58
Ouvert en permanence.

TROUVE
le moyen de faire laver et repasser
mon linge.
Travail soigné.
Blanchisserie Lory Tél. 3 18 83
Service à domicile
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Objectif zoom 6 X
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Chavannes 16 Grand-Ruo 14 I

NEUCHATEL

' Toujoun \
à

l'avant-garde

Boutique
Jersey-Tricot

Tél. 5 61 91
Seyon 5c

l Neuchâtel J

AUTOMOBILISTES

BATTERIES
20% moins cher

2 ans de garantie
Tél. 815 96 ou 6 61 30
PESEUX, Meuniers 5
ACCUS D. BOREL

MORBIERS
bois dur, tables
rondes, chaises et
commodes Louis-
Philippe.
Etains. Cuivres
anciens.
S'adresser à :
Art s et Styles,
Terminus du trol-
leybus Saint-
Biaise.

Promesses de mariage
Février 18, Wingeier Hans, maçon, et

Wuthrich Annemarie, à Berne ; Zurcher
Raymond , agent d'assurances, à Buttes , et
Marlyse Rita , à Bienne ; Decorges Reynald ,
employé de commerce, à L'Abbaye, et Moret
Patricia , à Yverdon ; Gerber Heinz , maçon ,
et Wuthrich Johanna, à Heimiswil ; Sba-
raglio Mario , caviste , et Aeschlimann Ka-
tharina, à Bienne ; Motirz Beat , coiffeur
pour dames, et Muller Nelly, à Bienne ; De-
lay Daniel , employé des postes, et Mugeli
Anna, à Bienne ; Mantegani Benito, méca-
nicien, et Rais Colette, à Bienne ; Krebs
Peter, fabrican t d'instruments, et Weisskopf
Ursula, à Bienne ; Valerio Giorgio, aide-
mécanicien , et Friedli Béatrice , à Bienne ;
Schwerzmann Jcerg, mécanicien de préci-
sion , et Nardini Odette , à Bienne ; Kraehen-
buhl Claude, calibreur, et Suter Claudette ,
à Bienne ; Dominato Onorio, caviste , et
Travaglini Nicolina , à Bienne ; Robert Jean-
Léopold , mécanicien de précision, et Rollet
Ghislaine, à Bienne ; Tschannen Werner ,
contremaître, et Cittadini Marie-Louise, à
Bienne ; Hublard Heinz, cuisinier, et Mech-
Ida, à Bienne. — 20, Nydegger Fritz,
agriculteur à Dotzingen , et Herre n Mar-
guerite , à Bienne ; Marthaler Jakob,
agriculteur , à Muhleberg, et Bourquin Thé-
rèse, à Bienne. 23, Baumann Alfred , gra-
phiste , et Siegenthaler Annelise, à Bienne ;
Maeder Heinz , étudian t ingénieur en élec-
tricité , et Eichenberger Christine, à Bienne ;
Schaad Jean-Pierre , mécanicien de précision ,
et Weber Simone, à. Bienne ,- Magnanat . Jac-
ques , étudiant , et Cousin Myriam , à Bienne ;
Fre i Ulrich , étudiant , à Bienne ; et Gurtner
Christine, à La Neuveville. — Pfister Hans,
technicien en électricité , à Buren sur l'Aar,
et Rieben Christina , à Bienne ; Fluckiger
Waiter , peintre sur automobiles, à Orpond ,
et Dizdarevic Julijana, à Bienne.

Etat civil de Bienne

B I L L E T  B I BN N O / S

Je traverse les places du Ring
et du Bourg. Qu 'elles paraissent
petites ! Il  est vrai qu 'en 15 ans,
les lieux qui marquèrent notre
enfance changent de dimensions. Les
marches de pierre semblent p lus
usées encore. Que de générations de
culottes courtes se sont côtoyées là-
dessus... Parterre, des p ierres à sur-
face carrées, pa rfaitement taillées,
des p ierres propres, presque confor-
tables. Plus rien des gros pavés
arrondis qui tordirent tant de che-
villes et de roues de vélos, mais
qui donnaien t d'autre part le pitto-
resque, le cachet, à ces lieux si
chers. Plus de gamins non plus,
jouant à. la balle, à la marelle, à
schuab, ou au jeu des cantons.
Forcémen t, il y a trop de voitures,
on serait dérangé à tout moment !
Même les jeux n'ont pas survécu.
Ils sont devenus moins simplistes,
peut-être, mais p lus matérialistes, en
tout cas. Pour jouer, on doit d'abord
acheter le matériel nécessaire. On en
a fait commerce à outrance. Ce ne
sont plus les enfants qui inventent
les jeux, les adultes s'en chargen t
à leur p lace ! La marelle... En
deux temps trois mouvements, on
traçait à la craie les compartiments
nécessaires, on lançait la pierre, et
on sautait sur un p ied, sur deux
pieds. On y passait des après-midi
entiers ! A schuab, on formait deux
équipes, qui se poursuivaien t à tour
de rôle dans un certain p érimètre.
On en oubliait les devoirs scolaires...
Finie, l'époque de la craie, des
«gendarmes et voleurs », de « Uri,
Schwytz et Unterwald », ces jeux
qui passionnèrent les gamins bien-
nois .? Finies, les parties , de fronde^où l'on s'efforçait  de dép lacer les
aiguilles du grand cadran de l'église
du Ring ? Epoque révolue, jeux
dépassés ? Dommage, tout de même...

V.K.

Il y a quinze ans
à peine

Peu de changements à Nidau, où la maison de com mune, comme les vieux bâtiments sont toujours en
place. Seuls quelques magasins ont été transformés.
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Apollo : Vivant ou mort.
Capitole : Caroline chérie.
Lido : Femmes.
Métro : Kiss Kiss - Bang Bang Supermann

Kirk chasse 07 - Hercule contre les
fils du soleil.

Palace : Hurra die Schule brennt.
Rex : La Religieuse de Monza.
Roxy : à 15 h, 17 h, 19 h et 21 h , La

Main noire.
Scala : Alfre d le Grand vainqueur des

Vikjngs. , . . •
Studio : Lesbos - Hochschulc der Liebe.
DIVERTISSEMENTS
Astoria : Lechsteiner Buabn orchestre.
Chambord : Jean Royer, pianiste.
Domino : Orchestre Marcel Bopp.
Fantasio : Orchestre Equadors .
Palace : Duo « Mes » .
Stadtbaus : Paul Kleber , pianiste.

EXPOSITIONS
Galerie 57 i Gfeller-Corthésy.
Galerie Arco : Leonid Sejka.
Galerie Lyss : Gérald Comtesse.
Pavillon : Coghuf.
Galerie Bourguignonne, la Neuveville : An-

dré Ramseyer.
Pot-Art : J.-C. Reussner.
Médecin de service : Jeudi - dimanche, tél.

11 ou 17.
Dentiste de service : Dimanche, tél. 7 23 85

et 11.
Pharmacie
Service de nuit et du dimanche : Dr P.

Schurch, me de Nidau 60, tél. 2 43 54.
Service permanence du Jeudi : Pharmacies

de la Gare, tél . 2 52 57; Centrale, tél.
2 41 13 ; Stern, tél. 2 40 05.

Théâtre de poche : Krawall, film.
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GERMAINE BOUYSSIÉ

Et, s'adre.ssant aux domestiques qui avaient pris la
place des infirmiers aux portants de la civière :

— Voulez-vous d'abord amener la senorita de Rubias
dans sa chambre ? Mercedes , et toi Carmen , ajouta-t-il
en s'adressant à une autre chambrière , prenez soin
d'elle, ne la quittez pas. Je vais la voir dans quelques
instants.

Puis il fit un signe discret à Dona Xiména.
— Suivez-moi, ordonna-t-il à mi-voix.
Tandis que Maria-Pilar et les servantes disparais-

saient dans l'ombre fraîche des grands couloirs, le
docteur Alphonso Gomez entraîna la nourrice clans le
bureau de Don Francisco de Rubias.

Comme on s'en souvient, ce bureau était au premier
étage, donnant sur une large galerie.

En entrant , Dona Xiména retrouva , par la baie gran-
de ouverte, la vue sur les jardins , les rives vertes de
l'Huerba, le panorama lointain de Saragosse.

Mais dans la pièce régnait un désordre qui la sur-
prit et la choqua. Les meubles étaient poussiéreux, les
fleurs fanées dans les vases, des tiroirs bâillaient , ou-
verts, débordants de papiers.

Elle respirait, dans ce domaine qui était d'habitude
celui du maître de Kadidjan , cette atmosphère de débâ-

ÉDITIONS DES REMPARTS, LYON

cle qui la suivait depuis son arrivée et qu 'elle avait lue ,
sans la comprendre, dans les yeux des domestiques.
Un vent de pani que , souff lant  (l' on ne sait où , semblait
avoir balayé l'ordre somptueux et sévère de San José
de Ht ierba.

— Asseyez-vous, Dona Xiména , dit le docteur
en prenant lui-même un siège. J'ai vivement regretté
votre absence de San José au cours de ces derniers
jours. Je sais quel a été votre rôle ici depuis de lon-
gues années , votre dévouement à Maria-Pilar dont vous
avez un peu remplacé la mère, la confiance qu'avait
en vous mon vieil ami, Don Francisco...

L'Espagnole releva vivement son beau profil d'ivoire
jauni.

— Qu'avait, dites-vous, Don Alphonso ? Pourquoi
parlez-vous au passé ?

— Parce que Don Francisco cle Rubias n'est plus,
dit la voix grave du médecin. Il s'est éteint ce matin
à l'aube , après avoir appelé sa fi l le  jusqu 'à la limite
de ses forces.

— Par la Madona ! s'écria la nourrice en voilant
son visage de ses mains. Nous arrivons trop tard ! Elle
le sentait , la pauvre chérie, qui a voulu accomplir ce
voyage au mépris de toute prudence. Elle le disait à
l'hôpital de Cahors, où l'on voulait la retenir : « Père
m'appelle, je sens qu'il m'attend.» Quand a-t-il eu sa
congestion cérébrale ?

— Il y a huit  jours exactement qu 'un coup de télé-
phone d'un valet de chambre m'a demandé à San José.
On avait trouvé Don Francisco inanimé dans son bu-
reau. Il avait le côté droit paralysé et ne pouvait arti-
culer une parole. Au bout de quatre jours seulement il
a commencé à s'exprimer, et nous avons eu un moment
d'espoir. Tout le monde ignorait où vous vous trou-
viez , en compagnie de Maria-Pilar. Don Francisco diva-
guait , parlait de la France, de Kadidjan , de Pedro et
d'un certain Me Duviil. Avant-hier seulement , le mieux
s'est fait plus sensible... ce mieux qui , hélas, précède
parfois la fin.

— Nuestra Dama del Pilar 1

— Mon ami a retrouvé, pour quelques heures, sa lu-
cidité. Une lucidité terrible, d'ailleurs, car il envisagea
courageusement sa fin prochaine et tint à prendre tou-
tes les dispositions nécessaires. Alors, seulement, je
connus par lui le lieu cle votre retraite , et j' eus votre
adresse. Alors seulement je pus vous appeler.

Un oiseau minuscule, au plumage diapré, se posa sur
le bord de la fenêtre, poussa un cri strident et s'envola.

Le docteur Alphonso Gomez s'était levé, et Dona
Xiména l'imita.

— Alors seulement, continua-t-il, je connus la raison
de cette brusque attaque que rien, dans le tempérament
exceptionnellement sain et vigoureux de votre matre,
ne pouvait faire prévoir.

— Une raison , dites-vous ?
— Dona Xiména, une nouvelle terrible avait été

transmise quelques jours auparavant , à votre maître,
et l'avait abattu comme un vieux chêne foudroyé par
l'orage : les mines de Kadidjan , son œuvre de jeunesse ,
sa raison de vivre , sa féconde et magnifique création ,
les mines de Kadidjan sont déclarées en faillite.

Dona Xiména eut un sursaut de révolte :
— C'est impossible 1
— Hélas 1 Pedro les a menées à un train infernal.

Don Francisco n 'approuvait pas la façon qu'avait son
fils de diriger le travail , mais il croyait le terrain plus
profond , plus prospère qu 'il n 'était en réalité. Pedro
lui a fait rendre le maximum et les mines sont main-
tenant taries. Les puits de forage sont fermés, la foule
des ouvriers , soudain sans travail , a détruit les usines
et les bureaux. La troupe a dû intervenir.  Lt\ où s'éle-
vait naguère une cité florissante ne règne plus que
désordre et deuil. La révolte a balayé les chantiers de
Kadidjan , et Pedro a disparu , emportant certainement
avec lui une véritable fortune.

— Et ma petite fille chérie , que lui reste-t-il ? cria
farouchement Dona Xiména.

— Elle aurait la part qui lut revient de San José
de Huerba , et Don Francisco de Rubias avait fait , cer-
tes, des placements avantageux. Mais les scellés vont

être posés ici en attendant qu'on retrouve Pedro , s'il
se laisse prendre ; et , d'autre part , la meute des créan-
ciers a appris le désastre et vient à la curée. Des hom-
mes d'affaires étaient ici ce matin ; ils reviendront ce
soir. Que restera-t-il , toutes dettes payées, à Maria-Pi-
lar ? Il est impossible de le dire pour le moment. Peu
de chose, je le crains.

Atterrée, Dona Xiména joignait les mains, et Alphon-
so Gomez crut qu'elle allait défaillir. Mais l'énergique
femme se redressa.

—• Nous lutterons pour elle, n 'est-ce pas, docteur ?
Vous m'aiderez. Nous ne laisserons pas dépouiller no-
tre petite princesse des sables.

— Je vous aiderai de tout mon pouvoir , de tout
mon cœur. Mais il n'y a plus ici , de princesse des
sables, rien qu 'une petite fille blessée et esseulée qui
a bien besoin de votre tendresse, Dona Xiména. Que
s'est-il donc passé à Rivière pour qu 'elle nous revienne
en si mauvais état ?

— Un drame mal expliqué... Elle aurait dû , logique-
ment , y trouver la mort. La Virgen del Pilar l'a sauvée,
je vous parlerai de cela plus tard... car si je comprends
bien , docteur , vous m'avez tout révélé, et la fin de Don
Francisco, et sa ruine, pour que je l'apprenne moi-
même à Maria-Pilar , n'est-ce pas ?

— Votre cœur m'a compris. Vous seule pouvez vous
charger , près d'elle, d'une telle mission. De plus, vous
lui remettrez ceci...

Alphonso Gomez chercha dans la poche intérieure
de son veston et en retira une lettre qu 'il tendit à
Dona Xiména.

Sur l'enveloppe , la nourrice reconnut l 'écriture de
Don Francisco cle Rubias , mais une écriture terrible-
ment changée. Les signes démesurés, aux lignes trem-
blantes , paraissaient "avoir été tracés par une main
inexpérimentée d'enfant.

(A suivre)

La Dernière Sérénade
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La Maison G. HOSTETTLER - Radio - TV - Disques
représente la marque Médiator depuis plus de 20 ans - Faites confiance au spécialiste

Saint-Maurice 6 Neuchâtel - Tél. 5 4442
Livrable tout de suite — Conditions de vente très avantageuses - Location crédit social intéressant

JEANNERET & Oe Seyon 26-28-30 - Tél. 5 45 24, concessionnaire des PTT

On cherche, pour entrée immé-
diate , un

laveur-graisseur
Conditions intéressantes. Etran-
ger avec permis C accepté.
TPI rnss , s 19. 74.

Restaurant de la Couronne ,
Saint-Biaise, tél. (038) 3 38 38,
cherche , pour date à convenir ,

sommelière
connaissant les deux services,
ainsi que

fille ou garçon
de cuisine

Pour date à convenir, nous
engageons

employée de bureau
connaissant la comptabilité.
Travail varié. Semaine de
cinq jours .
Faire offres à la fiduciaire
Leuba et Schwarz , fbg de
l'Hôpital 13, 2000 Neuchâtel
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Garage de la place cherche

UN REPRÉSENTANT
au bénéfice d'une formation
commerciale pour la vente des
automobiles

© H
B̂È W MAZDA

Les personnes intéressées sont
priées <,de faire leurs offres
écrites '" au

Garage central - Hubert Patthey
1, Pierre-à-Mazel
2001 Neuchâtel.

Nous cherchons , pour entrée
immédiate ou pour date à
convenir,

GARÇON DE CUISINE
Nourri , logé, blanchi.
Libre le samedi et le dimanche.
S'adresser au Foyer Dubied
DSR, Marin. Tél. (038) 3 23 39.

Usine chimique vaudoise enga-
gerait

MÉCANICIEN D'ENTRETIEN
ou

OUVRIER SPÉCIALISÉ
ayant  de bonnes dispositions pour
la mécanique.

Appartement à disposition .
Age indifférent.  Entrée à convenir.

Faire offres sous chiffres
PK 23,313 à Publicitas ,
1002 Lausanne .
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l|||| § nous cherchons : W$Êk

m employée de bureau ¦
|||||| de langue maternelle française , habile sté- wÊM
WÊM nodactylographe. Agé désiré : de 20 à 30 ÉËjÊ

WÊïfâ Nous demandons : 
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|||||| Initiative et ponctualité dans le travail. 1111 1

||||l || Activité intéressante. Bonne rémunération. |l |l
||É|| | Condit ions cle t rava i l  agréables. Semaine de |HP
V%M% 5 jours. P re s t a t ions  sociales étendues. É||i

|i|||| Adresser les offres manuscrites, avec cur-

||||||| riculum vitae , copies de certificats , pré-
waaf à tentions de salaire et photographie , à

IlilP I i /// -LA f?*tfrmÉW"

||1§| § Agence générale de Neuchâtel , direction : WÊËé
g| ||§ André BERTHOUD , Saint-Honoré 2. 11111
||||I 2001 Neuchâtel. 
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La Société Coopérative de Production
S.G.T. cherche à engager

HORLOGER
COMPLET

en qualité de responsable de son dépar-
tement de contrôle des ébauches et des
fournitures.

Bonnes connaissances du contrôle statis-
tique désirées.

Faire offre à la direction, 67, rue de
l'Ecluse, à Neuchâtel. Tél. (038) 4 57 26.

¦ "¦ ' ¦ ¦ ¦'

cherche, pour son usine d'Hauterive,

AGENT DE
MÉTHODES
pour la préparation et la calculation des
travaux de montage et prémontage ; une
formation de mécanicien est nécessaire ,
préférence sera donnée aux candidats con-
naissant aussi le chronométrage.

Faire offres manuscrites détaillées, avec
curriculum vitae et copies de certificats ,
à Voumard Machines Co. S.A., 2068 Haute-
rive-Neuchâtel , ou se présenter les lundis,
mercredis et vendredis dès 15 heures.

Si vous êtes un jeune homme désireux d'ap-
prendre ou de se perfectionner dans le métier de

CAMBISTE
nous vous proposons un travail agréable et
intéressant au sein d'une équipe dynamique.

Nous offrons : Salaire intéressant
Caisse de retraite
Semaine de 5 jours
Cantine
Possibilités d'avancement

Nous demandons : Bonnes notions d'allemand et
d'anglais.

Si vous êtes Suisse ou étranger bénéficiant d' un
permis d'établissement, vous êtes invité à adres-
ser vos offres à la

SOCIÉTÉ GÉNÉRALE ALSACIENNE
DE BANQUE , succursale de Zurich
Service du personnel. 1, Bleicherweg
8001 ZURICH Tél. (051) 25 69 60

On demande

Jeune fille
pour aider au ménage et au
magasin. Bon traitement , bons
gages.
Mme S. Widmer , Camping
Belle-Rive. 1392 Corcelettes.
Tél. (024) 2 38 00.

La carrosserie d'Auvernier
Louis GROSJEAN
cherche pour entrée immédiate

UN MANŒUVRE
possédant permis auto.
Très bon salaire.
Avantages sociaux.
Se présenter ou téléphoner
(038) 8 45 66.

Pour notre kiosque à journaux ,
place Pury 1, à Neuchâtel ,
nous cherchons une

remplaçante
Il s'agit d'une activité compor-
tant 2 après-midi de travail pat-
semaine. (Pas de service le
dimanche).

Aucune connaissance cle la
branche n 'est exigée, car une
période d'introduction est pré-
vue.

Les intéressées voudront bien
s'adresser directement au kios-
que.

Société Anonyme LE KIOSQUE,
3001 Berne.

FLUCKIGER & Co
fabrique de pierres fines
2, av. Fornachon , Peseux ,
tél. 813 94, cherche

ouvrier
pour travaux très minutieux.

On formerait jeune homme
ayant des aptitudes pour la
précision.

GAIN
ACCESSOIRE

intéressant, à domicile, pour
dame, minimum 35 ans, bonne
instruction , personnalité , habi-
tant Neuchâtel , la Chaux-de-
Fonds ou Bienne-Ville.
Tél. (022) 35 27 17.

La maison A. WITTWER <& Cie,
transports, cherche, pour date
à convenir :

EMPLOYÉ de BUREAU
pour son service camionnage
officiel CFF à Neuchâtel.
Place stable, bien rétribuée,
semaine de 5 jours, caisse de
retraite.
Faire offres à : A. Wittwer <St Cie
camionnage officiel CFF
Place de la Gare 5
2002 Neuchâtel

On cherche, pour entrée im-
médiate ou à convenir,

dame ou demoiselle
de buffet

Bons gains. Congés réguliers.
Chambre à disposition.
Faire offres ou se présenter.
CAFÉ - BAR DE LA POSTE

2000 Neuchâtel — Tél. (038) 5 14 05

—V 
Publicitas S.A.

Succursale de Neuchâtel
j

engage pour entrée immédiate ou date
à convenir

une comptable
Il s'agit d'un poste indépendant , compre-
nant pratiquement toutes les opérations
comptables d'une entreprise de moyenne
importance.

Les offres écrites , avec curriculum vitae et prétentions de
salaire sont à adresser à M. R. Jelmi, Publicitas S.A., Saint-
Honoré 2, 2000 Neuchâtel.

cherche :

UNE RÉGLEUSE
qui , après une période d' adaptation , pourrai t
seconder le chef d'atelier ;

VIROLEUSES CENTREUSES
pour travail uniquement en fabrique ,
ainsi que

OUVRIÈRES
pour différents travaux d'atelier.

Faire offres ou se présenter :
Fabrique cle montres ROTARY S. A.
Crêtets 138
2300 LA CHAUX-DE-FONDS
Téléphone (039) 2 50 21

i

Auprès d'un établissement financier de

Zurich, une

secrétaire -
sténodactylo

trouverait un emploi intéressant et la

possibilité d'améliorer en même temps sa

connaissance de l'allemand.

Son activité consisterait à s'occuper de
la correspondance en français ef de

divers travaux de secrétariaf.

Sont exigées : bonnes connaissances de
la langue allemande, habileté en dacty-
lographie et sténographie, et si possible,
formation commerciale complète.

Les candidates sont priées d'adresser
leurs offres de service accompagnées de
la documentation usuelle, sous chiffres
44-50,328 à Publicitas, 8021 Zurich.
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Entreprise à Colombier
engage

magasinier
connaissant , si possible, les fers et ayant per-
mis de conduire (automobiles légères).

I 

Place stable.

Adresser offres écrites à IX 609 au bureau
du journal.

USINE DECKER S.A.
cherche, pour son département de tôlerie et serrurerie
industrielle, à Neuchâtel et à Cornaux :

SERRURIERS
HUES-SERRURIERS
MANŒUVRES
Suisses ou étrangers avec permis hors plafonnement.

Faire offres ou se présenter (également le samedi matin) à
l'Usine Decker S.A., Bellevaux 4, 2000 Neuchâtel 7.
Tél. (038) 5 14 42.

Momentanément
sans emploi?

Ce n'est plus une situation inconfortable... et dangereuse pour vos éco-
nomies! Grâce à Adia Intérim, vous pouvez faire de ce «temps mort» un
épisode Intéressant et lucratif, i jjKBHt«K~~~IB^.̂BiBMIWBBW
Adia Intérim vous propose des , JSk Sk .
mandats de durée variable dans Joi ilk¦"^' P̂ ^^^ Tr ^^les entreprises les plus dyna- B̂ '%gW» p̂  
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miques de votre branche pro- ff '^¦JBjrel 
Lt

jj ^yiJILiJ
fessionnelle. Ne négligez pas fK'̂ aBli- I ImPâB li^Slune perspective aussi moderne. -Wm^HÊirM BBMKRBMMB
Téléphonez-nous. WmL I

Faubourg de l'Hôpital 13 • Neuchâtel ¦ Tél. (038) 4 7414

ivlembre da la Fédération Sulasa des Entreprises de Travail Temporaire

Nous engageons

dames ou demoiselles
pour travaux de laboratoire et sur ligne-p ilote dans le
secteur de l'horlogerie électronique.

Formation rapide par nos soins.

Téléphoner ou se présenter à nos bureaux, faubourg de
l'Hôpital 1, 2000 Neuchâtel. Tél. (038) 5 9213 ef 5 06 02.

Importante maison
d'importation de vins
de la Suisse romande désire engager pour une date
à convenir un

collaborateur
pour ses services de ventes.

-
Le candidat doit :
— être âgé de 25 à 35 ans
— être bilingue français, allemand
— posséder de bonnes connaissances du commerce

des vins
— avoir de l'initiative et un esprit de collaboration

Nous offrons :
— place stable et travail intéressant
— possibilités d'avancement selon aptitudes
— salaire selon formation et capacités
—¦ caisse de retraite

Les offres manuscrites, accompagnées d'un curricu-
lum vitae, avec photo , références et prétentions de
salaire sont à adresser sous chiffres

AS 35,048 aux Annonces Suisses S.A., ASSA , place
Bel-Air 2, 1000 Lausanne.

i
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Les tâches de l'Année internationale de l'éducation
L'année 1970, proclamée Année inter-

nationale de l'éducation va être le trait
d'union entre la première décennie des
Nations unies pour le développement,
qui touché à son terme, ' et la deuxième
décennie, qui commencera en 1971. C'est
ce double thème éducation et dévelop-
pement que M. Malcolm S. Adiseshiah,
directeur général adjoint de l'Unesco,
analyse dans les lignes qui suivent, en
même temps qu'il présente quelques-unes
des priorités pour l'Année.

L'importance de l'éducation pour le
développement n'est plus mise en dou-
te par personne. En réalité, dans cer-
tains cas, c'est presque le danger con-
traire qui apparaît : considérer l'éduca-
tion comme le remède à tous les maux
dont souffre la société moderne.

Certains points n'ont cependant pas
encore été vraiment élucidés : comment
l'éducation contribue-t-elle au développe-
ment, et quels types d'enseignement sont
nécessaires dans une situation donnée ?
D'ores et déjà, cependant, on peut tenter
quelques généralisations.

Tout d'abord , l'éducation contribue
directement au développement économi-
que en augmentant le nombre et la
compétence des travailleurs spécialisés.
Le travail représente généralement les
trois quarts environ du produit national,
et l'enseignement et la formation sont
les principaux facteurs qui contribuent
à la productivité du travail.

Deuxièmement, l'éducation exerce une
influence indirecte multiple sur l'écono-
mie : elle peut accroître le sens de l'ini-
tiative et les facultés d'invention des
citoyens ; elle peut améliorer les schémas
de consommation et favoriser la mobilité
économique et sociale. Le système d'en-
seignement joue aussi très souvent le
rôle d'instrument de sélection, permet-
tant à la société de découvrir ses chefs
politiques et économiques, ses adminis-
trateurs et ses techniciens et de mettre
en valeur toutes leurs possibilités.

RECHERCHES SUR L'ÉDUCATION
Si, depuis quelques années, les plani-

ficateurs s'intéressent de plus près aux
aspects économiques de l'éducation, no-
tamment à l'éducation en tant que fac-
teur de l'investissement, les diverses
fonctions ou objectifs non économiques
de l'éducation n'ont pas fait l'objet
d'une étude aussi attentive. L'Année in-
ternationale de l'éducation pourrait donc,
je crois, être l'occasion de recherches
supplémentaires sur l'influence qu'exer-
cent les divers types d'enseignement sur
la formation des attitudes, la prépara-
tion à la vie familiale et civique et le
développement moral et esthétique de
l'individu.

Si ces aspects particuliers de l'éduca-
tion appellent des recherches beaucoup
plus poussées, il est également nécessaire
de développer les recherches sur l'éduca-
tion en général. La formation des maî-
tres, les méthodes d'enseignement, la sé-
lection des élèves et des étudiants (no-
tamment dans l'enseignement supérieur),
la _ construction des établissements d'en-
seignement, les recherches sur le coût
et l'administration de l'éducation .— tous
ces aspects de la question méritent d'être
étudiés de façon beaucoup plus intensive
qu'ils ne l'ont été jusqu'à présent. Je
me souviens, à ce propos, d'enquêtes
sur l'enseignement supérieur aux Etats-
Unis qui montraient que, dans l'« indus-
trie de l'éducation », si vous me passez
l'expression, les dépenses afférentes à
la recherche étaient beaucoup moins éle-
vées que dans la plupart des autres
industries.

QUALITÉ DE L'ÉDUCATION
Dans tous les pays, qu'ils soient dé-

veloppés ou en voie de développement,
l'enseignement est en difficulté. Pou r

M. Malcolm S. Adiseshiah,
directeur-adjoint de l'Unesco.

décrire la situation actuelle, nous en
sommes venus à parler de crise de
l'éducation. L'un des symptômes de cette
maladie est l'attitude des jeunes activis-
tes — élèves et autres — du monde en-
tier qui rejettent l'éducation que leur
propose le système d'aujourd'hui. Autres
manifestations du même mal : les étu-
diants se détournent de la science et de
la technique, comme l'a souligné, en
Grande-Bretagne notamment, le Comité
Dainton , et le chômage ou le sous-em-
ploi des intellectuels s'accroît alors qu'on
manque de personnel qualifié ; d'où
aussi , en partie , les récentes migrations
massives de scientifiques , cet « exode
des cerveaux » si contraire à la doctrine
qui associe étroitement l'éducation au
développement.

L'éducation n'est manifestement pas
une simple baguette magique qu'il suffit
de brandir pour ramener les élèves à
la discipline, remettre la science à sa
juste place dans la société industrielle
et postindustrielle et remédier aux pénu-
ries de main-d'œuvre qualifiée. Il n'est
pas vrai que n'importe quel investisse-
ment dans l'enseignement se traduit pat
un gain équivalent sur le plan écono-
mique ou social, moral ou culturel. Il
n'est possible de mettre en valeur les
ressources humaines et de former toutes
les catégories de main-d'œuvre néces-
saires à la société qu'en améliorant la
qualité du système d'enseignement.

Mais qu'est-ce que la qualité ? Abor-
dant la question sous son aspect néga-
tif , l'Institut in ternational de planifica-
tion de l'éducation signale cinq défauts
d'adaptation auxquels l'amélioration de
la qualité devrait porter remède : l'écart
entre la demande et l'offre d'éducation ,
le déséquilibre entre le produit de l'édu-
cation et les besoins en main-d'œuvre de
l'économie, l'inadéquation du contenu
de l'enseignement aux besoins réels
d'éducation des jeunes et de la société,
l'anachronisme des modalités de l'enca-
drement et de la gestion des systèmes
d'enseignement, et le dangereux fossé
qui s'est créé entre les ressources né-
cessaires à l'éducation et les moyens
disponibles. D'autre part , dans un docu-
ment rédigé pour la prochaine conférence
des ministres des Etats arabes, qui se
tiendra à Marrakech , du 12 au 20 jan-
vier 1970, le Secrétariat de l'Unesco
étudie la qualité de l'éducation sous les
cinq angles suivants : niveau de réussite,
pertinence, équilibre , rétention et re-
doublement (1).

ÉDUCATION PERMANENTE
Les douze domaines d'action prévus

pour l'Année internationale de l'éduca-
tion recouvrent à peu près tous les grands
problèmes auxquels se heurtent les édu-
cateurs d'aujourd'hui. Mais il en est un
qui semble d'une importance primor-
diale, non seulement parce qu 'il peut
englober tous les autres, y compris ce-
lui de la qualité de l'éducation , mais

aussi parce qu 'il implique une transfor-
mation radicale du concept général
d'éducation. Il s'agit de l'éducation per-
manente.

En ce sens, bien sûr , cette idée n 'est
pas nouvelle. Il y a toujours eu des
hommes qui, poussés par une soif de
savoir et de comprendre, ont fait des
progrès intellectuels et moraux tout au
long de leur vie. Ce qui est nouveau,
c'est qu'on en est venu peu à peu à ad-
mettre qu'une telle démarche devrait être
celle de tous, et non d'une élite, celle
de la société tout entière et non d'une
petite fraction. Considérée sous cet
angle, l'éducation n'est pas une activité
qui commence à cinq ou six ans pour
se poursuivre jusqu 'à l'accomplissement
de ces rites tribaux que sont les exa-
mens et la remise des diplômes mettant
fin aux études secondaires ou à la vie
universitaire, mais un processus continu
qui dure aussi longtemps que la vie elle-
même. L'éducation n'est pas la voie
d'accès à la société. Elle est au centre
de la société. L'éducation n'est pas une
préparation à la vie, c'est une partie de
la vie.

Si l'on veut que l'homme ne cesse
jamais de s'instruire, d'améliorer sa for-
mation et ses compétences profession-
nelles , de développer ses ressources in-
tellectuelles, affectives et morales et d'en-
richir sa contribution aux rapports hu-
mains personnels et à la vie do la col-
lectivité, et si l'on veut que la société
lui fournisse des moyens suffisants à
cette fin, il faut transformer radicale-
ment la conception et les pratiques «de
l'éducation. A mesure qu 'on prend cons-
cience de la nécessité de l'éducation per-
manente, il devient manifestement im-
possible de conserver les systèmes d'en-
seignement traditionnels. Il faut réexa-
miner l'éducation offerte aujourd'hui, à
commencer par celle qui est donnée aux
jeunes enfants et aux adolescents, et la
réorienter complètement, tant dans son
contenu que dans ses méthodes.

Dans cette optique, le rôle de l'école
est profondément modifié. En premier
lieu , elle devrait contribuer aussi effi-
cacement que possible à l'éducation
réelle. Autrement dit, au lieu d'être essen-
tiellement un processus d'acquisition de
connaissances, l'éducation fondamentale
devrait devenir une sorte de prélude.
Au lieu d'enseigner simplement les di-
verses disciplines en tant que telles,
l'école devrait donner au futur adulte
les moyens qui lui permettront de s'ex-
primer et de communiquer avec autrui.
L'accent devrait être mis sur la maîtrise
du langage, sur le développement des
facultés de concentration et d'observa-
tion , sur la connaissance des sources
d'info rmation, sur l'aptitude à travailler
en équipe, bref , elle devrait lui appren-
dre à apprendre .

Je ne tenterai pas d'examiner les
multiples incidences et conséquences de
ce concept révolutionnaire. Aussi bien ,
nombre d'entre elles n'apparaissent pas
encore dans toute leur ampleur, car la
réflexion sur ce sujet en est encore au
stade préliminaire. Ce que nous voâ-
dons , ce que nous espérons ardemment
réussir, c'est lancer un mouvement de
recherche intellectuelle qui se poursuivra
longtemps après que l'Année internatio-
nale de l'éducation ne sera plus qu'une
rubrique d'archivé, et qui aboutira en
définitive à une transformation profonde
de l'éducation dans tous les pays.

QUATRE ASPECTS IMPORTANTS
DE L'ANNÉE INTERNATIOALE

DE L'ÉDUCATION
Pour conclure, je voudrais souligner

les quatre points suivants :

• Premièrement, nous prenons le mot
éducation dans son sens le plus large,

de manière à y inclure toutes les acti-
vités destinées à donner à l'individu
l'occasion d'apprendre. Cela ressort de
tout ce que j 'ai dit.

• Deuxièmement, bien que l'Unesco en
assure la direction générale , l'Année in-
ternationale de l'éducation relève de l'en-
semble du système des Nations unies,
et l'ONU comme les institutions spécia-
lisées sont conscientes de leur rôle et
participent effectivement à cet effort
concerté.

9 Troisièmement, nous considérons que
l'Année internationale de l'éducation est
une occasion d'entreprendre des travaux
de fond — recherches, études , opéra-
tions et innovations , réexamen des poli-
tiques. L'information du public, si né-
cessaire pour obtenir l'adhésion et l'ap-
pui des masses, a un grand rôle à jouer
et devra faire partie intégrante du pro-
gramme de l'Année.

• Enfin, et surtout , il faut mettre
au premier plan l'action nationale. En
tant qu'organisation intergouvernementa-
le, l'Unesco peut stimuler, encourager et
coordonner. Son programme est un ca-
dre , mais le contenu , la substance, vien-
dra des initiatives nationales. L'Unesco
peut être un catalyseur (ou un aiguillon),
mais l'Année internationale de l'éduca-
tion n'aura d'effets réels qu 'en tant que
résultat des efforts accomplis par les dif-
férents Etats sur le plan national.

Malcolm S. ADISESHIAH

1) Tendances de l'enseignement général et
de l'enseignement technique et profession-
nel dans les Etats arabes. Unesco, Paris
1969.

Dans les grottes de Cramonski
Notre conte

Le spectacle était merveilleux, et Louis
Lenoir se félicitait de ne pas avoir suivi
les conseils de l'aubergiste du village de
Cramonski.

Le brave homme l'avait dissuadé de
visiter les grottes célèbres qui n'étaient
plus entretenues depuis quelques annéer
faute de touristes, les voyageurs s'aven-
turant de moins en moins dans ce mal-
heureux pays en proie aux luttes sanglan-
tes d'une guerre sournoise et meurtrière.

Louis Lenoir avait été envoyé par son
journal « Le Grand Quotidien » pour
observer et commenter les événements.

C'était un journaliste courageux et
consciencieux. De précédents reportages
l'avaient rendu célèbre par leur objectivi-
té et leur audace.

Les grottes de Cramonski compor-
taient vingt kilomètres de souterrains
qui se croisaient , et se ramifiaient à l'in-
térieur de la montagne et constituaient un
labyrinthe inextricable.

Louis Lenoir avait la certitude que,
depuis les hostilités, ces souterrains étaient
utilisés par l'armée ennemie opérant en
commando à l'intérieur des lignes.

Alors qu'il allait renoncer à son projet
faute de guide qualifié pour s'aventurer
dans cette région réputée dangereuse un
pâtre s'offrit. Le marché fut conclu à prix
d'or.

X X X

Au jour fixé , le guide se présenta. Il
portait une lanterne et avait glissé dan s
sa poche un paquet de chandelles.

Louis Lenoir s'était muni d'un sac
tyrolien contenant quelques vivres, un
rouleau de corde et une lampe électrique.

Ils marchaient depuis une heure au
milieu d'un impressionnant silence coupé
seulement du bruit d'une cascade invisible
quand , au tournant d'un sentier, le guide
se retourna et fit comprendre qu 'ils étaient
arrivés.

Après s'être frayé un passage à travers
les broussailles Louis Lenoir, après le
pâtre, pénétrèrent sous une voûte pro-
fonde.

Le spectacle était vraiment merveilleux
et pouvait justifie r la demande du jour-
naliste. Cette voûte rappelait une immen-
se nef en ogive du sommet de laquelle
pendaient des dizaines de stalactites qui ,
par endroits , rejoignaient presque les sta-
lagmites.

Devant les voyageurs s'ouvrait une ga-

lerie , une longue galène coupée de plan-
ches formant passerelle.

Par les interstices du plancher , le
journaliste apercevait des miroitements,
c'était l'eau d'une rivière souterraine.

Le guide alluma sa lanterne.
Ils marchaient en file indienne, le

pâtre devant suivant la longue allée qui
continuait , avec seulement, de temps en
temps, des endroits plus ou moins larges.

Parfois la galerie, s'embranchait dans
une autre, mais le pâtre, sans s'arrêter , ni
réfléchir, poursuivait son chemin.

— Où me conduis-tu ? questionna le
journaliste.

Le jeune homme lui fit comprendre
qu'ils allaient jusqu 'à une vaste salle
ou ils jouiraient d'un spectacle encore
plus merveilleux.

Louis Lenoir, qui avait eu connaissance
de l'existence de salles semblables, s'at-
tendait à y découvrir autre chose que des
stalactites, mais il se gardait bien de
manifester d'autres curiosités que celles
d'un spéléologue.

Au-dessous d'eux maintenant , une eau
vive bouillonnait avec un bruit de torrent.

Soudain , à droite , la galerie s'ouvrit
sur une petite salle taillée dans le tuf.
Les murs portaient des inscriptions.

— Oh ! curieux ! s'exclama Louis Le-
noir qui s'arrêta et voulut reproduire ces
signes sur son carnet remettant à plus
tard le déchiffrage.

D'un geste impérieux, le guide lui or-
donna de le suivre.

— Attends , répondit le journaliste qui
venait de découvrir à terre dans un angle
des caisses portant des inscriptions en
chinois.

Le pâtre l'entraîna vivement dans une
autre salle où, sur le sol, le journaliste
remarqua des fétus de paille fraîche.

C'est alors que son compagnon préci-
pita sa marche. Il marchait de plus en
plus vite, tournant à droite puis à gau-
che, montant ou descendant sans qu 'il
semblât hésiter une seconde.

Le journaliste étonné ne pouvait que
le suivre vaguement inquiet.

Pas d'autres bruits que ceux de leurs
pas et de l'eau jaillissant de sources invi-
sibles.

Soudain , d'un geste brusque, le guide
éteignit sa lanterne et se mit à courir.
Cela fut si rapide que Louis Lenoir, sur-
prit, n'eut d'autre réflexe que de chercher
fébrilement sa lampe électrique.

Quand le cône jaillit . il était seul. Il

entendait au loin , s'amenuisant la course
précipitée du traître .

Rapidement, il promena le rayon de
la lampe dans toutes les directions. De
chaque côté le vide, un vide immense
dont il ne pouvait mesurer la profondeur.

Devant lui , un couloir , derrière lui ,
un couloir, long ruban serpentant dans
le noir absolu.

— Michaël, hurla-t-il ! Michaël, re-
viens.

Le bruit de l'eau couvrait en partie
sa voix.

— Michaël ! cria-t-il encore. Michaël
je suis un ami.

N'obtenant nulle réponse, le journaliste
se tut et tendit l'oreille : le bruit des pas
s'était éteint.

Le silence, rien que le silence dans les
entrailles de cette montagne qui devaient
contenir tant de secrets.

Alors, il comprit toute l'horreur de sa
situation. Il était seul, perdu dans le
domaine de l'ombre, sans autre lumière
que sa lampe de poche. Il se demandait
avec angoisse combien d'heures cette
dernière serait capable de fournir la
faible lueur qui devait lui permettre de
retrouver son chemin.

Il regarda sa montre, il avait marché,
beaucoup marché une heure peut-être !...
Alors Louis Lenoir rebroussa chemin.

Il s'était fixé un premier but : la salle
des caisses ; ensuite, il l'espérait , il lui
serait aisé de retrouver la longue galerie
qui conduisait au soleil...

Il s'arrêta soudain, consulta a nouveau
sa montre ; il marchait depuis un quart
d'heure et. il n'avait pas encore atteint
son but.

Le bruit du torrent ne lui parvenait
plus que comme un murmure. Jamais
il ne l'avait perçu aussi faiblement.

Cette constatation le plongea dans le
plus violent désespoir. Il s'était trompé
de route. Il éteignit sa lampe pour éco-
nomiser sa pile, le temps de réfléchir.

L'amour de son métier, sa curiosité
étaient punis.

Alors , rallumant sa lampe, il pour-
suivit sa route en courant. Les galeries
succédaient aux galeries, les salles aux
salles, elles se ressemblaient toutes, tou-
tes avaient été occupées par des soldats.

Le temps passait. Louis Lenoir mar-
chait , courait , marchait , tenant à bout
de bras une lampe dont les filaments
commençaient à rougir.

Et soudain, ce fut la nuit, la nuit
totale absolue. Alors le journaliste se
remit à courir au hasard , les mains en
avant , dans le silence de la nuit.

Trois mois plus tard on pouvait lire
dans le journal « Le Grand Quotidien » :
« Nous sommes toujours sans nouvelles
de notre collaborateur Louis Lenoir qui
suivait pour le compte de notre journal
les événements d'Extrême-Orient. Il est
malheureusement à craindre que le nom
de notre collaborateur ne soit à ajouter
à la liste déjà longue des journalistes
reporters , victimes du devoir profession-
nel. »

Henri PICARD

Pourquoi les Romains
mangeaient-ils couchés ?

On le savai t, et on l'a encore revu
récemment dans le « Satyricon de Fel-
lini » : pour leu.s « orgies » — rnais
aussi pour leurs simples repas fami-
liaux — les Romains mangeaient cou-
chés. Et couchés sur le côté gauche.

Dans cette position qui nous paraît
singulièrement incommode , ils arri-
vaient à engloutir des menus panta-
gruéliques. Pourquoi donc cette curieuse
façon de se tenir à table ?

UN PEU DE... SCIENCES
NATURELLES !

Le professeur H.M. Crawshaw de
l'Université d'Edimbourg vient de don-
ner une réponse , qui a toutes les appa-
rences d'être la bonne. Tout animal affa-
mé salive devant un plat appétissant :
très exactement « l' eau lui vient à la
bouche ». Or, le même phénomène se
produit dans l'estomac. Sous l'excitation
d'un nerf et stimulée par une hormone
appelée gastrine, la paroi stomacale se-
crète dès qu'on a « faim », du suc gas-
trique dont le rôle dans la digestion
est primoridal. La quanti té  produite
commande un processus d' autorégula-
tion appelé « feed-back » qui en arrête
la sécrétion dès qu 'il atteint un certain
niveau dans le pylore, à la sortie de
l'estomac située plus bas.

Il n'y a pas là de révélation : tout le
monde l'a appris à l'école...

Or, si un individu se couche pour
manger , du côté gauche, que se passe-
t-il ? l'estomac ayant son point d'attache
à gauche sa sortie se trouve relevée , de
sorte qu 'il lui faut sécréter davantage
de suc gastrique pour que ce suc attei-
gne le niveau qui arrêtera la sécrétion.
Cela signifie que, dans ces conditions
— même s'il est pénible de se tenir
appuyé sur le coude — l'on parvient à
avoir encore « faim » beaucoup plus
longtemps, à absorber , et à digérer sans
encombre des quantités beaucoup plus
considérables de nourriture et de bois-
sons que si l'on se tient assis, ou même
allongé sur le côté droit.

Et cela , les Romains T'avaient décou-
vert , après les Grecs du reste. Ainsi ,
sans même avoir besoin de recourir aux
méthodes chères à Vitellius (et au sur-
plus , très généralement adoptées lors
des ripailles grandioses auxquelles se
livraient les riches) ils avaient trouvé le
moyen de festoyer interminablement  en
vidant coupe sur coupe 1

Pas toujours impunément , loin de là !
Mais , tout de même plus qu 'un moderne
ne saurait le faire avant d'en être
« malade ».

Richard GORDON

FONDU E N C H A I N E
MEN US PRO PO S

Quand on g lisse, on tombe. Quand on tombe, on se
trempe. Des paquets mous et glacés vous tombent dessus.
C'est moins tragique dans ce coin de pays que sous les
avalanches. On se fai t  asperger par un camion. On pa-
tauge dans le margouillis. On a des voies d'eau à ses
chaussures. On se met en fureur. Mais, à tout prendre
(ce que Ton ne vous souhaite pas), c'est bien heureux que
la neige fonde  à la f in  d'un hiver interminable. Et que
fondent bien d'autres choses encore durant le reste de

(Dessin de Marcel North.)

l'année. « Si le sucre ne se dissolvait pas au fond des
tasses, on se casserait les dents > dit le Sage de Corée,
qui ne connaît pas le sucre en poudre. « Si la bougie
ne fondait pas, la lumière s'éteindrait » décrète T Anony-
me-Annamite, qui, soit dit en passant, montre ainsi une
méconnaissance totale des possibilités de l'électricité appli-
quée aux lustres anciens. Enfin , si le métal ne fon dait pas
à la chaleur, il n'y aurait pas de bronze, pas de soldats
de p lomb, pas de canons p our célébrer le 1er mars, et
pas de soudure autogène.

Si la cire aux ailes d 'Icare n'avait pas fondu sous l' e f f e t
du soleil , les p ionniers de l'aviation auraient été bien
embêtés. Si les assiégés médiévaux n'avaien t pas fondu
le plomb médiéval qu 'ils déversaient sur la tête tout aussi
médiévale de leurs assiégeants, ils auraient eu moins de
p laisir , tout médiéval qu 'il f û t .

Il est donc bon que fondent  les choses, et même les gens.
Fondre en larmes, fondre en sueur, ou fondre en rhume ,
cela peut faire du bien. Ça soulage. Pourtant , il y a des
choses t/ ui ne devraient pas fondre : un pécule ou un
costume de bain.

Ainsi , une aimable personne d'Amérique avait endossé,
enventré , cqueceterra (comme on croit devoir dire) un cos-
tume de bain. Et elle a plongé dans l'élément le plus li-
quide que vous puissiez imaginer. Mais voilà , on n'avait
pas spécifié si les bains du costume devaient être de so-
leil ou d' eau. Et quand la belle enfant est sortie des f l o t s
changeants , son aspect aussi avait changé. Elle se présen-
tait , aux yeux des foules , portant pour tout vêtement celui
de Vénus sortant de T onde — exactement pareil à celui
d'Eve — ce qui, entre parenthèses, explique pourquoi ces
deux coquettes ont toujours refusé de se rencontrer.

La baigneuse au sortir de l'eau sentit d'abord un cer-
tain froid.  C'était celui des zéphyrs. Puis elle sentit un
certain chaud. C'était celui des regards qui l'incendiaient
et la faisaient rougir comme sur un gril. Car elle avait
l'air d' une A phrodite , certes, mais d' une Aphrodite sous
cellophane , et for t  comestible. Heureusement, il n 'y a p lus
guère de cannibales en Amérique.

Et ceci nous enseigne à ne poin t nous f i e r  à la péré-
nité des choses. Tout peu t changer d'aspect d' un instant
à l' autre, et ce qui nous paraît le plus solide passer à
l 'état mol ou liquide en un bref instant. Ce n'est pas tou-
jours désagréable. Ainsi de notre fromage national qui ,
mêlé de vin, d'ail, d' eau-de-vie et de quelques autres in-
grédients devient un plat de haut goût , contrairement à ce
qu 'on pourrait croire. Mais qu 'elle soit bien chaude, sur-
tout. Car, comme dit si bien la Caquelarde de Coffran e,
« il faut  qu'une fondue soit fondue , ou qu 'elle ne soit
pas » .

OLÏVË

Comment vivrons-nous
en l'an 2000 ?

Quelle sera la vie en l'an 2000 ? Bri-
tanniques et Soviétiques se sont penchés
en même temps sur le problème. C'est
ainsi que les savants des deux pays en
sont arrivés à l'a conclusion que les vil-
les de l'an 2000 auront une atmosphère
exempte de toute pollution car aucune
poussière ne sortira plus des cheminées
d'usine. Toutes les particules de charbon
— mais utilisera-t-on encore ce mode de
combustion ? — seront entièrement brû-
lées dans les chaudières grâce à un sys-
tème d'ultra-sons.

Les usines seront dirigées à distance
et fermées à clé. Un poste central , dans
chaque région, réglera toutes les entre-
prises. De temps à autre , apparaîtront
deux ou trois spécialistes chargés de la
surveillance ou de la réparation d' un ate-
lier. Tout incident s'inscrira sur un ta-
bleau lumineux du poste central. Le ré-
parateur sautera dans un hélicoptère , at-
terrira quelques instants plus tard dans
la cour de l'usine et gagnera l' atelier in-
diqué...

UNE SOCIÉTÉ DE CENTENAIRES
Quant à l'homme, il vivra centenaire ,

nous assure-t-on. Le problème de la lon-
gévité consiste surtout à éviter les mala-
dies de l'enfance. C'est pendant cette pé-
riode que se développent les organes , que
les grands hémisphères du cerveau et le
réseau serré des capillaires qui alimentent
les cellules nerveuses se forment défini-
tivement. Toute maladie, même bénigne ,
ralentit cette évolution. En l'an 2000, la
science aura mis au point une prépara-
tion biologique capable de stimuler l'ac-
tivité des capillaires et de prolonger leur
croissance. <

Même optimisme en ce qui concerne le
confort de la maison. Le « home » aura
atteint le plus haut degré de perfection :
rayons cosmiques et énergie solaire dis-
tribueront chaleur et lumière ; les murs
fluorescents remplaceront les ampoules
électriques et les tubes de néon. La cui-

sine sera rapide grr i au fourneau élec-
tronique ; au plafond un champignon as-
pirera la poussière en sorte qu 'il ne sera
pas nécessaire de balayer plus de deux
fois par an.

LES NOURRITUR ES TERRES TRES

Mais, la suppression presque totale des
maladies, la prolongation de la vie pose-
ront évidemment un problème crucial :
celui de l'alimentation. Diverses solutions
sont suggérées : les unes déjà envisagées
et expérimentées prévoient la culture in-
tensive de certaines algues marines, la
récolte du plancton ou la production d'a-
liments synthétiques.

Des savants britanniques affirment qu 'à
la fin du siècle une vingtaine d'usines
seront suffisantes pour assurer la nour-
riture de toute la Grande-Bretagne. Dans
30 ans, on produira synthétiquement des
vitamines, du sucre et de l'amidon. Le
développement de l'énergie atomique et
électrique permettra d'installer de gigan-
tesques usines de nourriture synthétique.

Pour les savants soviétiques, il faut sur-
tout tendre à réchauffer le climat des ré-
gions froides. Les centrales électriques
géantes de la Volga , contribueraient au
réchauffement du sol. On aura réussi à
multip lier les récoltes grâce à un usage
intensif de la lumière. Des substances fer-
tilisantes se répandront sous forme de
gaz et des préparations chimiques permet-
tront d'intervenir dans la vie des plantes ,
de la diriger et d'intensifier leur crois-
sance.

Aucun des deux pays ne semble pen-
ser que le siècle prochain doit marquer
un progrès dans les moyens de destruc-
tion détenus par l'homme. Ce qui est
somme toute rassurant. Un physicien va
même jusqu'à prévoir pour l' an 2000 un
procédé capable d'empêcher à distance
la fission atomique. On ne peut que re-
gretter qu'il n'ait pas précisé son fonc-
tionnement.

W



La Papeterie Reymond, 5, Saint-
Honoré à Neuchâtel, cherche

employée de bureau
ayant de l ' i n i t i a t i v e  et sachan t
prendre des responsabilités.
Prière de se présenter au bureau,
ou de téléphoner au (.038) 5 4-1 lili .

Cherchons

MÉCANICIEN qualifié
SERRURIERS
EN CARROSSERIE
TÔLIERS
EN CARROSSERIE
pour entrée cle suite ou à con-
venir. Places stables , salaires
élevés. Avantages sociaux , se-
maine de 5 jours , 3 semaines
de vacances.

Faire offres à : Carrosserie
LAUBER & FILS S. A., NYON.

j -Fm—v
Réception centrale :

Rue Saint-Maurice 4
Neuchâtel

-Téléphone (038) 5 65 01
Compte de chèques postaux 20 -178

Nos guichets sont ouve rts au public
de 8 heures à midi et de 13 h 45
à 18 h 10, sauf le samedi.

Tous nos bureaux peuven t être atteints
par téléphone de 7 h 30 à 12 heures et
de 13 h 45 à 18 heures. En dehors de
ces heures, une permanence est ouverte ,
du dimanche au vendredi soir de 20 h 30
à 0 h 30. La rédaction répond ensuite
aux ' appels jusqu 'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant - veille à
17 heures peuvent paraître le surlende-
main. Pour le numéro du lundi , les
grandes annonces doivent parvenir a
notre bureau le vendredi avant 9 heures
et les petites annonces , le vendredi éga-
lement avant 11 heures. Pour le mardi ,
le lundi jusqu 'à 8 h 15.

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis mor-
tuaires sont reçus à notre bureau jus-
qu 'à 18 heures ; dès ce momen t et
jusqu 'à 23 heures , Os peuvent être glis-
sés dans la boîte aux lettres du j ournal
située a la rue Saint-Mauric e 4, dans
le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jus -
qu 'à 15 heures. Passé ce délai et jusqu'à
23 heures, nous n'acceptons plus que
ries avis tardifs dont la hauteur est
fixée au maximum à 50 millimètres et
de 50 millimètres pour les réclames.

Tarif des abonnements
SUISSE :

1 an fi mois 3 mois 1 mois
56.— 28.50 14.50 5.50

ÉTRANGER
1 an 6 mois 3 mois 1 mois

90.—. 46,— 24.— 8.50
Espagne, Turquie , Grande-Bretagne ,

; Yougoslavie et les pays d'omre-mer :
- es"] an 6 mois 3 mois 1 mois

• 95v-̂ . v tS3X**tr>-> 27.— -< ¦ '!- 10;— - . .

Tarif de la publicité
ANNONCES : 40 c. le mm, min. 25
mm. — Annonces locales 30 c, min.
25 mm. — Avis tardifs et réclames
urgentes , Fr. 2.20. Réclames , Fr. 1.35.
Mortuaires , naissances 70 c. —¦ Petites
annonces non commerciales à tarif
réduit 25 c. le mot, min. 10 mots.

V Pour les annonces de provenance
extra-cantonale :

Annonces Suisses S.A., a ASSA »
agence de publicité , Aarau , Bâle , Bel-
linzone, Berne , Bienn e, Fribourg,
Genève, Lausanne , Locarn o, Lucerne,
Lugano, Neuchâtel . Saint-Gall , Schaff-

hôuse, Sierre , Sion , Winterthour ,
Zurich

Délais pour les
changements d'adresse
(minimum 1 semaine)

la veille avant 8 h 30
Pour le lundi  : le vendredi

avant 8 h 30
Les chan gements d' adresse en Suisse
6ont gratuits. A l'étranger : frais de

port en plus.

? ????????????????? ?
? ?
? Importante maison de commerce en A,

gros désire engager

\ SECRÉTAIRE \
de langue maternelle française , habile ?

¦éfr sténographe et consciencieuse. ?

? &
? 

Nous demandons l'exécution rapide et T
soignée de la correspondance dans ?

«  ̂ l'un de nos services commerciaux. 4L\
atOkaWfclO :j .  j.»! T

^

 ̂
De bonnes connaissances, de la lan^ 5p

À gue allemande seraient dès atouts fa- 
^vorables. ?

— Travail intéressant et bien rétribué.
A Horaire agréable adapté à la semaine A

de 5 jours.

? Faire offres manuscrites, accompagnées de ^A, la documentation usuelle, avec photo , sous «4k
chiffres AS 150 N aux Annonces Suisses#¦ S. A., « ASSA », fbg du Lac 2, 2000 Neuchâtel. ?

? ?
? ¦????????????????? ?

Nous cherchons pour plusieurs départements des

SECRÉTAIRES
pouvant justifier d'une solide formation profes-
sionnelle, de quelques années d'expérience clans
une activité similaire et de connaissances lin-
guistiques étendues, soit anglais , allemand , fran-
çais, soit français , allemand , anglais , soit fran-
çais , anglais.

En outre , nous attendons de nos fu tures  colla-
boratrices un très grand intérêt pour leur pro-
fession , une bonne faculté d'adaptation, un esprit
ouvert à la collaboration , de la discrétion et une
très grande disponibilité.

Nous offrons des situations stables , une rémuné-
ration adaptée aux circonstances actuelles et des
prestations sociales intéressantes.

Veuillez adresser vos offres au service du per-
sonnel des Fabriques de Tabac Réunies S. A. ou
téléphoner au (038) 5 78 01, interne 225.

Cherchez-vous enfin une place stable ?
Si tel est le cas, nous vous l'offrons.

Dans le cadre d'un atelier moderne, salubre ,
nous engageons tout de suite ou pour date
à convenir

auxiliaire
d'imprimerie
NOUS DEMANDONS : collaborateur débrouillard
ayant de l'initiative. Suisse ou étranger avec
permis C.

NOUS OFFRONS : place 'stable , bien rémunérée ,
semaine de cinq jours , 44 heures.

Téléphonez au chef technique, No 5 65 01
(interne 253), qui se fera un plaisir de vous
fixer un rendez-vous. '

Nous cherchons , pour un de nos important s
kiosques de NEUCHATEL, une

¦HGÉRANTEWi
Travail indépendant ,  varié , bien rétribué pour
personne consciencieuse, en bonne santé et ani-
mée d' un esprit d'initiative.

Nous mettrons volontiers au courant les per-
sonnes qui n 'ont jamais assumé cle telles respon-
sabilités.

Vous pouvez entrer à notre service immédiate-
ment  ou selon votre convenance.

Si cette offre  vous intéresse , envoyez-nous votre
curr iculum vitae, accompagné , si possible d'une
photo récente , sous chiffres 900 ,073 à Publicitas
2800 DELÉMONT.

Nous cherchons

monteur-électricien
pour l'entretien et divers travaux
d'installations en courant fort et
faible.

Semaine de 5 jours ; climat de tra-
vail agréable.

Prière d'adresser offres , de se pré-
senter ou de téléphoner à

ElECTRONA S. A., 2017 Boudry (NE)

%$ Tél. (038) 6 42 46

ELECTRONA

L'avenir dans le domaine
des plastiques

Nous cherchons un

collaborateur
technico-commercial

pour le rayon Neuchâtel et Jura bernois.
Votre act ivi té  consistera à visi ter  et conseiller
notre cl ientèle , à in t roduire  dans les diffé-
rentes ins t i tu t ions  (administrations, organisa-
tions, etc.) 'l' u t i l i sa t ion  de nos produits, que
ce soit pour l'écoulement, le génie civil ou
l ' industrie , à observer l'évolution du marché
en vue du constant développement du domaine
des plastiques.
Afin de remplir votre tâche avec succès, vous
devriez posséder une formation technico-com-
merciale acquise si possible dans la branche
tle la construction.  En outre , vous pourrez
acquérir dans nos ateliers toutes les connais-
sances nécessaires à votre future activité.
Nous vous of f rons  un bon salaire de base ,
une commission , le remboursement de vos frais
de voyage, ainsi  que la possibilité d'adhérer
à notre  fonds  de prévoyance.
Veuillez nous envoyer votre of f re  de service
avec, copies des cer t i f ica ts  a ins i  qu 'un bref
curriculum vi tae , sous chiffres .1 020,2,52-18,
à Publ ic i tas , 1211 Genève 3.
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Importateur pour la Suisse romande, vente pour Genève : Garage Place Claparèds SA, 25, rua Sautter <fl 022/46 08 44
Brigue: Garage Excelsior, Fux & Co. — La Chaux-de-Fonds: J. Rieder, Garage des Montagnes — Coppèt: P. Keller, Garage du Port - Fribourg: A. Bongard, Garage du Nord — Lausanne: Garage Sud-Ouest SA, 1, av. des Mousquines —
Martigny : Garage Imperia SA - Montreux : L. Mettraux & Fils, Garage du Bon Port S. à r. I. - Morat: J. Schopfar, Touring-Garage — Neuchatet-Hauterive: Garages M. Schenker - Sierre : A. Zwissig, Garage des Alpes — Sion : Garage de I Aviation SA

ENTREPRISE DE NEUCHATEL

désire s'assurer la collaboration de deux jeunes

INGÉNIEURS TECHNICIENS E.T. S.
en mécanique

pour les postes de :

préparation de travail et bureau de construction.

Nous offrons à personnes dynamiques, ayant de l'initiative ,
si possible avec quelques années d'expérience, et dont l'âge
idéal serait de 25 à 32 ans :

— postes de confiance ;
— champ de travail intéressant et varié ,

dans un cadre moderne, jeune et dynamique.

Les personnes intéressées sont priées de faire leurs offres ,
accompagnées d'un curriculum vifae , de copies de certificats et
prétentions de salaire , adressées sous chiffres HA 671, au
bureau du journal.

Nous les assurons de notre entière discrétion.

..BBBBBaVBBaVaMBBBBBBBBBaBBBHBBaUatnnaBaïaaBBBBBBaBBBBBaaW VaVaBBH^ . s

La papeterie
Reymon d,
5, nie Saint-Honoré ,
à Neuchâtel ,
cherche une

JEUNE FILLE
de 15 à 17 ans
pour petits travaux
de bureau. Se pré -
senter au bureau ou
tél. (038) 5 44 66.

Maison de Neuchâ-
tel cherche pour son
service d'expédition ,
un

expéditeur-
emballeur
suisse. Place stable.
Fai re offres sous
chiffres EX 668 au
bureau du journal.

Dans la perspective de notre agrandissement à MARIN ,
nous engageons

ingénieur technicien ETS
en microtechnique ou

technicien-horloger
pour participer à la construction de garde-temps électro-
niques.

Les intéressés sont invités à faire leurs offres ou à deman-
der une formule de candidature à Derby Ebauches Elec-
troniques S.A., 4, place de la Gare, 2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 5 92 13 ou 5 06 02.

H ô ĝnn^̂ ^HaBM^̂ HHgMj K̂BgHmM^OT'

Pour raison de santé , à remettre  à la Chaux-de-
Fonds, tout de suite ou pour date à convenir

MAGASIN D'ALIMENTATION
ET PRODUITS LAITIERS
agencement et installations modernes.
Chiffre  d'affaires important.
Possibilité de développement.
Faire offres sous chiffres P. 11-950,028 à Publ i -
citas S.A., 2300 la Chaux-de-Fonds.
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A remettre à Neuchâtel , pour tout de suite ou
date à convenir

BAR À CAFÉ BIEN AGENCÉ
Prix : Fr. 160,000.—.

Faire offres sous chiffres P. 11-950,026 à Publi-
citas S.A., 2300 la Chaux-de-Fonds.

UM îimssmsÊBuxstBuwmuuuuuuuuuuuuuM mi'fimitam
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BAR À CAFÉ
Bien agencé, bail de 14 ans , affaire intéressante
est k remettre à Neuchâtel.

Faire offres sous chiffres P. 11-950,027 à Publi-
citas S.A., 2300 la Chaux-de-Fonds.

snm HBH WMmMwmmmjuWBSÊKmËWBm 'Nous sommes une e n t r e p r i se  de
moyenne importance spécialisée dans
la construction de remorques de tous
genres et véhicules spéciaux.
Par suite de l'essor croissant de notre
maison, nous cherchons une

secrétaire
de direction
au bénéfice d'une formation commer-
ciale et ayant de bonnes connaissances
des langues française, allemande et
éventuellement anglaise.

Notre future collaboratrice sera char-
gée de la correspondance dans ces
deux ou trois langues, ainsi que de
divers travaux de bureau.

Si ce poste vous intéresse, nous vous
prions de nous téléphoner ou de nous
adresse,- vos offres de service.

' DRAIZE S.A.
2001 Neuchâtel
Tél. (038) 8 24 15.

Dans le cadre de l'expansion de son activité,
notre société a besoin

d'unie) délégué (e)
à son service de l'information.

Nous demandons :
:/orj - •' ' ' „: . /. -  ' ,',' ... - . .... , - - ¦

— personne dynamique , ambitieuse et ferme-
ment décidée à augmenter ses

^
giins^,, 

^
— Suisse, ou étranger avec permis C ;
— personne possédant véhicule.

Nous offrons : . . .
— des possibilités de gain exceptionnelles :
— un travail agréable dans une ambiance

jeune et dynamique, auprès d'une clientèle
sélectionnée (pas de porte à porte) ;

— de nombreux avantages sociaux.
Veuillez téléphoner au (038) 8 52 42 pour un
premier entretien avec notre directeur des
ventes.

Veuf seul
retraité cherche

une
personne
même d'un certain /
âge pour faire son
ménage. Salaire
selon entente. Adres-

- ser offres écrites
à KC 651 au buJ'"w
«au du journal.

Entreprise
de l'est de la ville Ej
cherche

DAMES

JEUNES
FILLES
pour travaux fa-
ciles en atelier.
Possibilité d' arran-
gement d'horaire.
Tél. (038) 5 60 63.

mi 
.j. :.

Commerçants
Ne vous creusez pas
la tête pour vos
problèmes de pti -
hl ici té . Nous avons
pour les résoudre
un service à votre
disposition.

Feuille d'avis
de Neuchâtel.



un bon repas m
s'arrose ¦
aussi avec JE
un verre de: A

^
A

une fois pour toutes que 1™ î SÉBH
VICHY CELESTINS ! WÊÊOË
aide à mieux digérer ^^aj^̂ ^gP̂

'

eau minérale bicarbonatée sodique %

chemises en Stoffels splendesto renforcées au col et aux poignets
splendesto-le tissu de coton:grand teint et sans repassage de Stoffels

Stoffel SA, St-Gall, Suisse - une entreprise de Burlington Industries lïïa
Neuchâtel: R. Jacot , la rue du Seyon. En vente dans d'autres bons magasins spécialisés. Liste des dépositaires par Les Fils Fehlmann SA, Manufacture de confection et de lingerie , 5040 Schoftland. B22

La maculature
s'achète à bon prix au bureau

du journal I LA GRECE I
le but de vacances de l'année 1970

i Vols spéciaux en DC-9 JET
14 jours vacances balnéaires à RHODES Fr. 610.—

NOUVEAU: Le village de vacances HYDRA BEACH,
forfait 2 semaines Fr. 1008.—
Combinaisons idéales:
1 semaine circuit classique enGrèce —
1 semaine de repos balnéaire Fr. 994.—

; Croisière "Toison d'or" de 7 jours combinée avec
séjour à Athènes et Chalkis, 15 jours Fr. 1417.—

! Nous répétons notre offre-vedette de la saison dernière:
1 semaine de croisière dans les îles grecques —
1 semaine à Rhodes, 15 jours Fr. 780.—

BIENNE Dufour 17 Collège
Tél. (032) 2 99 22

Réparations
de machines
à laver
22 ANS D'EXPÉRIENCE
Confiez vos réparations ainsi que
les services de graissage et d'entre-
tien général de machines à laver de
toutes marques à la maison spécia-
lisée
T A N N E R - N E U C H Â T E L
Portes-Rouges 149 — Tél. 5 51 111
Noire service de dépannage rapide
est à votre disposition.

I 

TAPIS MUR A MUR
$ Plus de 300 pièces en exposition
B) Parc devant la maison
0 Ouverture permanente, même

le samedi ;
# MAGASIN : Portes-Rouges 133

1510 MOUDON
Rue

du Poyet V

Sans caution
500

à 3000 fr.
modes de

remboursement
variés

Tél.
(021) 95 24 24

BANQUE EXEL
Av. Rousseau 5 Neuchfilel
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I A beaux vêtements I
i I 1 le meilleur des nettoyages >

| mÊÊÊ^ |N|OlR|Gi|El j
* iM NORG^Il 

(produits brevetés) «J

t ^VBIRin KI et vêtements toujours apprêtés <>

| 9 W NETTOYAGE CHIMIQUE A SEC \
S 

^̂ 
Centre Prébarreau 7 t

| K  ̂ Mme M. E. StiMI TÉL. 5 25 44 !

m
OPTIQUE
MARTIN LUTHER
rg] MAITRE OPTICIEN

<> Maison fondéo en 11)52
QB P l a ç a  P u r y 7

2001 «EUCHATEl
ExScuto anlgnanaananl al
rapidement l'ordonnança da
voira ocullslo TSICpnono 613 67

(UBS)
vixy

UNION DE BANQUES SUISSES
SCHWEIZERISCHE BANKGESELLSCHAFT

UNIONE DI BANCHE SVIZZERE
UNIONBANKOFSWITZERLAND

Paiement du dividende
L'assemblée générale ordinaire des actionnaires, qui s'est tenue ce jour,
a fixé à

Fr. 100.—
le dividende pour l'exercice 1969. La mise en paiement a lieu dès le
9 mars 1970, contre coupon n° 47, sous déduction de l'impôt antici pé de
30 %, soit

. Fr. 100— ou Fr. 70.— net
par action ancienne. Les actions nouvelles, créées jouissance du 1er
octobre 1969, ont droit à a /4 du dividende, soit

Fr. 25.-— ou Fr. 17.50 net ,£,fm. . :$p::\. f4* ¦>• ¦ r̂yx ? ¦ r- 1
Les coupons sont payables à tous les guichets de l'Union de Banques

6 mars 1970



Agent officiel des montres B3»yaK
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" Entreprise de la branche machines de chantier et manutention à Genève,

cherche un jeune collaborateur en qualité

.

d'adj oint
du chef administratif

¦ 

. 

¦ • ¦  
¦ ¦

bilingue français-allemand, de formation fechnico-commerciale (diplôme ou

maturité commerciale), dynamique, ayant le sens de l'initiative et le désir

d'assumer des responsabilités.

Avantages sociaux d'une maison d'avant-garde. Ambiance jeune et dyna-

mique.

Traitement en rapport avec les connaissances.

Faire offre complète avec photographie, curriculum vitae, copies de certifi-

cats et prétentions de salaire sous chiffres OFA 1997, Orell Fùssli Annonces,

1211 Genève 1.

, .

Entreprise de la place cherche , pour son
rayon sp écialisé

RADIO-TV
EMPLOYÉ
RESPONSABLE

détenteur de la concession et du permis
de conduire.
Entrée à convenir.
Place stable, bien rétribuée.
Avantages sociaux .

Faire offres détail lées sous chiffres F. Y. 669 au
bureau du jour nal.
Discrétion absolue.

Nous cherchons pour d i f férents  services des

JEUNES DACTYLOS
.auxquelles nous confierons des travaux requé-
rant de la précision , de l'habileté et un certain
goût des chiffres.

Nous offrons en cas de convenance des situa-
tions stables, une rémunération en rapport avec
les exigences des postes à repourvoir et des
prestations sociales intéressantes.

Les personnes intéressées sont priées de faire
leurs offres au service du personnel des Fabri-
ques de Tabac Réunies S. A. ou de téléphoner
au 5 78 01, interne 225.

VU 'I l Ml l i l l IIMP "¦"' manu——«MB

I Jeune homme
I sortant des écoles au printemps
I trouverait  place bien rétribuée
I pour travail facile. Place stable

pour jeune voulant se créer
j une situation d'avenir.

I Faire offres de service ou se
| présenter à : Fabrique de craies

spéciales « STIMO », Crêt-Ta-
connet 17, Neuchâtel, tél. (038)
4 41 31.
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Classique MANTEAU DE PLUIE _ _
en téry lène, façon droite, col revers, SM R—
2 poches obliques a ¦§

Seulement Iwi l
avec timbres coop ou 5 % rabais

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

i Wfe~~ £±JL — -M. _ .JL  ̂ BW1 iu/  W4B le nouveau Crédit Renco, avec garantie
I M&TB*é&kW atlHlWBl HflTtl HlF ^M m — *%* uVÈ de réduction d'intérêts m'intéresse. En-
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tel est lecoût maximum aujourd'hui de Si votre situation financière est saine I¦ nos crédits personnels (7Vz % par an et ordonnée, utilisez nos crédits per- W Nom: Prénom: 
I calculé sur le montant initial du prêt, sonnels avantageux et discrets bel
, soit max. 0,625% par mois). « de Fr. 1 000.-à Fr. 25 000.- «JB Adresse: 

C'est de l'argent à bon compte pour •remboursablejusqu'à60mensualitésRT|
' vous permettre de réaliser vos projets «basé uniquement sur la confiance, jj^m Domicile: 391
I raisonnables. Erfl Mt " J»A *JH Mt M
I Nous finançons l'achat de: voitures, Assurez-vous la possibilité de bénéfi- KaS lj1*An| f< K AVipA S A

bateaux, appareils ménagers, télévi- cierd'une réduction moyenne de 20% 1*9 "¦ VlU» HvlIVV UMwMmw
' seurs, meubles, machines agricoles etc. du taux d'intérêts autorisé en nous MjL 1211 Genève 1, Place Longemalle 16,
I sans réserve de propriété. retournant le coupon ci-après: fâag téléphone 022 24 63 53
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la qualité
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\ V / En provenance de Zoug... votre cuisine, votre buanderie complète-
lZUG/ ment automatisées. Des appareils «dans le vent», conçus pourfaciliter
\ y la tâche de la ménagère moderne et lui procurer davantage de bonV—s temps. Des produits réputés, comme Unimatic et Adora. De Zoug
encore...une rationalisation maximum de votre jour de lessive. Des automates

pour votre buanderie, votre cuisine ou même votre salle de bain, passés maîtres
dans l'art de laver, sécher, calandrer rapidement et sans peine votre linge.

Avec tous les égards qui lui sont dus! De Zoug enfin... des automates, mobiles
 ̂

ou à incorporer, pour laver votre vaisselle en vous croisant les bras.
Et, pour la mini-cuisine, des mini-lave-vaisselle de table d'une étonnante

capacité et d'un prix incroyablement bas. Au total: des aides de ménage
de toute confiance, sûrs, solides et d'une qualité éprouvée... la qualité Zoug.

Zinguerie de Zoug SA, 6301 Zoug. Téléphone 042 3313 31
?̂ ~^̂ ^̂ ~i~^~' ^
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Automate _ Automate Séchoir Calandre Automateàlavor lo linge UmroatK. è laver le linoa Adora à lingeAdora à repasser Adora à laver lavaissella Adon
— , _ __ , 

Home Watch Co Ltd
Pierre-à-Mazel 11
2000 Neuchâtel 7
cherche, pour entrée
immédiate ou à convenir,

employée de commerce
à la demi-journée ou
à la journée complète.
Activité intéressante car
diversifiée.
Faire offres par téléphone
(038) 5 82 88 ou par écrit.

Maison avec fidèle et importante
clientèle , cherche

représentants ou représentantes
Salaire au-dessus de la moyenne.
Catalogue en couleurs avec 400
. articles à disposition pour usage
': journalier : Les offres- d'in%"ttlides
" sont également prises en Consi-

dération. Connaissances de -J'al-
lemand désirées.
Vous recevrez tous renseignements

[ en téléphonant au (051) 47 98 50.

LUC VOIROL
, Bel-Air 37

Chauffage-mazout
cherche
MONTEUR DE DÉPANNAGE

pour le service d'entretien.
Sérieuses références exigées.
Ecrire ou téléphoner au 4 31 34.

L'hôtel-restaurant Beaux-Arts , Neu-
châtel , cherche , pour entrée im-
médiate ou pour date à convenir ,

demoiselle
ou

jeune dame
débrouillardes et de bonne volon-
té pour assurer le service du ma-
tin (petits déjeuners , facturation).
Faire offres ou se présenter au
bureau de l'hôtel. Tél. (038) 4 01 51.

Importante station-service
cherche pour entrée immédiate
ou à convenir,

un serviceman
Bons gains assurés à personne
habile et serviable.
Débutant serait formé.

Se présenter ou téléphoner au
garage « Relais de la Croix »
à Bevaix. Tél. 6 63 96.

L'hôtel - rest. BEAUX-ARTS, Neu-
châtel , engagerait pour date à

convenir >

femme de chambre
capable et consciencieuse.

Faire offres ou se présenter au
bureau de l'hôtel. Tél. 4 01 51.

Saison d'été
HÔTEL MONTAGNE VALAIS

75 lits,

cherche dès le 1er juin

1 sommelière
gain élevé,

1 vendeuse
dans bazar moderne (nourrie, logée).

Faire offres sous chiffre»
OFA 1206 A à Orell FussliJ
Annonces S.A., 1951 Sion.

SB BBBJatl



L'Islande 8me Etat de l'Europe des Sept
Le premier mars 1970, alors que

le pays de Neuchâtel célébrait le cent
vingt-deuxième anniversaire de l'avè-
nement de la République, la Conven-
tion de Stockholm — fixant les mo-
dalités de l'Association européenne de
libre-échange — étendait son champ
d'app lication à l'Islande.

LES TROIS QUARTS DE L'ILE
SONT IMPRODUCTIFS

Notre nouveau partenaire de l'AE-
LE est plus proche du continent amé-
ricain que de l'Europe. Sa superficie
de cent mille kilomètres carrés égale
celles de la Suisse et de l'Autriche
réunies. De formation volcanique,
l'Islande est dominée par l'Hékla,
haut de plus de mille mètres et en-

core en activité. Cette grande île con-
naît, par sa situation très septentrio-
nale, une curieuse réunion de vastes
glaciers et de nombreux geysers dis-
pensant de l'eau chaude par intermit-
tence. C'est ainsi que sa cap itale Reyk-
javik est chauffée par de l'eau ther-
male.

On pourrait penser que par sa la-
titude voisine du cercle polaire, le
climat de l'Islande est impropre à l'ha-
bitat humain. Mais l'action du Gulf
Stream adoucit la température de
l'île au point de la rendre tolérable
durant toute l'année. Pourtant, les
trois quarts de la surface sont recou-
verts de glaciers, de rochers, de dé-
chets volcaniques et de sable où toute
culture et même tout élevage sont im-

possibles. Les rares zones boisées ne
suffisent même pas aux besoins de la
population.

La population totale de l'Islande
ne dépasse guère 200,000 âmes ; elle
est concentrée sur les côtes. A elle
seule, la capitale, Reykjavik, réunit
près de la moitié des habitants de
l'île ; elle jouit d'un climat relative-
ment doux et son port, bien abrité,
n'est jamais entravé par les glaces. Ce
port est un important relais dans l'At-
lantique-Nord, il est aussi animé par
une nombreuse flottille de pêche.

Colonisée dès le IXe siècle par les
Scandinaves, l'Islande a été unie à la
couronne danoise dès le XlVe siècle.
En 1944, en plein conflit mondial,
l'île a proclamé son indépendance,

Instaurant un pouvoir basé sur la dé-
mocratie parlementaire. Si le fond de
sa population, sa langue et sa maniè-
re de vivre présentent un caractère
essentiellement Scandinave, l'influence
économique des Etats-Unis pénètre
toujours plus profondément en Islan-
de. L'aérodrome intercontinental de
Reykjavik joue un rôle actif dans cet-
te mutation.

LA PÊCHE DOMINE L'ÉCONOMIE
Avec un sol impropre à l'agricul-

ture — seul le 0,5 % du territoire
est cultivé — la population tire ses
moyens d'existence de la pêche. Plus
d'un million de tonnes de poissons
sont débarqués dans l'île qui est l'un
des principaux centres mondiaux pour
le hareng, la morue et la baleine.

Nous sommes en présence d'une
économie unilatérale de produits de
la mer qui garantit mal la stabilité
d'existence à ses habitants. L'évolu-
tion récente prouve bien cette fragili-
té. De 1962 à 1966, le revenu na-
tional — à prix constants — s'est
accru de 10 % par an en raison des
bonnes prises de harengs et de la
hausse des prix à l'exportation. Mais,
dès 1966, la situation s'est gravement
détériorée par la diminution du ton-
nage capturé et par la baisse des
prix internationaux. En 1967 et en
1968, il fallut se résoudre à dévaluer
.la couronne islandaise pour ranimer
l'exportation en l'adaptant aux condi-
tions du marché mondial.

UN GOUVERNEMENT AVISÉ
Les fruits de ces deux dévaluations

ont commencé à être récoltés en 1969
qui a connu un essor des ventes ex-
térieures de poissons. Cette reprise
devrait se poursuivre en 1970, pour
autant que les prix internes ne s'em-
ballent pas.

Conscient de la vulnérabilité de
l'économie nationale, le gouvernement
de Reykjavik — formé d'une coali-
tion des deux principaux partis politi-
ques du pays — prend des mesures
pour assurer des débouchés plus sûrs
aux produits de la pêche et pour fa-
voriser l'implantation dans l'île d'au-
tres activités.

L'ADHÉSION A L'AELE, UNE
MESURE TECHNIQUE

Le groupement des Sept ne pour-
suit aucun objectif politique, mais
réunit des intérêts économiques,
l'Islande jouit dès le 1er mars 1970
des avantages douaniers de l'AELE.
Cet Etat va supprimer progressive-
ment ses barrières douanières jusqu'en
1979, évitant un isolement que la
fragilité de son économie a tout lieu
de craindre. Avec ses partenaires
Scandinaves Suède, Norvège et Dane-
mark, avec la Grande-Bretagne, le
Portugal, la Suisse et l'Autriche, l'Is-
lande va donner un nouvel essor à
ses échanges, malgré la concurrence
des produits de la mer de plusieurs
de ses partenaires. Eric DU BOIS

Panorama de l'industrie suisse
(m)

Industrie horlogère
Dans son ensemble, l'industrie métallurgique a connu un bel

essor en 1969. C'est ainsi qu'au cours des neuf premiers mois de
l'année, l'industrie horlogère a enregistré une augmentation de
ses ventes à l'étranger de 7,2 % durant la période correspondante
de l'année 1968. Si l'on compare quantités et valeur, on constate
que le prix de vente moyen des montres est un peu monté, tandis
que celui des mouvements baissait.

La part de la Suisse au commerce mondial tle produits horlo-
gers, non compris le bloc communiste, se monte actuellement à
environ 80 %. Mais la concurrence est très forte, principalement
de la part des producteurs japonais et français. Pour maintenir
ses positions sur le marché mondial, l'industrie horlogère devra
poursuivre le mouvement de concentration qui s'est amorcé ces
dernières années. Selon les estimations du Crédit suisse, l'indus-
trie horlogère devrait être en mesure d'augmenter ses ventes à
l'étranger de 7 à 8 % en 1970.

Industrie des machines
L'année a été très bonne pour l'industrie des machines mais vu la rigidité

du marché du travail, les capacités de production , n'ont pas pu être entièrement
utilisées en raison du manque de personnel. 11 a fallu recourir dans une mesure
croissante à l'achat à l'étranger de semi-produits et de pièces détachées. Les délais
de livraison ont dû être allongés et les réserves moyennes de travail ont progressé
de 20 % par rapport à l'an dernier et correspondent à la production d'environ neuf
mois. La part de la production exportée s'est accrue en 1969 et les ventes à l'étran-
ger ont dépassé six milliards de francs.

Industrie électronique
Ici 'aussi la production s'est maintenue à un niveau satisfaisant malgré la réduc-

tion de la main-d'œuvre étrangère et du départ du personnel suisse vers d'autres
branches, mais les délais de livraison se sont allongés. Sur le marché mondial la
concurrence est demeurée âpre même après la réévaluation allemande. On estime
que 1970 ne sera pas une année facile. La situation politique tendue dans de vastes
parties du monde comporte des aléas d'autant plus grands que les fabricants sont
généralement contraints de conclure des contrats à long terme qui ne sont pas en-
tièrement couverts par la garantie de la Confédération contre les risques à l'expor-
tation.

Industrie chimique
L'industrie chimique qui exporte environ 9/10 de sa production n'a pu au

cours _ des dix premiers mois de l'année accroître ses ventes à l'étranger d'un bon
cinquième par rapport à la même période de 1968. Sa quote-part à l'ensemble des
exportations suisses a ainsi passé de 20,9 à 21,9 %. Pour 1970 les perspectives sont
en général considérées comme bonnes mais on s'attend à un affaiblissement pour la
seconde moitié de l'année, surtout dans le domaine des produits destinés à l'indus-
trie textile.

Industrie alimentaire
Pour l'industrie du chocolat comme pour celle de la biscuiterie et confiserie

la production est restée sensiblement la même qu 'en 1968. La pénurie de person-
nel toujours croissante a pu être surmontée grâce à des mesures de rationalisation
parfois très onéreuses et, en ce qui concerne surtout la .biscuiterie et la confiserie ,
par la collaboration et la concentration de plusieurs fabriques. Les perspectives sont
jugées satisfaisantes pour 1970 malgré la pression toujours plus forte de la con-
currence.

Dans les autres secteurs de la branche 'alimentaire on notera une augmentation
notable de la demande de produits surgelés et de glaces. Par contre en ce qui con-
cerne le fromage la production globale a baissé d'environ 6 %. Il en va de même
pour l'industrie du lait en poudre et du lait condensé. On note par contre une
progression des ventes des préparations diététiques. De leur côté les brasseries ont
augmente leurs ventes de 2,95 %. Les importations ont totalisé 99,000 hl. et les
exportations 20,000 hl ; on a l'impression que la consommation par habitant tend
a plafonner et qu 'd ne faut donc plus guère s^attendre à une : augmentation des
ventes dans le pays.

Nous terminerons ce tour d'horizon par l'agriculture où de profondes modifi-cations de structure sont également en cours.
Philippe VOISIER

LA SEMAI NE B O U R S I E R E
Vigoureux démarrage

à Wall Street
New-York n 'attendait qu 'un signal pour

repartir cle l' avant. C'est la réduction
du taux cle base de deux banques amé-
ricaines de moyenne importance qui a
donné le f eu  vert à une vague d'achats
dont la mesure dép asse déjà en amp leur
la banale réaction technique. Aut re élé-
ment favorable , les déclarations encoura-
geantes de M.  Burns , le nouveau pré-
siden t de la Fédéral Reserve Board ,
qui présente le proche avenir de TécQ-
nomie américaine sous un jour plus
souriant que ses prédécesseurs.

L'indice Dow Jones s'est redressé de
trente-trois points en cinq journées. Les
titres traditionnels comme Am. Tel. and
Tel., Eastman Kodak , Genera l Electric ,
General Motors ou Westinghou.se réali-
sent d' appréciables plus-values. Par con-
tre, les actions de croissance , comme
I.B.M., n'ont pas encore terminé leur
mouvement de contraction. On assiste
donc à une ascension sélective des va-
leurs américaines qui a déjà estompé le
souvenir des performances décevantes de
Wall Street durant les deux premiers
mois de 1970.

En Suisse, la contagion de la reprise
américaine n'a guère tardé à se manifes-
ter. Nos titres principaux s'engagent dans
des hausses qui prof i tent  surtout aux
chimiques , aux alimentaires, à quelques
industrielles et aux valeurs d'assurances.
Le public est p lus réservé pour les om-
niums d'électricité et les trusts. Plusieurs
de nos banques commerciales ont détaché
leur coupon annuel. Quant au marché
des obligations, l'irrégularité y domine

et plusieurs emprunts émis récemment
avec succès s'échangent déjà au-dessous
du pair.

PARIS , pré sente un visage morne et
peu animé ; les actions bancaires s'e f -
fri tent , 'entraînant dans leur sillon d'au-
tres titres. La réconciliation franc o-amé-
ricaine , concrétisée par le voyage de
M .  Pomp idou aux Etats-Unis n 'engen-
dre pas , pour l 'instant , le climat de
confiance souhaité.

M I L A N , défend aisément ses position s
antérieures maigri l 'élernisation de la

crise politico-sociale qui sape la résis-
tance économique du pays.

FRANCFORT enregistre, p our les va-
leurs allemandes, les déchets les p lus subs-
tantiels de toutes les places occidentales.
Cette attitude négative est pr ovoquée
par la menace d' une augmentation tem-
poraire cle 11 % de l 'impôt sur le
revenu en Allemagne fédérale.

LONDRES à pein e soutenu , avec des
fluctuations de cours modestes, voit les
valeurs australiennes rétrograder.

F..-D. R.

A quand une nouvelle
négociation mondiale ?

Si de nouvelles négociations commercia-
les à l'image du Kennedy-Round doivent
s'ouvrir dans le courant de l'année proebai-
'nê;''il est Vraisemblable qu 'elles serdn t pré-
parées avec une très grande minutie. D'a-
bord , parce qu 'il y a l'expérience des négo-
ciations a Kennedy » que personne , au
GATT, n 'a oubliées , ensuite parce qu 'elles
sont en préparation depuis l' automne 1967...
Le tout est de savoir si réellement elles
vont avoir lieu. On attendait la réponse de
la vingt-sixième session des parties contrac-
tantes du GATT qui s'est achevée à la fin
de la ' semaine dernière à Genève. Mais
fo rce est de reconnaître qu 'en dépit de
l' allusion aux a actions appropriées » envi-
sagées pour l'avenir , elle n 'a pas été donnée .

Au début de cette session , M, Oliver
Long, directeur général du GATT, avait
soumis aux délégués des 76 parties contrac-
tantes — le GATT, en effet est essentielle-
ment un accord international et accessoi-
rement une a organisation » — un plan
préconisant l'ouverture , en 1971 , d' une vas-
te négociation entre les gouvernements por-
tant sur l' abaissement des tarifs douaniers
qui subsisteront après l'application pleine
et entière des conventions prises dans le
cadre du Kennedy-Round sur les produits
agricoles , sur les barrières aux échanges ,
ayant un caractère non tarifaire , etc. Selon
l' ambassadeur Long, la préparation de cette
négociation , commencée il y a plus de
deux ans, devait être achevée cette année
encore , de manière que les conditions tech-
niques pour l'ouverture du nouveau mar-

chandage commercial soient réunies fin- . '
1970. -

En ce qui concerne le deuxième point
cle ce programme , c'est-à-dire l'achèvement
de la préparation dans le courant de l' année
1970 , M. Long a finalement obtenu gain de
cause. L'affaire , pourtant , avait été con-
troversée , le délégué britannique ayant fait
remarquer qu 'il préférerait ne pas fixer
d'échéance aussi précise et qu 'il vaudrait
mieux se satisfaire d' une formule plus vague.
C'est que , pour le moment , l'An gleterre
n 'a qu 'un point au programme de son com-
merce extérieur : l'ouverture de négociations
avec le Marché commun.

Quant à la question de savoir , si cette
préparation allait déboucher sur de nou-
velles a négociations > mondiales , M. Long
n 'a pas été suivi malgré l'appui qu 'avait
trouvé son plan auprès de nombreux gou-
vernements. Finalement , le compromis s'est
fait et il y aura des a actions appropriées ».
Ce n'est évidemment pas un engagement à
la négociation mais tout au plus une vague
promesse d'un a quelque chose . qui n'est
pas encore clairement défini. Lorsqu 'on
séance plénière la question s'est posée de
savoir ce qu 'il convenait d'entendre par
a actions ' appropriées > , le délégué canadien
a déclaré que pour son gouvernement , cela
ne pouvait signifier que le mot . négocia-
tions » . Mais l'Angleterre , suivie par le Dane-
mark,  s'est aussitôt opposée à cette inter-
prétation alors que le délégué du Marché
commun fit remarquer qu 'il n'avait pas
besoin d'interpréter de même qu 'il était

dépourvu de mandat engageant la Commu-
nauté pour de nouvelles négociations, dans,
l'intention de mettre tout le monde d'accord,
M. Long remarqua ' alors qu 'a actions appro -
priée s » n 'excluait pas des négociations...

LA SITUATION N'EST PAS MURE. ..
C'en est trop pour M. Albert Weitnauer ,

délégué du Conseil fédéral . Selon lui , il
est grave qu 'au GATT — instrument par
excellence de la négociation — on en arrive
à se demander si la négociation pouvait ou
non faire partie d' un programme d' action.
Le seul point intéressant pour M. Weitnauer
est de savoir si le GATT allait s'épuiser
dans la recherche de formules rédaction-
nelles ou s'il y avait volonté de progrès
sur le plan de la libération des échanges
internationaux.

L'équivoque n'a pas été levée. Dans la
réalité elle converge vers les principaux
centres de difficulté ou d' attraction de la
politique économique internationale :

1. Les Etats-Unis se trouvent dans l'atten-
te des élections du Congrès qui auront lieu
en novembre et avant cette échéance l' admi-
nistration en place pourra diffic ilement pren-
dre des initiatives tendant à libéraliser les
importations.

2. Le commerce extérieur n 'a d'ailleurs
qu 'une a faible priorité » dans le programme
de l' administration républicaine.

3. La Communauté économique européen-
ne prépare son élargissement de même que
s'y préparent l'Angleterre , le Danemark , la
Norvège et l'Irlande.

En fait , il n 'y aurait aucune incompatibi-
lité entre une négociation a européenne »
et une négociation a mondiale » , bien que
certains gouvernements aient fait remarquer
que leurs effectifs en personnel étaient
insuffisants... La Suisse, à la fois intéres-
sée par une négoc iation européenne et un
nouveau a GATT-Round » a essayé de pous-
ser les parties contractantes à prendre d'ores
et déjà un engagement ferme sinon quant
à la date , du moins quant à la négociation
proprement dite. Elle n 'y est pas parvenue ,
et l' affligeante discussion sur le terme a ac-
tions appropriées » montre bien que la situa-
tion n'est pas encore mûre pour un nou-
veau . Round » . pa,,i KELLER

Petites nouvelles financières
Crédit Suisse : les fonds propres

atteindront 1170 millions de francs
La 113me assemblée ordinaire des action-

naires du Crédit suisse, tenue sous la direc-
tion de M. F. W. Schulthess, président du
conseil d'administration , a décidé d'augmen-
ter en deux tranches le capital-actions qui
passera d'abord de 340 millions de francs
à 368,3 millions puis à 400 millions de
francs. Pour la première tranche, 56,666 ac-
tions de 500 francs nominal ont été émises
et offertes aux actionnaires dans la pro-
portion d'une nouvelle pou r 12 anciennes
au prix d'émission de 1000 francs. Les
détenteu rs d'obligations convertibles 3 % %
1963 et d'obligations convertibles 4 % %
1969 disposent d'un droit de souscription
correspondant lors de l'exercice du droit
da conversion.

Les 63,334 actions de 500 francs nomi-
nal émises au cours, de la 3me tranche
de l'augmentation de capital ont servi à
une opération d'échange avec . Electro-
watt entreprises électriques et industrielles
S.A. » . Les actionnaires de cette dernière
société ont été invités à échanger les 84,444
actions qu'ils détiennent contre les nouvel-
les actions Crédit suisse dans la propor-
tion de 4 actions électro-watt (avec droit
au dividende à partir du 1er juillet 1969)
contre 3 actions Crédit suisse (avec droit
au dividende à partir du 1er janvie r 1970),
plus versement en espèces de 100 francs
par action électro-watt . Les offres d'échan-
ge ayant dépassé le nombre disponible d' ac-
tions, il a fallu réduire un certain nombre
d'attributions. L'agio résultant de ces 2 émis-
sions se monte à environ. 187 millions de
francs et sera affecté aux fonds de réserve
qui , de ce fait, se chiffreront à 770 mil-
lions de francs. Les fonds propres attein-
dront un total de 1170 millions de francs.

Outre la double augmentation de capi-
tal , les 357 actionnaires présents disposant
d'un total de 338,529 voix ont approuvé
à l'unanimité le bilan et le compte de pro-
fits et pertes et ont décidé la distribution
d'un dividende de 16 %, soit de 80 francs
par action sur le capital-acti ons à rémunére r
augmenté de 32,2 millions , soit de
307,35 millions de francs. 50 millions de
francs iront aux fonds de réserve et une
allocation extraordinaire de 2,5 millions
de francs sera attribuée aux institutions de
prévoyance de la banque , tandis que 11 ,9
millions de francs (contre 9,8 millions lors
do l'exercice précédent) seront reportés à
compta nouveau .

Enfin , l'assemblée générale a approuvé
les changements dans le conseil d' adminis-
tration prévus selon un système de ' rotation
et a élu comme nouveau membre M. Théo-
dore Waldcsbuehl , qui fait partie du con-
seil d'administration de Nestlé Alimentana
S.A. D'autre part , M. Henry C. Bodmer
a également été élu membre du conseil
d'administration. Enfin, l'assemblée a appris
que MM. O. Aeppli et H. R. Wuffii, jus-
qu'alors directeurs généraux adjoints, avaient
été nommés directeurs généraux.

Société de Banque Suisse
La 98me assemblée générale ordinaire

tenue sous la présidence de M. Samuel
Schweizer , à laquelle .assistaient 186 action-
naires représentant 460,665 actions , a décidé
d'allouer 2,500,000 fr. à la Caisse de pen-
sions du personnel , de fixer le dividende
à 80 fr. brut par action (comme l' année
précédente) et 20 fr. brut pour les actions
de l'émission d' octobre 1969 , d' at t r ibuer
50,000,000 fr. à la réserve spéciale et de
reporter à nouveau 9,982,499 fr. 83.

L'assemblée générale a réélu pour une
nouvelle période de trois ans les membres
du conseil dont le mandat venait à expi-
ration : MM. Emmanuel Faillettaz , René
Frey

^
TulIio Frigerio , A. Waiter Gemuseus ,

André de Meuron , Alexander von Murait ,
Paul Torche et Jacques Wavre , En outre
elle a élu comme nouveau membre du con-
seil M. Giuseppe Kaiser.

Elle a réélu pour une nouvelle période
de trois ans comme membres de l'Office
de contrôle MM. Werner Graf , Robert
Bauer , Max Baumer , Raymond Demierre ,
Claude Lasserre, Hans Meyer, Georges Ryhi-
ner, Friedrich Schiesser et Heinz Winzenri ed.

Emprunt 5 3A %
canton de Lucerne 1970

Du 5 au 11 mars 1970, un emprunt
5 % % canton de Lucerne de 30,000,000 fr.
est offert en souscription publique au cours
de 100,40 %, plus 0,60 % timbre fédéral
sur les obligations. De ce montant ,
20,000,000 fr. sont destinés à l'augmentation
du capital de dotation de la Banque can-
tonale lucernoise et 1,000,000 fr. à procurer
au canton de nou veaux moyens financiers
pour ses investissements. Le remboursement
du nouvel emprunt aura lieu au pair le
1er avril 1985. Le canton de Lucerne se
réserve la faculté de rembourser tout ou par-
tie de l' emprunt le 1er avril 1980 et , ulté-
rieurement à toute échéance de coupons.
L'emprunt sera coté aux bourses de Bâle et
de Zurich.

Guide des valeurs neuchâteloises
La Banque cantonale neuchâteloise vient

de publier son traditionnel et précieux « Gui-
de des valeurs neuchâteloises » .

Comme l'an dernier, les premières pages
donnent des renseignements de nature fiscale.
destines aux contribuables du canton. Ces
indications tiennent compte des modifica-
tions qui sont intervenues depuis le début
de 1969. '

Pour le surplus , la nomenclaUi re des ti-
tres est identique à l' année dernière , c'est-
à-dire les obligations et les principales ac-
tions neuchâteloises non cotées qui donnent
lieu occasionnellement à des transactions.

Quelques éludes détaillées , se rapportant
à des sociétés neuchâteloises ou à des en-
treprises dans lesquelles le public de la ré-
gion est fortement intéressé , donnent des
renseignements quant à la structure de ces
sociétés , à leurs organes responsables , aux
derniers bilans et comptes de profits et
pertes , aux derniers dividendes distribués ,
cours extrêmes , prix cotés à fin 1969 et
rendement.

Les informat ions  ont été recueillies aux
meilleures sources et avec beaucoup de
soin. Cette brochure rendra service à ceux
qui la consulteront , soit pour leur déclara-
tion d'impôt , soit pour suivre l'information
des cours des valeurs.

Forces motrices de Mauvoisin S. A.
Les « Forces motrices de Mauvoisin S. A. >

a bouclé son compte de profits et pertes
avec un solde excédentaire de 4,2 millions
de francs. Quant à la somme du bilan ,
elle s'élève à 544 millions de francs.

Le conseil d'administration propose de
répartir le montant à disposition (y compris
le report de l'exercice précédent de 40,470 fr)
de la façon suivante : 220.000 francs seront
attribués au fonds de réserve légal et un
dividende de 4 % sera distribué , soit la som-
me globale de 4 millions de francs , sur
un capital-actions de 100 mill ions de francs.
Enfin , le report à nouveau sera de 40,873
francs.

Si l'initiative Schwarzenbach était adoptée...
Effectif étranger en pour-cent
dé la population suisse

Réporcusnions do l'initiative,, en pour-cent et par canton ,
¦ur la base de la situation k fin décembre 1968.

Le graphique ci-des-
sus, lequel a été pu-
blié par le comité
CH-80 dans son der-
nier bulletin , donne une
idée des suites catas-
trophiques qui inter-
viendraient si l'initiati-
ve contre la pénétra-
tion étrangère (Schwar-
zenbach) était adoptée.

L'absurdité économi-
que que constitue cet-
te in i t i a t ive  saute aux
yeux. Les cantons ex-
trêmement industriali-
sés, qui dépendent donc
tout particulièrement de
la main-d'œuvrre étran-
gère, doivent réduire
leurs effectifs d'étran-
gers , tandis que des
cantons , qui n'en ont
pas tellement besoin ,
p e u v e n t  augmenter
leurs effectifs.

Le graphique mon-
tre une fois de plus
que les auteurs de cet-
te initiative n 'ont pas
réfléchi un instant  aux
conséquences qu 'elle
entraînerait .

L'argent a perdu son importance
de métal à valeur stable...

L'argent semble avoir ma in tenant  pour
destin de subir , en raison de la dispropor-
tion entre la production et la consomma-
tion , de fortes variations de prix qui don-
nent chaque fois de nouvelles impulsions
à la spéculation. Lorsque dans la secon-
de moitié du XIXe siècle , des méthodes
nouvelles d'extraction de Pargent comme
sous-produit d'autres métaux furent in-
troduites dans les mines nord-américaines ,
cette découverte provoqua un effondre-
ment du prix, qui ne se releva pas du-
rant des décennies. Cette instabili té ame-
na plusieurs Etats , parmi lesquels la Suis-
se, à supprimer leur monnaie d' argent
et à introduire la pure monnaie or , par-
fois en ayant recours 'au système boi-
teux d'une double monnaie.

Depuis la Seconde Guerre mondiale ,
les besoins en argent ont considérable-
ment augmenté, par l'accroissement rapi-
de cle la population et le développement
cle la prospérité. La consommation élevée
d' argent par l'industrie et l' artisanat , en
particulier l ' industrie photographique , l 'in-
dustrie électrique et électronique , la bijou-
terie et l' orfèvrerie ainsi que la frappe de
monnaies a provoqué un accroissement
annuel de la consommation représentant
1 '/i à 2 fois celui de la production.

Les habitants des Etats-Unis, où la
production et la demande se maintien-
nent depuis longtemps à un niveau élevé,
de même que les Anglais ont l'interdic-
tion d'acquérir de l'or , mais l' achat d'ar-
gent est autorisé. En période de perturba-
tion monétaire internationale , ils ont ré-
gulièrement recours à cette possibilité.
Afin d'empêcher une hausse excessive
du prix de l' argent , le Trésor américain
a durant  des années cédé sur ses propres
stocks cle l' argent-métal au prix fixe cle
$ 1,29 l'once. Mais l'a diminution des
réserves n 'autorisant plus la poursuite cle
ces ventes cle soutien , le Trésor libéra
le prix de l'argent , en juin 1967, et se

borna à vendre 2 mill ions , puis seule-
ment 1 ''i million d'onces par semaine.
Le prix monta rapidement et atteignit
en juin 1968 son niveau le plus élevé,
$ 2,59 l'once, pour retomber , à la suite
cle ventes importantes opérées par les
thésaurisateurs, à $ 1,54, son cours le
p lus bas depuis lors. Entre-temps , le prix
cle l'argent est en effet remonté pour se
situer actuellement vers $ 1,90 l'once.

EVOLUTION
La relative stabilité du prix s'expli-

que par la réserve manifestée par les
thésaurisateurs. Les stocks du Trésor
américain devraient  être épuisés l' année
prochaine. L'introduction d' un succédané
de l' argent dans l'industrie photographi-
que ne serait rentable que si le prix du
métal blanc augmentait de 2 à 3 fois.
En Suisse comme dans d' autres pays ,
on cherche à maîtriser la pénurie crois-
sante d'argent par une large démonétisa-
tion. Mais même là où les p ièces frap-
pées ne contiennent que peu d' argent ,
elles disparaissent bientôt dans les bas cle
laine.

La tendance du prix cle l' or n'étant pro-
visoirement plus à la hausse , l'intérêt
pour les monnaies, les lingots et médail-
les d'argent s'accroît considérablement.
Cette évolution serait encore favorisée
par une réduction des hauts taux d'in-
térêt. Bien que la consommation annuel-
le d'argent augmente de 6 à 7 % et que
l'accroissement moyen de la production
ne soit que de 1 % environ, on ne peut
attendre que cette disproportion provoque
à elle seule une hausse constante du prix
de l' argent. Les développements fu tu r s
dépendent bien plus cle l' a t t i tude des thé-
saurisateurs et des établissements de frap-
pe étatiques , qui disposent de grands
stocks d'argent secondaire. L'argent a
néanmoins déf ini t ivement  perdu son im-
portance cle métal à valeur  stable.

C.B.

Le produit national brut
en 1969: 79.850 millions

D'après les estimations du Bureau fédéral
de statistique , publiées dans c La vie éco-
nomique » , sur le produit national brut et
ses principales composantes, l'expansion con-
joncturelle s'est notablement accentuée au
cours de l'année 1969.

En valeur nominale, le produit national
brut a, sans doute , atteint le montant annuel
de 79,850 millions de francs, ce qui repré -
sente une augmentation de 7,9 % par rap-
port à l' année précédente. En 1968. on
avait enregistré un taux de croissance de
7,6 %, c'est-à-dire légèrement plus faible.
Quant à l' amélioration en valeur réelle, elle
est nettement plus prononcée . On l'estime
à 5,2 % depuis 1968 , ¦ alors qu 'elle était
de 4 % pour 1967 à 1968. Ce renforcement
de l'expansion réelle résulte , pour une bon-
ne part, de ce que le niveau général des
prix ' s'est relativement peu élevé , même
si l'on ne peut passer sous silence une ten-
dance manifeste au renchérissement surtout
dans le secteur de la construction ainsi que
dans le commerce de gros et les importa-
tions.

L'essor qui caractérise l'année 1969 tient à
la fois au fait que le développement des
exportations s'est poursuivi à un rythme
soutenu et que la demande intérieure s'est
amplifiée . L'activité a été particulièrement
vive dans le secteur de l'investissement et
de la construction , mais aussi , vers la fin
de l' année, dans celui de la consommation.
Bien qu 'elle ait fortement augmenté , la pro-
duction indigène ne pouvait satisfaire que
partiel lement cette demande exceptionnelle .
Aussi a-t-il fallu recourir de plus en plus
aux importations , notamment au cours du
deuxième semestre.

Décevantes en janvier déjà ,
les bourses suisses ont pour-
suivi leur mouvement de bais-
se au cours de la première
quinzaine de février , L'incerti-
tude subsistant quant aux me-
sures anliconjoncturclles à pren-
dre par le Conseil fédéral , la
hausse des taux d'intér ê t natio-
naux ainsi que la situation éco-
nomique peu claire aux Etats-
Unis exclurent tout optimisme.
Le 17 février , jour où les cours
atteignirent leur niveau le plus
bas, l'indice boursier de la So-
ciété de banque suisse accu-
sait une baisse de 3,5 % par
rapport à la fin du mois précé-
dent. Après le raffermissement
survenu à New-York et la pu-
blication des mesures anticon-
joncturclles. du reste fortement
controversées , une légère re-
prise des cours a partiellement
compensé la perte antérieure
qui s'élève encore k 2 % par
rapport à fin janvier.

Indice boursier de la Société de Banque Suisse fin 1958=100
Résultats jour par jour de l'indice général et des indices de groupe

Les bourses suisses en février
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Ford Gapri.
Pour les individualistes

de la route.
Ford Capri ̂ ^Nous avons conçu votre Ford Capri afin que vous la . -• « *L, tu Ẑpersonnalisiez. A païtlF 06 if. 8900.-

Choisissez entre 3 équipements tous différents. >— ' ¦ » ¦ • •
Choisissez entre 6 moteurs du 1300 au nouveau 3000 GT. lOÏU Ï6SIG 16 pSOUHËGï

Neuchâtel : Garage des Trois Rois S. A., J.-P. & M. Nussbaumer, 11 , Pierre-à-Mazel, tél. (038) 5 83 01 - La Chaux-
de-Fonds : Garage des Trois Rois S. A., J.-P. & M. Nussbaumer, 102, rue de la Serre , tél. (039) 2 35 05 - Le Locle :
Garage des Trois Rois S. A., J.-P. & M. Nussbaumer, 20, rue du Temple , tél. (039) 5 24 31.
Saint-Imier : Garage Mérija S. à r. I., 24, rue de Châtillon, tél. (039) 4 16 13

{ De l'argent ? \¦ En voilà ! ¦

i " © i
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PRÊT PERSONNEL _

Pour recevoir un prêt à de bonnes conditions,
ieu ,a o , - n ; 3,dre$sez.ce boij„à: ..¦ |

i 

Banque ÔRCÀ SA, quai de l'Ile 13, 1211 Genève 11 _

Nom: " ^1I1_ "——
Adresse: i l ,J

?v ORCA, institut spécialisé de . 
^

~

«  ̂ UNION DE BANQUES SUISSES ^r f L%̂H HBBB wmm mmm mw°0

pluie
de chèques!

Avez-vous profité de la pluie de chèques BAECHLER? Sinon, faites-|e sans tarder!
Grâce aux chèques, d'une valeur de Fr..2.— chacun, distribués fin février dans les
boîtes aux lettres, vous pouvez faire nettoyer et repasser une jupe simple au prix incroya-
blement avantageux de Fr. 1.90 au lieu de Fr. 3.90, et un pullover pour Fr. 1.— au lieu
de Fr. 3.-.
ATTENTION, LA VALIDITÉ DES CHEQUES EST LIMITÉE I
SI VOUS N'AVEZ PAS REÇU DE CHÈQUE, adressez-vous au représentant BAECHLER
ou à la gérante d'un de nos magasins.
Profitez donc sans tarder de cette offre exceptionnelle.

I
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Avec le chèque,
BAECHLE||Ĵ  | .

nettoie et repasse
une jupe pour 1.90 et un pullover pour 1.-

NEUCHATEL : 3, rue du Seyon, tél. 5 49 1 2 — PESEUX : 8, Grand-Rue, tél. 8 46 55 —

LA CHAUX-DE-FONDS : place du Marché, tél. 3 23 92 ; 24, rue du Locle, tél. 2 83 83 ;

77 , av. Léopold-Robert, tél. 3 13 43 — LE LOCLE : 4, rue du Pont, tél. 5 36 50.
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Le succès de l'année I _

Douceurs exquises. Jus de fruits. Desserts. Gâteaux. Avec le mixer Satrap trio.
Si pratique. Tous est fait en un tournemain. Le mixer comprend un fouet à

crème, un balai universel et un support
pour accesso ires. On peut le régler sur trois /*7j%\

vitesses. Les accessoires sont éjectés / fjt~K»j - jfSïL).
mécaniquement. Il a été éprouvé et / rf \ \m / ^^^^^M

recommandé par l'IRM et ne coûte (/I l j J ' y motX^WJ^fcft
pourtant que 59 — avec timbres-Coop. \l 1 § n f ^SEte d̂y

Pour nous les femmes, un Satrap trio \ \  ! si '/ "̂ Jjpf
et rien d'autre, car nous comparons. \J| Mj l/

T&W/ ...car les femmes
(HH comparent

L'appareil de base peut être _^..̂ ->-'"'""fT  ̂
~"W?̂

équipé des accessoires ...<#&lîtSimÊÈiï¦ ! !!"I ]
spéciaux suivants: ,.- $3» J JÉÉllIk ï ';
bol à malaxer avec socle 26.— ^Itefi f / "WSÊÊm ¥ M
presse-fruits 8.- / ^T«WW\. f.
gobelet-mixer 18.- i . *»*' ;;
râpe à légumes 23.— J '. :i|
(plusieurs disques) "
support pour râpe à légumes 5.50 18 j?'
mixer-broyeur 18— M II SATRAPaiguiseur pour couteaux et 7.80 1 OMInMr
ciseaux gfî"—-—¦ awwiBiWiMmsM^̂  on avril iciwitor~—^mmjmmmw^^'̂ ' en exGiubiviT e

1 chez
UVÊÊIÊÊÊKÊÊUBM
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y IIIBWWIIH I m, > Bfî iTMService clans toute la Suisse . J MomË* BSUT~S ™"Demandez les prospectus ï^TJ
dans votre magasin Coop. V 

Mécontent
de votre
radio ou

téléviseur !
Téléphonez
au 5 51 93

F. STIEGER
Bcrclea 5

Seulement
la réparation

Vous
économisez

BBt m^M

40 CtSo f r̂ 2*0 CtSapar 200g^par 100 g

En ce moment, prix spécial |

! Toutes nos perruques \

\ sont adaptées \
i coupées |
j coîfÎFées \
è par nos spécialistes

* HAUTE COIFFURE t

i I SLti ^J P* ^ | ^
\ Temple-Neùf 1 - Neuchâtel à
i Tél. (038) 5 74 74 i

Hufio-école ilBC
DOUBLE COMMANDE

Petite voiture --  Parcage facile
J. Rindisbacher Tél. (038) 5 90 5y



Match nul ou la logique respectée

Le « général hiver » décime les troupes du « championnat suisse » ce week-end
Grasshoppers - Bienne , le seul match de ligue A

GRASSHOPPERS—BIENNE 3-3 (1-1).

MARQUEURS : Signorelli 3me, Ser-
ment 29me et 73nie, Waeber 57nie, Grœ-
bli 65nie, Grahn 72me.

GRASSHOPPERS : Dcck ; Mocellin ,
Gugg i, Citherlet , Schcibel ; Grœbli ,
Ruegg, Signorelli ; Staudenmann, Grahn,
Holenstein. Entraîneur : Schlcy.

BIENNE : Tschannen ; Juillerat, Qtiat-
tropani, Leu, Zapico ; Silvant, Knuchel ;
Petcrs, Serment, Waeber , Renfer II. En-
traîneur : Peters.

ARBITRE : M. Burioli, de Lausanne.

NOTES : Terrain du Hartdurm recou-
tert de dix bons centimètres de neige
fraîche. Temps par moments légèrement
ensoleillé. 2000 spectateurs. Le train de
VI. Burioli ayant eu un sensible retard ,
l'arbitre lausannois n'a pas eu le coura-
ge de renvoyer le match parce qu'il
l'était plus possible de le communiquer

à la radio ; radio qui spécifia & 12 h 30
qu 'il aurait lieu. Grasshoppers jone sans
Aerni (suspendu), alors que Bienne est
privé de Renfer I. A la lOme inimité,
Meier remplace Staudenmann blessé. A
la 53me minute, l'arbitre annule un but
«le Waeber après avoir pris l'avis de son
juge de touche. Holenstein cède son pos-
te à Tiirnhcrr à la 62me minute. Ren-
fer II en fait autant au profit de Pfis-
ter à la 70me minute. Coups de coin :
11-3 (4-1).

HEUREUX DÉNOUEMENT
Parler de football après une rencontre

jouée dans des conditions inadmissibles
devient une hérésie. Et pourtant ! La
situation nous y oblige. Il est toutefois
heureux que les deux équipes se soient
donné une peine énorme pour prati-
quer un jeu acceptable. En bonne condi-
tion physique, elles ont d'autre part lut-
té avec une énerg ie méritoire. Mais com-
me on peut bien le penser, trop de cho-

ses ont été l'effet du hasard. Incontrôla-
ble, la balle prit souvent une direction
contraire aux intentions. Il s'ensuivit quel-
ques actions qui n'eurent plus rien a voir
avec la pratique du football. Ce fut no-
tamment le cas sur trois des buts réus-
sis. Nous nous réjouirons donc de ce
que la partie se termina sur un résultat
nul. En effet, s'il y avait eu un vain-
queur, nous n'aurions pas pu prétendre
que le meilleur aurait gagné mais bien
le plus chanceux. Cela aurait été une
incroyable injustice — comme l'a été
la décision de faire jouer le match. Hé-
las, l'arbitre n'est pas le seul coupable.
Nos dirigeants qui savaient depuis ven-
dredi que les terrains de Suisse étaient
presque tous recouverts de neige depuis
le début de la semaine devaient pour
une fois oublier le Sport-toto et renvoyer
le tout au mois de mai. Le courage n'est
malheureusement pas leur qualité. Dom-
mage.

G. DENIS

1> .- %\S LA l\EiGE. — Etienne et Grasshoppers, contrairement aux
autres équipes de ligue A , ont dû jouer pour le champ ionnat.
Et ceci dans di.v centimètres rie neige. II est vrai que l'arbitre...

(Photo Keystone)

Sochaux, vainqueur mérité de Xamax à Serrières
Les terrains ont permis un entraînement de bon augure...

XAMAX - SOCHAUX 0-2 (0-1).
MARQUEURS : Lech 37me ; Melic 77me
XAMAX : Jaccottet ; Egli , Mantoan II ,

Gagg, Mantoan I ; Chiandussi , Stierli ;
Kroemer, Manzoni, Brunnenmeier, Bonny.
Entraîneur : Garbani.

SOCHAUX : BaUmann ; Duffer , Sales,
Zimmermann , Wassmer ; Goutte , Melic ;
renier , Watteau , Lech , Schmitt. Entraî-
neur : Barret.

ARBITRE : M. Droz cle Mar.in.
NOTES : terrain de Serrières , recouvert

d' une couche de neige. Temps ensoleillé
jusqu 'à un quart d'heure de la ' fin . Vent
glacial , assez violent. Ce match a été con-
clu samedi , lorsque Xamax apprit que son
match contre Lucerne étai t renvoyé. So-
chaux qui devait accueillir Bordeaux dans
la cité montbéliarde a remis le match
car le terrain du stade Bonal était im-
praticable. 500 spectateurs. Plusieurs chan-
gements à la mi-temps : Rub et Monnier
remplacent Brunnenmeier et Mantoan I
alors que Sochaux fait entrer Marçonnct
pour Wassmer , Andrieux pour Seîes et

Poussardtn pour Goutte . A la 61me minu-
te , Moulin entre pour Bonny, blessé à la
cheville. A la 74me minute , Manzoni , lé-
gèrement touché , cède son poste... au gar-
dien Rickli qui évolue à l'aile droite ê A
la 21 minute , un tir de Terrier est ren-
voyé sur la ligne par Mantoan II. Coups
de coin : 3-7 (1-7).

BRUNNENMEIER DÉÇU !

Sur un tel terrain , il ne fallait pas at-
tendre des merveilles des deux adversaires.

Pourtan t , le match fut plaisant. Xamax
s'adapta d' emblée aux conditions part iculiè-
res du terrain et domina assez nettement
la première demi-heure , sans pour autant
se créer beaucoup d'occasions de but . Brun-
nenmeier , se lançant fréquemment dans
l'espace libre , ne recevait pas le ballon ou
lorsque ses coéquipiers daignaient le lui
transmettre , ils le faisaient à contre-pied.
Le brave a Rudi » avait de quoi être (un
peu) déçu à la mi-temps. Les ailiers ne fu-
rent que peu sollicités et ils se heurtèrent
à des adversaires connaissant les ficelles
du métier et qui ne les laissèrent jamais
s'échapper. Dans de telles circonstances ,
il aurait fallu tenter des tirs depuis seize
ou vingt mètres , mais tant Stierli que
Chiandussi ou Manzoni tardèrent trop à
armer leur tir si bien que le gardien so-
chalien Battmann passa une première mi-
temps assez calme.

XAMAX PERD DE SON ASSURANCE

Tout à coup, la machine française tour-
na mieux et sous l'impulsion de l'interna-
tional Lech, les attaquants sochaliens fi-
rent . trembler la défense xamaxienne où
Mantoan II se montra à nouveau très dé-
cidé et effectif. Jaccottet dut aussi four-
nir des. parades de la meilleur e veine pour
éviter une capitulation. A la 37me minute ,
une combinaison subtile entre Melic et
Lech permit à ce dernier d'ajuste r, au ter-
me d'un échange merveilleux un tir puis-
sant dans la « lucarne » qui laissa impuis-
sant le vigilant Jaccottet.

En deuxième mi-temps, le tempo baissa
et Xamax, privé de Brunnenmeier , Man-
toan I, puis de Manzoni et Bonny perdit
de son assurance. Les sochaliens continuè-
rent à dominer légèrement , mais sans,
pour autant réussir des débordements aus-
si spectaculaires qu 'avant la pause. Un ex-
ploit de Melic permit au Yougoslave d'éli-
miner toute la défense , gardien y com-
pris pour marquer dans le but vide.

EXCELLENT FOOTBALL
Ce galop d'entraînement aura permis

d'affermir la condition physique. Car évo-
luer dans cette couche de neige aura de-
mandé beaucoup plus que d'habitude au*
acteurs. Sochaux a présenté des phases
d'excellent football basées presque toujours
sur de rapides déviations. On se réjouit
de les voir une autre fois sur un terrain
plus sec. Xamax s'est honorablement dé-
fendu . Tout ne fut pas parfait. Toutefois,
sur un tel terrain , les automatismes et la
précision ne sont pas les mêmes que sut
terrain sec. On peut donc excuser les fau -
tes et les passes imprécises des hommes de
l'entre-jeu.

Xamax est de taille à renouveler sa bon-
ne prestation du dimanche précédent con-
tre Thoune , mais il faut souhaiter que les
conditions s'améliorent d'ici à dimanche
afin que Sion. adepte lui aussi du beau jeu.
trouve une pelouse favorable .

C. W.

Albert Sing limoge
D un commun accord , Saint-Gall et l'en-

traîneur Albert Sing ont décidé de rom-
pre le contrat qui les lie. Ainsi le tech-
nicien allemand quitte le club de ligue
nationale A, après une activité de quinze
mois. Son successeur n'est pas encore-
connu.

JOUEURS DOPES
Une affaire de dopage dans les milieux

du football fait scandale actuellement en
Uruguay. Deux joueurs de Pcnarol , Ju-
lio Cartes et Omar Cactano, qui avaient
subi un contrôle anti-doping à l'issue du
dernier match de la coupe « Libcrtado-
res » contre Nacioal , ont été convaincus
d'utilisation de produits dopants. Ils ris-
quent au minimum trois mois de suspen-
sion.

Une finale de coupe
propice à Manchester

Ligue d Angleterre

La finale de la Coupe de la ligue d'An-
gleterre jouée à Londres, entre Manches-
ter City-West Bromwich Albion s'est jouée
en présence de 100,000 spectateurs. Man-
chester a battu West Bromwich par 2-1. La
décision n'intervint qu'à la 102me minute
sur un but de Pardoe en faveur de Man-
chester City. Durant le temps réglemen-
taire , deux buts avaient été marqués : As-
ile pour West Bromwich Albion à la 5me
minute et Doyle à la 60me minute pour
Manchester City qui par cette victoire ob-
tient sa qualification pour la Coupe des
villes de foires 1970-71.

Allemagne
Vingt-troisième journée : Alemannia

Aix-la-Chapelle - Schalke 1-2 ; Werder
Brème - Eintracht Francfort 3-2 ; Ein-
tracht Brunswick - Kalserslautern 1-0 ;
Stuttgart - Hambourg 1-1 ; Duisbourg -
Borussia Mœnchenglaclbaeh. 0-1 ; Colo-
gne - Hanovre 5-0 ; Rotweiss Essen - Bo-
russia Dortmund 3-3 ; Munich - Bayern
Munich 2-1 ; Hertha Berlin - Rotweiss
Oberhausen, renvoyé. Classement : 1. Bo-
russia Mœnchengladbach, 22 matches, 35
points ; 2. Cologne, 23, 34 ; 3. Bayern Mu-
nich, 23, 31 ; 4. Schalke, 23, 26 ; 5. Her -
tha Berlin, 20 , 25.

UliE QUESTION DE RYTHME
Martigny - Lausanne sous la Bâtiaz

MARTIGNY - LAUSANNE 0-4 (0-0).
MARQUEURS : Vuilleumier 51me, Zap-

pella 58me, Hosp 66me et 75me.
MARTIGNY : Grand ; Cotture , Maag,

Brultin , Biaggi ; M. Grand, Kaeser ; Lar-
guey, Beaud , Camatta , Fournier. Entraî-
neur : Eschmann. '

LAUSANNE : Gautsch i ; Richard, Wei-
bel , Daina , Loichat ; Lala, Hosp. Cha-
puisat ; Zappella , Vuilleumier , Kerkhoffs.
Entraîneur : Vonlanthen.

ARBITRE : M. Despland , d'Yverdon.
NOTES : Stade municipal de Martigny.

Neige roulée. 400 spectateurs. A la mi-
temps, Favre, Hertig et Claude prennent
respectivement les places de Gautschi, Dai-
na et Kerkhoffs , dans la formation vau-
doise. Du côté valaisan , un seul change-
ment : Camatta cède son poste à Polli.
Coups de coin : 4-10 (3-4).

CHANCE
La différence de rythme entre les deux

formations apparut d'emblée . Lausanne ,
mieux préparé , domina un Martigny ren-
du prudent par l'état du terrain. Les
chances de but furent vaudoises. 11 fallut
un renvoi de la barre transversale, que
Maag supplée son gardien battu , ' pour
que la marque ne soi t pas ouverte avant
la pause . En seconde mi-temps , grâce à
l' apport d'hommes frais , Lausanne accéléra
son rythme . Le résultat ne se fit pas
at tendre . Ceci d' autant plus que l'absence
de Camatta ne passa pas inaperçue. Les

passes manquant de précision dans le
camp valaisan, le danger était constam-
ment porté devant le but de Grand qui
dut s'avouer battu à quatre reprises.

ESSAIS PROFITABLES
L'introduction de Chapuisat en atta-

que parut profitable à ses deux compè-
res Zappella et Vuilleumier. Malgré les
conditions du terrain défavorables , ces
trois hommes se montrèrent sous un jour
excellent. En défense, en revanche , Lau-
sanne a montré quelques failles qu 'une
formation plus habile ou connaissant plus
de réussite n'aurait pas manqué d'exploi-
ter. Hélas ! ce ne fut pas le cas pour
Martigny qui n'obtint même pas le but
d'honneur ; il aurait pourtant été mérité.
Martigny,  pour sa part , abusa de passes
latérales mais aura pourtant su tirer pro-
fit des enseignements qui lui fu rent don-
nés par son adversaire . E. U.

Boudry s attribue le trophée
Dernière étape de la coupe du Vignoble

Le terrain de Boudry était praticable
malgré une légère couche de neige, pour
accueillir la dernière journée de la Coupe
du Vignoble. L'équipe locale a remporté le
trophée au terme d'une rencontre assez
facile.

Boudry - Auvernier 9-1 (3-0)
MARQUEURS : Pamblanc (3), Borbon

(2), Kiihr (2), Burgi, Rumpf ; Sanson-
nens.

Malgré l'absence de son entraîneu r-joueur
Wenger (blessé), les Boudrysans ont net-
tement dominé dans tous les comparti-
ments. Auvernier s'est aligne, une nouvelle
fois, avec plusieurs remplaçants. L'issue du
match n'a jamais fait de doute. Boudry
était au bénéfice d'une défense solide el
disciplinée, d'une attaque mobile et rapi-
de dans laquelle Kiihr et Pamblanc, prin-
cipalement (un joueur qui fera certaine-
ment parler de lui) firent ce qu'ils voulu-
rent face aux « Perchettes » bien mal ins-
pires. Ainsi, l'entraîneur Wenger peut en-
visager la reprise du championnat avec
confiance.

Corcelles - Cortaillod 1-4 (1-2)
MARQUEURS : Morax ; Meier (2), Gal-

lina , Mora.
La prestation du club de deuxième li-

gue fut vraiment désastreuse. Pourtant ,
les hommes de Collaud partirent en trom-
be et ouvrirent la marque après quelques
minutes déjà. Ce ne fut qu'un feu de pail-
le : Cortaillod ne tarda pas à renverser la
situation contre une équipe sans âme, sans
volonté et surtout sans discipline. L'absen-
ce de Kunzi, blessé et Planchcrel II ne
justifie surtout pas la défaite. A une se-
maine de la reprise du championnat, la
tâche sera difficile pour l'entraîneur Col-
huul , s'il entend donner une réplique vala-
ble face aux Boudrysans.

Cortaillod, en revanche, a laissé une
bonne impression. Les hommes de Gattol-
liat se sont mieux adaptes â l'état du ter-
rain . Ils se sont imposés sur le plan physi-
que et moral. Les coéquipiers de Mcistcr-
hans forment une équipe homogène et
peuvent briguer une place d'honneur dans
le championnat de 111e ligue. Classement

final : 1. Boudry 3 matches - 6 points ; 2
Cortaillod 3-4 ; 3. Corcelles 3-2 ; 4. Au
vemier 3-0.

E. K.
Victoire du « petit
SION-FRIBOURG

: SION - FRIBOURG 1-0 (1-0).
MARQUEUR : Mathez 9me.
SION : Lipavsky : Jungo , Gcrmanier ,

Wallcer , Dclaloye ; Hermann , Sixt , Va-
lentini , Luisier, Mathez, Elsig. Entraî-
neur : Rœsch.

FRIBOURG: Dafflon ; Blanc , Meier ,
Piguet , Waeber ; Schultheiss , Jelk ;
lungo : Conti , Tippelt , Clerc. Entraî-
neur : Sommer.

ARBITRE : M. Wièland , de Granges.
NOTES : Ancien parc des Sports

de Sion. Terrain enneigé , chutes de
neige. 300 spectateurs. La rencontre se
déroule en deux fois quarante minutes.
Alors que Sion joue au complet, Fri-
bourg est privé des services de Gribi
et Schallcr (malades), de Birbaum et
Ryf (blessés). Dafflon , Schultheiss et
Blanc , actuellement au service militai-
re tiennent néanmoins leur place. Cot-
ting est absent. Des changements à la
mi-temps : Hermann et Sixt sont rem-
placés par Savary et Zingaro. Chez
les Fribourgeois , Jungo cède son poste
à Dietrich. Tir de Conti (23me). Ma-
thez (67mc) et Luisier (75mc) sur les
montants. Coups de coin : 10-4 (8-2).

A SES DÉPENS...
Après plusieurs formations de ligue

A, Fribourg a fait , à ses dépens , con-
naissance avec la redoutable forma-
tion valaisanne qui a remporté cette
rencontre amicale de façon indiscuta-
ble. Durant toute la partie , les Sédu-
nois furent supérieurs à leurs hôtes
tant sur le plan individuel que sur ce-
lui de l'organisation collective. Grâce
à un jeu direct , précis et aéré , les Va-
laisans ont posé de nombreux problè-
mes à la défense fribour geoise qui au-
rait certainement capitulé à plus d'une
reprise , sans l'excellente prestation du
gardien Dafflon , actuellement en gran-
de forme. Incontestablement , Sion est
la meilleure formation de la ligue B.
Elle retrouvera certainement sa place
dans l'élite suisse à la fin de cette
saison. J. D.

Record suisse
au développé

Bien que devenu président de la fédéra-
tion suisse d'haltérophilie , le Soleurois Hans
Kœhler n 'en poursuit pas moins la compé-
tition. A Thalwil , il a amélioré le record
suisse du développé de la catégorie des
poids mi-lourds avec 127 kg 500 (précédent
record par le Genevois Georges Freibur ghaus
avec 132 kg). Il a en outre réussi 115 kg
à l'arraché et 137 kg 500 à l'épaulé-jeté,
ce qui lui a permis d'égaler le record
suisse aux trois mouvements détenu par
Daniel Graber (Rorschach) avec 382 kg 500.

En outre , les championnats genevois se
sont déroulés à la salle du Vieux B illard
et ont donné les résultats suivants :

Poids plumes : 1. Ottcr (Chp) 235 kg.
Poids légers : 1. Borgognon (Chp) 255 kg.
Poids moyens : 1. Schœnenberge r (Chp) 305.
Poids mi-lourds : 1. Freigurghaus (Ch) 355
(champion genevois toutes catégories) . Poids
lourds-légers : 1. Dubois (Chc) 335. Hors
concours : Leuba (Lausanne) 257,5. Inter-
clubs : 1. Club Hyg iénique de Plainpalais
1.138 ,7;  2. Club Hygiénique de Châtelaine
1.088,2.
# Le Hongrois Imrc Foeldi vient d' amé-

liorer son record du monde au développé
catégorie poids coq, avec 131 kg 500. L'an-
cien record record était de 125 kg. lmre
Fœldi est également détenteur du record
du monde aux trois mouvements de la
catégorie des poids coqs avec 370 kg.

Doessegger domine en cross-country
IBMffîrf SMI CHAMPIONNAT SUISSE

En l'absence du tenant du titre , le
Lucernois Rcto Berthel , qui a abandon-
né la compétition , l'Ârgovien .Werner
Doesseger a remporté le titre national
de cross-country pour la quatr ième fois ,
à Fribourg. Doesseger avait déj à rem-
porté le titre national en 1966, 1967 et
1968. À 32 ans , le petit Argovien a
réussi un véritable monologue dans ce
championnat national rendu diffici le par
le terrain enneigé. Il fut en tête dès
le départ , distançant ses principaux ri-
vaux au fil des kilomètres. Chez les
dames, la décision n'est intervenue qu 'au
sprint en faveur de Margrit Hess, la
spécialiste du 800 mètres.

Les huit premiers de l'épreuve mas-
culine ont été sélectionnés pour le cross
des nations , qui aura lieu en France ,
en compagnie de Fritz Schneider (Zu-
rich) qui s'était déjà qualifié précédem-

ment . Chez les juniors , les cinq premiers
ont été retenus.

RÉSULTATS
Catégorie A (12 km). — I.  Werner

Doesseger (Aarau) 36'32" ; 2. Moser
(Berne) 36'59" ; 3. Kaiser (Saint-Gall )
37*17" ; 4. Kunisch (Berne) 37'36" ; 5.
Walti (Aarau) 37'37" ; 6. Josscn (Ber-
ne) 37'39" ; 7. Wirth (Hut twi l )  38'0I" ;
8. Fachndrich (Hochdorf) 38'07" ; 9.
Lanz (Zurich) 38'08" ; 10. Corbaz (Lau-
sanne) 38'21".

Catégorie B (6 km). — 1. Peter
Niederer (Zurich) 19'25" ; 2. Zulauf
(Zurich) 19'29" ; 3. Pozzini (Ascona)
19'30".

Dames (1 km 2) — 1. Margrit Hess
(Zurich) 4'20"3 ; 2. Vonlanthen (Zurich)
4'20"8 ; Zehnder (Zurich) 4'30"4.

Juniors (5 km). — 1. Roland Gehrig
(Saint-Gall) 15'44" ; 2. Rueggscgger
(Frauenfeld) 15'47" ; Umberg (Zurich)
15*51'-' ; 4. Ehrler (Zurich) 15'54" ; 5.
Schull (Bienne) 15*56".

Pistards (3 km). — 1. Bruno Hun-
gerbuehler (Zurich) 9'28".

Vétérans (6 km). — 1. Hans Rtie-
dishuehli  (Saint-Gall ) 19'05".

WEttl%ER DOESSEGGER. —
Et de quatre...

(Interpres.se)

LIGUE NATIONALE A
Bellinzone - Bâle renv.
La Chaux-de-Fonds - Zurich renv.
Grasshoppers - Bienne 3-3
Lausanne - Winterthour renv.
Saint-Gall - Servette renv.
Wettingen - Fribourg renv.
Young Boys - Lugano renv.

LIGUE NATIONALE B
Carouge - Young Fellows renv.
Granges - Chiasso 4-0
Lucerne - Xamax renv.
Mendrisiostar - Bruhl 0-0
Thoune - Langenthal renv.
Urania - Aarau renv.
Sion - Martigny renv.

Sport-Toîo
Colonne des gagnants

x 2 x - 1 2 2 - 2 x l -2 x 2 1
Les tips des matches renvoyés

ont été tirés au sort.
Ligue A

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Zurich 13 7 4 2 26 15 18
2. Servette 14 6 5 3 32 17 17
3. Lugano 14 6 5 3 23 17 17
4. Grnsshop. 15 6 5 4 19 14 17
5. Bâle 14 6 4 4 28 19 16
6. Winterth. 14 6 4 4 26 17 16
7. Lausiinne 14 4 8 2 26 23 16
8. Bienne 15 6 3 6 17 24 15
9. Fribourg 14 6 2 6 18 15 14

10. Y. Boys 14 5 4 5 22 25 14
11. Ch-de-Fds 13 5 1 7 16 29 11
12. Wettingen 14 4 2 8 18 27 10
13. Bellinzon e 13 2 4 7 10 22 8
14. Saint-Gall 13 2 1 10 12 29 5

Ligue B
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. Sion 13 9 4 — 38 9 22
2. Y. Fellows 14 5 6 3 24 14 16
3. Chiasso 15 7 2 6 24 21 16
4. Mendris. 14 4 7 3 23 15 15
5. Martigny 14 6 3 5 16 23 15
6. Granges 15 5 5 5 22 19 15
7. Lucerne 12 5 4 3 21 17 14
8. Xamax 14 5 3 6 24 27 13
9. Aarau 12 5 2 5 14 14 12

10. Urania 14 4 4 6 20 22 12
11. Thoune 14 2 8 4 12 18 12
12. Bruhl 12 2 6 4 11 18 10
13. Carouge 14 4 2 8 17 27 10
14. Langenthal 13 3 2 8 12 34 8

Résultats

La Chaux-de-Fonds s'est mieux adaptée
aux conditions défavorables du terrain

LES GENEVOIS N'ONT PAS AIMÉ CETTE PELOUSE ENNEIGÉE

SERVETT E - LA CHAUX-DE-FONDS
2-3 (1-1)

MARQUEURS : Bai . 35me et 49me ;
Hasanagic , 38me ; Jeandupcux , 55me ; Bos-
son. 75me.

SERVETTE : Barlie ; Morgenegg, Guyot,
Perroud , Wegmann ; Heutschi , Bosson ; Ne-
meth , Pottier , Hasanagic , Schindelholz. En-
traîneur : Snella.

LA CHAUX-DE-FONDS'; Streit; Méril-
lat, Thomann, Former, Matter ; Fischer,
Zurcher, Brossard ; Bai, Jeandupeux , Ri-
chard . Entraîneur : Vincent.

ARBITRE : M. Mathieu , de Sierre.
NOTES : match joué aux Charmilles , de-

vant quelques dizaines de spectateurs ! Les

entrées étaient gratuites pour cette rencon-
tre fixée à la dernière minute et dont le
coup d'envoi fut donné au milieu de la
matinée. Plusieurs changements : Martin
pour Morgenegg et Olivier pour Schindel-
holz , au repos, à Servette, Bouille pour
Portner et Chapatte pour Bai en fin de
rencontre . A la * 33me , Schindelholz croise
trop son tir devant la cage vide : à la
17me;' Hasanagic tire; sur. la transversale ;
à la 56mé, il manque , la . . transformation
d'un pehaltv.

INAPERÇUE -- ¦

Voilà une rencontre qui ; est pratique-
ment passée inaperçue «à Genève. Voilà
également une rencontre qui aurait dû sa-

tisfaire les deux entraîneurs , en palliant
les renvois du jour, mais qui les déçut ,
a Nous avons trouvé autant de neige que
si nous avions accepté de jouer dans no-
tre région », disait Jean Vincent. « J'espé-
rais que mes gars se donneraient plus , mais
l'état du terrain les en a empêchés »,. ré-
pondait Snella.

En fait , La Chaux-de-Fonds est venu
surprendre tout le monde.

Sur un terrain , où la neige tombée la
nuit avait laissé un manteau assez épais,
lés Neudhâtefôis se montrèrent plus à leur
aise que- les joueurs locaux. Privés de nom-
breux titulaires — Sandoz, Wulf , Keller —
ils dominèrent assez nettement. Jeandupeux
et , dans une moindre mesure, Richard, fi-
rent leur petit festival , alors qu 'au poste
d' arricre-central , Portner (un junior de 16
ans) laissa entrevoir des qualités certai-
nes. L'équipe de Vincent monopolisa fort
bien le ballon , et procéda par accéléra-
tions qui surprirent sans cesse les Gene-
vois.

DÉCEPTION
Les Genevois déçurent quelque peu. Pour

eux , heu reusement que la rencontre de
Saint-Gall avait été remise. Sans quoi , sur
un terrain qui devait certainement présen-
ter des conditions identiques, ils auraient
pu laisser l'enjeu. C'est là du moins l'im-
pression qu 'ils donnèrent aux rares spec-
tateurs présents , à leur entraîneur aussi.

Il n'y eut qu 'en fin de partie où Ser-
vette pri t le dessus. La condition physi-
que était meilleure chez les Genevois. Cest
pourquoi les Chaux-de-Fonniers connurent
un dernier quart d'heure pénible , les bles-
sures n'arrange ant rien : Bai , Chapatte et
Richard quittèrent le terrain en boitillant ,
prouvant , si besoin est , que l'hiver n'est
guère propice au jeu du football.

INTÉRI M

Trente-cinquième journée ; Burnley -
Everton 1-2 ; Chelsea - Nottingham For-
est 1-1 ; Derby County - West Ham Uni-
ted 3-0 ; Ipswich Town - Stoke City l-i ;
Liverpool - Leeds United 0-0 ; Southamp-
ton - Sunderland 1-1. Les autres matches
ont été renvoyés. Classement : 1. Leeds
United 35 matches, 52 points ; 2. Everton ,
34, 51 ; 3. Chelsea, 33, 43 ; 4. Derby
County, 35, 41 ; 5. Manchester United,
33, 38.

Italie
Barl - Turin 0-1 ; Brescla - Sampdona

0-0 ; Fiorentina - Bologne 0-1 ; Juven-
tus - Naples 0-0 ; Internazionale - Mil°.n
1-0 ; Falerme - Vérone 1-0 ; Rome - Ca-
gliari 1-1 ; Vicence - Lazio, renvoyé. Clas-
sement : 1. Cagliari, 34 points ; 2. .Juven-
tus, 32 ; 3. Internazionale, 30 ; 4. Milan ,
29 ; 5. Fiorentina, 28.

France
Vingt-troisième journée : Lyon - Nantes

2-5 ; Angers - Nîmes 1-0 ; Angoulême -
Saint-Etienne 0-1 ; Marseille - Metz 3-2 ;
Bastia - Rouen 0-2 ; Red Star - Valen-
ciennes 1-1 ; Strasbourg - Rennes 1-1 ;
Sedan - Ajaccio et Sochaux - Bordeaux ,
renvoyés. Classement : 1. Saint-Etienne,
23 matches, 38 points ; 2. Marseille, 23,
30 ; 3. Bordeaux . 22 , 28 ; 4. Sedan, 22 , 27 ;
5. Nantes, 22 , 24.

Angleterre

19 gagne une dizaine
de courses de suite !

Martin Liquori, le meilleur coureur
de demi-fond américain du moment ,
a remporté son dixième mile consécu-
tif sur la piste du Madison Square
Garden de New-York. Liquori n 'a tou-
tefois pu réaliser une partie de son
objectif qui était de descendre pour-
la première fois de la saison d'hiver
sous les quatre minutes. Il a dû se
contenter de 4'02"2. Une surprise a
été enregistrée dans le deux miles où
lo favori , Art Dulong, n'a pu ter-
miner que septième d'une course rem-
portée par Dick Buerjle, en 8'42"2.

t L'Américain Mark Murro a lancé
le javelot à 85 m 09 au cours ' d'une
réunion universitaire à Los-Angeles. Par
ailleurs , après avoir couru le dernier
relais pour l'Université de Californie ,
dans le 4 x 100 yards (40"2), Wayne
Collctt a remporté le 440 yards haies
en 50" devant le Néo-Zélandais Roger
Johnson (52"5).

EN PREMIÈRE LIGUE

Comme en li gue nationale , le cham-
pionnat de première ligue a été per-
turbé par les chutes de neige. Seuls
deux matches se sont joués dans les
groupes romand et central.

Groupe romand: Chênois-Berne 1-0.
Groupe central : Soleure - Zofingue

1-1.
Romandie

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Vevey 13 10 1 2 32 9 21
2. Chènois 15 8 4 3 20 10 20
3. Monthey . 1 4  8 3 3 34 16 19
4. Meyrin 13 7 3 3 27 17 17
5. Rarogne 13 6 4 3 23 25 16
6. Nyon 14 7 1 6 31 20 15
7. Minerva 14 5 3 6 12 22 13
8. Le Locle 13 5 1 7 18 24 11
9. Yverdon 14 4 2 8 19 24 10

10. Malley 14 4 2 8 19 38 10
11. Berne 13 4 1 8 21 21 9
12. Campagnes 14 3 3 8 10 19 9
13. Neuchât. -Sp. 14 4 — 10 13 34 8

Jura
1. Delémont 14 10 3 1 31 12 23
2. Porrentruy 14 7 5 2 23 14 19
3. Durrenast 14 7 4 3 32 16 18
4. Moutier 14 6 4 4 23 17 16
5. Berthoud 14 5 4 5 22 18 14
6. Soleure 14 5 4 5 21 17 14
7. Breite 14 5 3 6 25 23 13
8. Breitenbach 14 5 3 6 23 29 13
9. Emmenbr. 14 5 2 7 15 21 12

10. Sursee 14 5 2 7 17 27 12
11. Concordia 14 4 2 8 16 27 10
12. Zofingue 14 3 3 8 17 28 9
13. Nordstern 14 4 1 9 12 28 9

Que de renvois
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kilo 
de té- , : If portable, même pour une femme.

\3  ̂léviseur. Pour quoi faire, : jj H|j Nous avons doncréduitleboîtier |
! d'ailleurs. Mais, à partir de 18 L §1 j autant qu'il était possible et,

kilos déjà , vous avez un téléviseur JH :  autant qu'il était possible, utilisé \
I Philips portable équipé d'un '¦J^p^ ĵ^^a . 

imJ( 
H des transistors et des éléments

i écran de 51 cm. m p̂,i» 1 *Mmhg$m miniaturisés. | ¦ 
Vy i

I Ce qui fait donc-tout juste-1098 francs. La réussite a été telle que ce téléviseur |
Nous pouvons naturellement construire portable multinorme, qui permet de recevoir 1 I

I des téléviseurs portables encore plus, légers, également les programmes français, est de
Par conséquent, encore meilleur marché. Et loin un des plus avantageux et des plus légers
nous le faisons. Mais. parmi ceux qui sont dotés d'un grand écran

| Mais un téléviseur portable a le poids qui de51cm.
I correspond aux dimensions de son écran. Et Son élégante ébénisterie teintée palissandre

nous estimons que 51 cm est la grandeur idéale et son sélecteur par touches ne l'alourdissent
du tube-image pour un appareil portable, heureusement pas du tout.
Surtout si plusieurs personnes veulent regar- Dans ce portable, en fait, nous n'avons

! g der la TV en même temps. donné du poids qu'à la qualité.
|o Le problème était donc celui-ci: construire 
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Loterie pour le tiers monde 1 P0UR REALISER UNE AIDE VALABLE ET EFFICACE
Organisée par un comité interconfessionnel du district de Neuchâtel comprenant 20,000 billets à Fr.s. 1.— sont en vente partout du 1er mars 1970 au 31 mars 1970.
SWISSAID ACTION DE CARÊME et PAIN POUR LE PROCHAIN Tirage le 31 mars 1970. Les billets portant un numéro à l'intérieur sont gagnants.

Retrait des lots dès le 1er avril 1970, Collégiale 3, Neuchâtel.

DES LOTS REMARQUABLES :
1 voifure d'occasion expertisée, plus de 40 montres de marque et œuvres d'art d'artistes neuchâtelois connus et de nombreux beaux lots.
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Soins - conseils gratuits !
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Apprenties vendeuses ¦
pour LA CITÉ TEXTILES, Neuchâtel, j

Apprenti vendeur S
pour la TREILLE-MÉNAGE, Neuchâtel

Apprenties vendeuses B
Apprentis vendeurs 1
pour ses différents magasins d'alimentation. Formation supé- j
rieure dans la vente avec stages dans différents services •'
de la société. Dès la fin de l'apprentissage, possibilité de i

^̂  ̂
poursuivre les études à Neuchâtel ou dans toute la Suisse,

; V : ,' -^ ; / - ' i avec rétribution intéressante, pour devenir : ! i

, ";» r -;>V , ¦ ¦- .i- ' * ,er dre) vendeur (euse)
jP^̂ ^̂ ^̂ ^T^r̂ ^H * chef de magasin
¦ é5b—[ £& J [ ^h j  * inspecteur (trice) de 

magasin
M. A A L JÊ * chef de vente

rSlMilltt. ̂  ̂A F vw ^
ne rémunération intéressante dès le début, des primes

' ¦- i semestrielles pour les candidats se donnant de la peine.

VOUS offre 4 semaines de vacances

pour tous 
Formuler offres, en joignant les bulletins scolaires, à l'office

rpe DOSteS c'u Personnel/ Portes-Rouges 55, Neuchâtel, tél. 5 37 21.

. MIGROS-
engage pour le printemps 1970

APPRENTIES VENDEUSES
et APPRENTIS VENDEURS

en alimentation
pour ses succursales de Neuchâtel (ef du canton).

Formation prafique et théorique complète, avec staqes successifs dans tous
les rayons. Transferts possibles dans d'autres régions du pays à la fin de
l'apprentissage.

Carrière assurée dans l'entreprise pour de bons éléments, pouvant accéder
aux postes de responsables de rayons, premiers vendeurs (premières ven-
deuses), gérants (gérantes) de succursales et de Marchés-Migros (voire postes
supérieurs).

Salaires élevés et, au terme de l'apprentissage, attribution d'un carnet d'épar-
gne, selon mérite et d'après les résultats obtenus à l'examen final. Si celui-ci
est réussi, un certificat fédéral de capacité est délivré par l'Ecole profes-
sionnelle.

Cours à l'école professionnelle (écolage et malériel à nos frais) et de forma-
tion organisés par l'entreprise.

Aucune autre profession n'offre autant
de possibilités après deux ans d'apprentissage

et à retourner à la Société Coopérative MIGROS NEUCHATEL, dépf du
personnel, case postale 228, 2002 Neuchâtel.

Je m'intéresse à un apprentissage de vente à Migros, succursale de
et je vous prie de me faire parvenir vos conditions

détaillées, ainsi qu'une feuille d'inscription :

Nom : Prénom : Age :

Rue : Localité : 

ŒmwmBmmmmMiimmsmmmxammmmmmzmmmmmmmBmmjmmj&wmmmmmmmmmm

Importante maison de com-
merce du Val-de-Travers
cherche

un ( e ) apprenti ( e )
de commerce

Formation en tous travaux
administratifs ou comptables.
Adresser offres écrites à ME
653 au bureau du journal ou
téléphoner au (038) 4 17 17.

Î L a  
Papeterie Reymond, 5, rue Saint-Honoré, Wr

à Neuchâtel, cherche B\

une apprentie vendeuse W
M Le métier de « papetière » est une profes- B
B\ sion exigeante, aux aspects multiples : m
Ma elle permet de développer le sens du beau , oL
Hj d'augmenter les dons artistiques et de ;H

j comprendre l'organisation de bureau. B?

LLa 

Papeterie Reymond possède une place jk
disponible pour ce printemps. iSjj
Prière de se présenter au bureau , ou de gf?
téléphoner au (038) 5 44 66. Bt

EMPLOYÉE
langues française et allemande , notions d'italien et d'an-
glais, service comptabilité (paies, comptes courants),
culture générale et commerciale, plusieurs années d'ex-
périence, références, cherche poste de confiance.
Faire offres sous chiffres Y 320,495 à Publicitas S.A.,
48, rue Neuve, 2501 Bienne.

I
AMANN + CIE S.A.

j | cherche pour le printemps

apprenti (e) de commerce
ayant suivi une école secondaire

Nous offrons :
formation commerciale complète
bien rémunérée, semaine de 5 jours

stage dans nos différents départe-
ments i •

expédition - transports

achats - vente

comptabilité - laboratoire

Faire offres à la direction de

AMANN + CIE S.A.
Importation de vins en gros
2002 Neuchâtel

Photo -ciné
Gloor

Neuchâtel — Epancheurs 4
Tél. (038) 5 14 01

engage pour le printemps

apprenti (e) vendeuse
Durée de l'apprentissage : 2 ans.

Locaux modernes ail centre de la ville.

Activité intéressante et variée.

Faire offres écrites.

Renseignements complémentaires au (038) 514 01.

Nous nous intéressons à l'acquisition d'un

GARAGE
avec chiffre d'affaires
important
en Suisse romande, dans les villes de Genève,
Lausanne, Yverdon, Neuchâtel, Fribourg et Sion.

Faire offres sous chiffres P O 950,505, à Publi-
citas, 1002 Lausanne.

L'IMPRIMERIE CENTRALE
NEUCHÂTEL

achète

CHIFFONS
toile et coton, dimensions
minimales : 30 cm X 30 cm,
propres, blancs et couleurs.

i*L'annonce
reflet vivant
du marché

A remettre tout de suito

BOULANGERIE-PÂTISSERIE
sans reprise, dans le canton de Neuchâtel.

Adresser offres écrites à AS 664 au bureau
du journal.

A remettre

Magasins
d'antiquité
S'adr. : Mad. Meuwly
Grand-Rue 66.
Tél. (037) 2 59 94.

PIANO
On demande à
acheter, en bon état ,
prix raisonnable,

piano brun
pour les enfants de
famille d'agriculteur
de la montagne.
Faire offres, avec
indication de prix et
de marque, sous
chiffres P. 11-460062
à Publicitas S.A.,
2001 Neuchâtel.

YVES REBER
Bandagiste-
orthopédiste

ne reçoit pas
le mardi

Notre

\ saucisson
de campagne

j  garanti
H pur porc

est excellent

BOUCHERIE-

CHARCUTERIE

M. Hofn.ann
Rue Fleury 20

Nous cherchons : i JW

employé (e) fournituriste
Nous formerions éventuellement
une jeune personne, dynamique,
aimant un travail méthodique varié.
Bonne place stable dans une am-
biance agréable.
Villard Watch, 2035 Corcelles.
Tél. (038) 8 41 48.

JEUNE V E N D E U S E
parlant l'allemand, le français, l'anglais ,
cherche une place à Neuchâtel , pour
le 1er mai ou date à convenir . Textiles,
confection , laine.
l'aire offres à Rosmarie Schwab, Mittel-
dorf , 3283 Kallnach.

Jeune employé de commerce, 23
ans, bonne présentation , de lan-
igtie maternelle française , avec
de bonnes notions d'allemand ,
désire se créer

situation
à Neuchâtel ou environs.
Date d'entrée à convenir.
Offres sous chiffres S A 5104 Z,
Annonces Suisses S. A. « ASSA »,
case postale , 8024 Zurich.

Nous cherchons pour notre départe-
ment de panneaux

MENUISIER
pou r tenue du dépôt
(réception clientèle, débitage , télé-
phone, etc.)
S'adresser à la scierie des Eplatures
S.A., rue de la Fiaz 17, tél. (039)
3 21 18, la Chaux-de-Fonds.

..¦«mmmmmmmmmmmv
HOTEL TOURING AU LAC
NEUCHATEL Tél. 5 55 01
cherche :

femme de chambre
clames ou garçons
de buffet
Faire offres ou se présenter a
la direction.

SOMMELIER
qualifié, rapide et consciencieux,
trouverait place stable et forte-
ment rétribuée, dans BAR-DAN-
CING de Neuchâtel.
Faire offres sous chiffres CT 643,
au bureau du journal.

Jeune employé
de commerce

cherche changement de si tuation ,
si possible AGENCE DE VOYAGES f
ou place offrant contact avec la
clientèle. !
Libre tout de suite ou date à S
convenir.
Faire offres sous chiff res  P 11 -
460,071, à Publicitas S. A, 2300 la
Chaux-de-Fonds.

.̂ 0aBV)M.jjjjjHHBajBHanatVCHHiMHfcVKCaBWBaBa*»BBHHaBB*.

S l̂̂ ,,
",,,,,,,,,,aa B̂B«BBBlBBB.WBBBlBaBHBla.S..lBBi..»M8B.«M| ^

| HOTEL TOURING AU LAC
NEUCHATEL Tél. 5 55 01
cherche :

I commis ou aides
c?a cuisine
garçon d'office

! Faire  offres ou se présenter à
la direction.

COUTURE
Transformations

et retouches de tous
vêtements dames

DAIM-CUIR
mouton retourné

retou chés, réparés,
etc. par spécialiste
Veston - Pantalon
Toutes retouches
Remise à la taille
Pittelond, couture

Temple-Neuf 4
Neuchâtel
Tél. 5 41 23

Oarage de la région engagerait

mécanicien-automobile
sachant travailler seul. Salaire se-
lon capacités. S'adresser à
A. Burri à Rochefort. Téléphone
(038) 6 50 50.

Cherchons deux

monitrices
période 20 mars - 4 avril et aide
de maison à l'année. Faire offre
à Home d'enfants Le Petit Poucet
1885 Chesières (VD).



Beaucoup de nouveaux noms au palmarès
Les anciens tiennent en échec la nouvelle garde
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mm Des confirmations et des surprises aux championnats suisses à Gstaad

Aux championnats nationaux de ski
alpin qui se sont déroulés à Gstaad, au-
cun des lauréats de l'année dernière n'est
parvenu à la victoire, à l'exception de
Giovanoli qui a réussi à conserver le
titre du combiné, en dépit de l'attaque
que lui a portée Russi. Tous les autres
champions ont été battus, à part Fernan-
de Bochatay qui n'est plus en compéti-
tion. Michèle Rubli a gagné trois mé-
dailles d'or et les skieuses romandes se

sont, en général , fort bien comportées,
en descente particulièrement.

En slalom spécial féminin, beaucoup
de jeunes skieuses aux places d'honneur :
c'est l'annonce d'un avenir meilleur.

BIEN, LES JEUNES !
La nouvelle génération s'est mise éga-

lement en évidence chez les garçons,
mais elle a encore été tenue en échec
par les anciens dont la classe et la ma-

lurité ont prévalu. Giovanoli est désor-
mais à égalité avec Roger Staub en ce
qui concerne le nombre de titres (9).
S'il veut le dépasser, il sera obligé de

continuer. Bruggniann est également très
bien pourvu (6).

Russi a subi avec succès un examen
extrêmement difficile : c'était sa première
course de descente depuis sa victoire
aux championnats du inonde.

Les Uranais — Russi, Tresch, Hedi
Schillig — ramènent pas mal de mé-
dailles en Suisse centrale. Les Grisons
ont également leur compte — Tischhau-
ser, Giovanoli , Hemmi , les deux Spre-
cher — la Suisse orientale n'est pas sor-
tie bredouille non plus — Bruggmann.

La Suisse romande (le canton de Neu-
châtel particulièrement) a rarement connu
un tel bonheur.

En revanche, I'Oberland bernois qui
a fourni tant de skieurs à l'équipe na-
tionale et qui , jusqu 'à maintenant , a ga-
gné le plus de titres dans les champion-
nats nationaux , n'a gagné aucun titre
cette année.

Guy CURDY

SOVRMAI S TE.  — Entourée de Jean-Daniel Daettvuler (à gauche)
et de Bernard Russi , la jeune Neuchâteloise Michèle Rubli a
le sourire. Et on la comprend , puisqu'elle f ê t e  son second titre,

celui de descente. (Photo Keystone)

Messieurs
Descente : 1. Russi (Andermait .i .

2'01"54 ; 2. J.-D. Daetwyler (Villars) ,
2'01"ti 0 ; 3. Sprecher (Davos ) , 2'02"9G ;
4. M. Daetwyler (Villars ) , 2'03"44 ; 5.
Giovanoli (Sils), 2'03"47 ; 6. Brugg-
mann ( Sargans) , 2'04"06 ; 7. Zingre
(Gstaad) , 2 ,04"10 ; 8. Berthod (Grin-
delwald) , 2'04"23 ; 9. Huggler (Mui-
ren ) , 2'04"29 ; 10. Schmid (Arosai .
2'04"61.

Slalom spécial : 1. Bruggmann (Sar-
gans) , 115"90 ; 2. Giovanoli CSil s> ,
115"98 ; 3. Tresch (Bristen ) , 116"66 ;
4. Russi (Andermatt) , 117"12 ; 5. Frei
(Davos ) , 117"24 ; 6. Hemmi (Chlirwal-
den), 117"56 ; 7. Zingre (Gstaad) ,
117"96 ; 8. J.-D. Daetwyler (Villars ) ,
119"50 ; 9. Huggler (Murren) , 120"03 ;
10. Rœsti (Adelboden) , 120"46.

Combiné : 1. Giovanoli , 13,59 ; 2-
Russi, 17,21 ; 3. Tresch , 35,94 ; 4. Zin-
gre, 42 ,80 ; 5. Huggler , 47 ,18.

Dames
Descente : 1. Michèle Rubli (Neu-

châtel) , l'48"16 ; 2. Monique Vaudrez
(Rougemont ) , l'48"33 ; 3. Edith Spre-
cher (Davos), l'48"94 ; 4. Franchie
Moret (Montreux), l'49"79 ; 5. Cathe-
rine Cuche (Saint-Imier) , l'50"67 ; 6.
Marianne Hefti (Schwanden) , l'50"90;
7. Vreni Inaebnit (Grindelwald) , 1'
51"38; 8. Marie-Thérèse Nadig (Flums),
l'51"57 ; 10. Ruth Wehren (Saanen) ,
l'51"68.

Slalom spécial : 1. Hedi Schillig
(Burglen ) , 98"81 ; 2 . Vreni Inaebnit
(Grindelwald) , 98"89 ; 3. Franchie Mo-
ret (Montreux ) , 99"82 ; 4. Edith Spre-
cher (Davos) , 100"46 ; 5. Michèle Ru-
bli (Neuchâtel) , 101"25 ; 6. Silvia
Stump (Schwytz ) , 101"75 ; 7. Marie-
Thérèse Nadig (Flums), 102"59 ; 8.
Béatrice Kronig (Zermatt ) , 102"74 ; 9.
Monique Vaudroz (Rougemont) , 103"8ô;
10. Bernadette Zurbriggen (Saas-
Grund), 104"68. Puis : 12. Micheline
Hostettler (la Chaux-de-Fonds).

Combiné : 1. Michèle Rubli, 13,43 ;
2. Edith Sprecher , 15,22 ; 3. Vreni
Inaebnit , 22 .70 ; 4. Franchie More t,
25 ,37 ; 5. Hedi Schillig, 39,98.

Bruggmann inattendu vainqueur
RESULTATS SERRES EN SLALOM SPECIAL

Des résultats très serrés en ce qui con-
cerne le slalom spécial : 9 centièmes entre
Hedi Schillig et Vreni Inaebnit , S centiè-
mes entre Bruggmann et Giovanoli . Des
victoires surprenantes : on ne les attendait
pas du tout.

Bruggmann a toujours semblé souffr i r
d' un complexe cette saison. Il promenait
constamment sur ses adversaires un regard
inquiet . Il avait les nerfs à fleur de peau.
Il était resté en-dessous de ses possibilités
réelles aussi bien au cours des trois pre-
mières journées , qu 'à Val Gardena ou en
Amérique. C'est un excellent skieur : les
cinq titres nationaux qu 'il a gagnés dans
le passé et ses victoires internationales en
font foi. Au terme de la première manche,
il paraissait battu : presque une seconde
de retard sur Giovanoli. Mais il affection-
ne la neige tendre et , dans la seconde man-
che, il a skié comme si rien ne pouvait
plus lui arriver. Et il est champion suisse
pour la sixième fois , ce qui va peut-être
modifier totalement ses projets d'avenir.

Hedi Schillig est un sujet de méditation.
L'année dernière , on parlait  d'elle comme
d'un talent extraordinaire : on la voyait
partie pour la gloire . On pensait qu 'elle ren-
forcerait l'équipe féminine à très brève
échéance. On la comparait à Annemarie
Waser. Et puis , du jour au lendemain , plus
rien. Vous souvenez-vous qu 'elle ait réalisé
une performance cette saison ? Et la voilà
qui surgit sans crier gare à l'occasion de
ces championnats nationaux pour damer
le pion à tout ce petit monde du ski fémi-
nin .

DES RÉVÉLATIONS

Il y a des révélations étranges. Michèle
Rubli n 'est pas la seule. Je vous disais
vendredi que dans la situation actuelle du
ski féminin suisse, tout était possible , qu 'il
ne fallait  s'étonner de rien.

L'élite n'a pas de consistance , elle ne
possède pas assez de championnes affir-
mées, et si Annerœsli Zryd avait participé
à ces championnats , il n'est pas certain
qu 'elle n 'aurait pas été battue , elle aussi.
Comme l' année passée à Villars.

G.C.

Russi : 6/100me c'est de la chance
II doit peut-être son titre à Michèle Rubli

• Il faut racler. Je crois que c'est pré-
férable » . Ces paroles . Michèle Rubli les
a prononcées à l'issue de sa descente vic-
torieuse. Et elles étaient destinées à Russi
qui conversait avec la championne neuchâ-
teloise à l' aide d' un « taky-walky » . Michè-
le Rubli  a non seulement trusté les mé-
dailles , mais elle a encore permis à Russi
d' assurer son succès.

# Le champion du monde est un gar-
çon posé et tranquille. Pas de signes d'ex-
citation extérieure . Il partage sa chambre
avec son ami Waiter Tresch. Lui aussi
est du même genre . A eux deux , ils sau-
ront résister aux tentations et aux esprits
prétendus bienveillants qui gravitent à pro-
fusion dès que les résultats sont là. a Six
centièmes de seconde , il faut reconnaître
que c'est de la chance. J'avais perdu du
temps dans la première partie. Je me suis
donc décidé à attaquer dans le secand
tronçon. Et cela m'a réussi. > A Gstaad.
on l'attendait .  Certains avaient mis en dou-
te la valeur de son succès de Val Garde-
na. Il en était conscient : a Je ne pouvais
pas me permettre de rater ma première
descente après les championnats du mon-
de. Je l' ai donc sérieusement préparée. Ce
titre me fait doublement plaisir. »

9 Certes, il fait le malheur de Jean-Da-
niel Daetwyler. Mais le coureur de Villars
a finalement réalisé une excellente descen-
te. On ne pouvait pas lui en demander
plus, a C'est évidemment désolant de per-
dre pour si peu. Moralement , je considère
que je suis au même niveau que Russi.
Je reprends ainsi confiance. A tel point
que je continuerai vraisemblablement la
comp étit ion.  » Il avait en effe t été question
que Daetwyler renonce. Mais son entoura-
ge, et tout particulièreme nt sa femme , lui
ont bien fait comprendre qu 'une mauvaise
saison s'efface rapidement.

• A l' arrivée du slalom spécial , Mi-
chèle Rubli n 'était pas des plus heureuses.
El pourtant son temps n 'était pas mauvais.
Mais avant d' avoir connaissance de celui
de sa plus dangereuse rivale, Edith Spre-
cher , elle se refusa à toute déclaratio n ,
a Laissez-moi seule » . Peu après , dès qu 'el-

le sut qu 'elle était sacrée championne suis-
se du combiné , son visage changea du tout
au tout. D' ailleurs , quand on a un si joli
minois , on ne fait pas la moue... Michèle
Rubli  ne manquait  pas d'entourage. Ses pa-
rents , son frère , des amis étaient là pour
l ' encourager , la réconforter. Trois titres
dans les compétit ions féminines. Si l'on
remonte jusqu 'en 1950, il n 'y a guère eu
que Fernande Bochatay, Thérèse Obrechl
el Ida Schœpfer. La jeune Neuchâteloise
se trouve ainsi en brillante compagnie.

t Chez les hommes , on n 'attendait pas
Edmund Brugmann. On pensait tous à Du-
meng Giovanoli ou Hemmi et Tresch. Mais
l'électronicien de Flums, qui n 'avait plus
remporté de médaille d'or depuis 1966 a
mis tout le monde d'accord. Il a pris
beaucoup de risques , ce qui lui a permis
de posséder 8 centièmes de seconde d' avan-
ce.

• Il y a une fille qui est décidément
à suivre : Marie-Thérèse Nadig, de Flums
également. Elle a réalisé une incroyable
première manche pour malheureusement
tomber lors de la seconde. Mais à 17
ans, ce grand espoir aura encore l'occasion
de se consoler.

Dumeng Giovanoli, en remportant d'une
façon méritée le litre du combiné, porte
son total à 9 médailles d'or. Il arrive
ainsi à égaler le record de Roger Staub.

9 Pendant les épreuves d'hier , il a nei gé
sans discontinuer. Les flocons ont com-
mencé à tomber à 8 "heures et il n'y a
pas eu d'interruption pendant toute la jour-
née. A 11 heures , il y en avait vingt cen-
timètres de fraîche. Les organisateurs étaient
désolés : il fal lai t  vraiment être fou ou
inconscient pour venir au bord de la piste
sans y être forcé, pour le simple plaisir.
Les pistes étaient toujours bien préparées.
Mais l'on peut tout de même s'inquiéter
de la présence, à proximité de l'arrivée ,
d'une barrière en fils de fer barbelés.
C'était extrêmement dangereux et certains

fonds de pantalons pourraient vous en par-
ler en connaissance de cause...

# Edmund Brugmann est décidément
l'homme de la tempête. A Hindelang, en
1968, il avait gagné les deux manches du
slalom géant, dans des conditions épouvan-
tables. Or , hier , nous retrouvions le mê-
me décor. Ah ! s'il n 'y avait pas eu de
soleil à Val Gardena...

C Certains journalistes ont fait une drô-
le de tête , après être allé chercher leurs
accréditations. On les avait en effet logés ,
comme tous les autres d'ailleurs, dans le
plus luxueux hôtel de Gstaad , un hôtel
mondialement connu. Vous pensez bien que
dans ces conditions la cravate était obli-
gatoire . Ceux qui n'en avaient pas man-
gèrent derrière... un paravent.

Giovanoli l'a échappé belle. Il devait ,
en effe t , prendre sa chambre dans le mê-
me établissement. Apercevant certaines scè-
nes , il eut tôt fait de plier bagages.

Bertrand ZIMMERMANN

Retour d'OSsson
LA FSS COMMUNIQUE :

A Gstaad. la fédération suisse de
ski a annoncé qu 'elle avait mené à
chef les pourparlers engagés avec
Ewald Roscher et Lennart Olsson.

Au sujet de ces engagements , elle a
publié le communiqué suivant :
. La fédération suisse de ski est

heureuse d'annonce r que les entraî-
neurs Ewald Roscher (saut) et Len-
nart Olsson (fond), ont été réenga-
gés pour une période minimu m de
deux ans, soit au moins jusqu'aux
Jeu x olympi ques de Sapporo. Lors de
son séjour à Vysoke Tatry, Adolf Ogi
s'est entretenu avec ces deux entraî-
neurs. Ewald Roscher lui a exprimé
sa satisfaction de travailler au sein
de la fédération suisse et lui a dit
les bons contacts qu 'il entretient avec
ses diri geants, ajoutant qu 'il était dis-
posé à renouveler son contrat.

En ce qui concerne Lennart Ols-
son, il s'est lui aussi mis à nouveau
à disposition de la fédération , décla-
rant qu 'il avait toujours eu beaucoup
de plaisir à travailler en Suisse. La
fédération a donc décidé de signer
avec Lennart Olsson un nouveau con-
trat de trois ans » .

Russi confirme sa victoire de Val Gardena
Michèle Rubli réalise un remarquable triplé

En gagnant la descente après le slalom
géant , Michèle Rubli a réalisé le doublé
qui , par les effets du combiné , est devenu
un triplé : une affirmation impérative donc.
Trois médailles d'or d'un seul coup : pou i
un début , c'est plutôt un début fracas-
sant. Dans l'histoire récente des champion-
nats nationaux féminins , seule Fernande
Bochatay (en 68) et Thérèse Obrecht (en
62 et 64) sont parvenues à une telle per-
formance. En nommant Fernande Bocha-
tay et Thérèse Obrecht , on évoque le;
deux plus grandes skieuses suisses des
dernières années. Les seules qui , depuis An-
nemarie Waser , Madelaine Berthod , aient
vraiment appartenu à l'élite mondiale. Ce-
la signifie que Michèle Rubli s'est considé-
rablement élevée en cette fin de saison ;
cependant , noblesse obli ge : elle aura dé-
sormais une réputation à défendre dam
les compétitions internationales. D'autre
part , le fait qu 'elle ait dominé nettement
ses concurrentes dans ces épreuves nationa-
les ne doit pas nous faire ruminer sans
cesse et à tout propos son éviction de
l'équipe nationale pour les championnats
du monde. Là , il y avait une décision
extrêmement difficile à prendre : l' affai-
re était vraiment épineuse et , à l'époque ,
personne n'aurait aimé être à la place des
sélectionneurs. Maintenan t , on peut être
sarcastique ou triomphant . A la fin du
mois de janvier , il n 'y en avait pas beau-
coup qui s'étaient engagés en faveur de la
sélection féminine : même pas pour Anne-
rœsli Zryd. Il ne faut pas l'oublier.

EXPLOSION
La forme de Michèle Rubli a explosé

maintenant , au moment de ces champion-
nats , ce qui a donné à son talent la pos-
sibilité de s'exprimer pleinement. C'est très
bien ainsi. Il n'y a plus qu 'à continuer.

Dans cette épreuve de descente , les skieu-
ses romandes ont presque fait table rase.
Edith Sprecher a dû s'accrocher pour enle-
ver la médaille de bronze et réaliser une
sorte d'entente conjugale parfaite, puisque
son mari est également troisième. Dans
l' enthousiasme, il faut éviter de se laisser
aller à l'illusion. Les skieuses suisses étaient
entre elles... Cependant , avec Michèle Ru-
bli qui a pris conscience , avec toute la
jeunesse qui s'est manifestée — Marie-Thé-
rèse Nadig (16 ans) , Béatrice Kroni g, Ber-
nadette Zurbriggen (14 ans), un espoir
nouveau semble naître. En tout cas, l'ave-
nir est là : c'est désormais une question de
travail.

CONFIRMATION
Pour Bernhard Russi qui avait com-

mencé par être premier à Rome, il s'agis-
sait dans cette course, d'être premier dans
son village. Il a gagné de peu (6 centiè-
mes : 1 m 5) devant Daetwyler) , mais il
a gagné tout de même, prouvant qu 'il
était vraiment capable de maîtriser des si-
tuations délicates. Il admettait que la chan-

ce lui avait élé favorable : il a toujours
un comportement modesle , et on espère
qu 'il restera — malgré les succès — le jeu-
ne homme simple que nous ont révélé les
compétitions de Val Gardena et de Gstaad
C'est d'ailleurs dans cette simplicité , dans
cette absence totale de complaisance à son
égard, dans cette faculté qu 'il possède de
jeter un regard objectif sur ses œuvres
qu 'il progressera encore et qu 'il devien-
dra peut-être le meil leur descendeur du
monde.

L'un et l' autre ont nettement distancé
leurs adversaires puisque Sprecher (3m)
est à 1 "36 de Daetwyler.

RETOUR EN FORME
On retrouve en tête de ce classement ,

trois des quatre participants à l'épreuve de
descente mondiale et le quatrième —
Bruggmann — n 'est pas très loin derriè-
re. Il est précédé par M. Daetwyler dont la

forme semble particulièrement tardive et
par Giovanoli qui a rappelé à tous qu 'il
fut deux fois champion de descente (en
65 et en 67) avant de devenir le spécialis-
te de slalom el de slalom géant que l'on
connaît.

Cette performance de Giovanoli nous
fait d' autant  plus regretter l' accident qui
lui a interdit de participer à l'épreuve des
championnats du monde et , en conséquen-
ce, de défendre ses chances au combiné.

Russi étant un cas à part , c'est en des-
cente que l' apport de la nouvelle généra-
tion est le moins apparent.

En outre , on se disait que Huggler était
l 'homme à causer une surprise , avec Zin-
gre qui est du pays. Ils ont réalisé une
bonne performance ; mais ils ont néan-
moins dû céder le pas à beaucoup d'ad-
versaires.

G. C.

Russe! réalise 1 impossible exploit
et menace sérieusement Karl Schranz

A l'issue du slalom géant d'Haeven ly Valley

Le Français Patrick Russel (23 ans), de
Voiron , a remporté le slalom géant de
Heavenly Valley grâce à une seconde man-
che extraordinaire. U s'est imposé ainsi
comme un vainqueur possible de la Coupe
du monde . Avec un temps total de 235"58,
le Français a battu les Autrichiens Wer-
ner Bleiner (236"30) et Karl Schranz
(236"73) et son compatriote Alain Penz .
4me en 237"93. En Coupe du monde , cette
victoire a permis à Russel de marquer
5 points (il comptait jusqu 'ici à son palma-
rès une victoire et deux deuxièmes pla-
ces). Il n 'a plus désormais que trois points
de retard sur Schranz qui , lui n 'a marqué
aucun point (il lui aurait  fallu une vic-
toire ou une deuxième place pour marquer

des points et s'adjuger ainsi le trophée).
En cas de victoire dans le slalom géant

de Bergen Voss, en Norvège, performance
possible pour lui , Russel porterait son total
de points à 150. 11 pourrait donc gagner
la Coupe du monde , pour autant que
Schranz , qui totalise 148 points, ne ter-
mine pas deuxième et surtout qu 'il n'ar-
rive pas à se classer parmi les cinq pre-
miers du slalom spécial , spécialité où Rus-
sel a atteint le maximum de points . Le
Français Alain Penz, seul autre vainqueur
possible avant le slalom géant de Heaven-
ly Valley, a désormais perdu toute chance
car seule une victoire lui aurait permis
d'espérer encore.

Le Sagnard Ducommun
vainqueur

à Schwarzenbuhl
Plus de 300 concurrents ont participé au

33me Mémorial Bjœrnstad à Schwarzen-
buhl-Gantrisch. couru sur 30 km et dans
des conditions difficiles. Bernard Brandi ,
le vainqueur de l' année dernière , a dû s'in-
cliner de 38 secondes élevant Georges-And ré
Ducommun qui le précédait de plus d'une
minute et demie à mi-parcours .

Classement : I.  Georges-André Ducommun
(La Sagne) 1 h 53'32" ; 2. Brandt  (Les Dia-
blerets) 1 h 54'10" ; 3. Durgniat (Daviaz)
I h 55*31" ; 4. Draeycr (Lenk) 1 h 57'16" ;
5. Fatton (Les Cernets-Verrièrcs) 1 h 58'
50" ; 6. Jaggi (gde-front.) 1 h 59'24" ; 7.
Gottofrcy (Albeuve) 1 h 59'34" ; 8. Junod
(Les Cernets) 1 h 59'37".

CONCOURS ARRÊTÉ À OBERSTORF
SUITE A DE NOMBREUSES CHUTES

De nouvelles chutes graves ont été
enregistrées hier au cours de l'entraîne-
ment du concours de vol à skis d'Obei-
storf. Le Yougoslave Vinko Bogatej.
après avoir perdu un ski est lomné à
la verticale de la rampe (le dé part el il
s'est grièvement blessé à la tête. L'Alle-
mand de l'Est Horst Queck a réalise un
saut de 185 mètres en pleine tempête de
neige , mais il n'a pu éviter la chute si
la réception. Blessé lui aussi à la tête,
il a dû être hospitalisé. Quelques per-

formances  de valeur ont néanmoins été
enregistrées. L'Allemand de l'Est Heinz
Schmidt  a franchi 150 mètres, le Tché-
coslovaque Jiri Raska 137 mètres, ce-
pendant  ([uc le Tchécoslovaque Karel
Kodesja s'est posé à 161 mètres . Il a
toutefois perdu l'équilibre à la récep-
tion et chuté, mais sans mal.

L'épreuve a été arrêtée après les sauts
d' essais. Le Tchécoslovaque Josef Ma
tous a été déclaré vainqueur devant son
compatriote Rudolf Hœhnl.

Au cours de cette dernière journée ,
les Suisses s'étaient une nouvelle fois
montrés excellents. Zehnder, alors que
les conditions étaient encore relative-
ment bonnes , avait réussi 126 mètres et
Sleiner (qu i avait sauté la veille 111 et
139 mètres), peu avant l ' interruption ,
1 17 mètres.

L'Allemande Seyfert a plané au-dessus du lot
Bilan favorable à l'URSS aux championnats du monde

Tradit ionnel lement  champions du monde
de patinage artist i que des coup les depuis
le retrait des Allemands Marika Kilius et
Hans-Juergen Baeumler , les Soviétiques ont
aff irmé leur position à Ljubljana en enle-
vant à nouveau la médaille d'or el la mé-
daille d'argent. Toutefois , les Allemands de
l'Est Heidemarie et Ulrich Walther ont
empêché le triomphe complet des Sovié-
tiques en prenant la médaille de bronze
devant le troisième couple soviétique.

ROLES RENVERSÉS
Cette année , l'URSS s'est assurée une au-

tre victoire par couples en remportant de
justesse le titre mondial de la danse sur
glace , mais le succès de Pakhomova-Gor-
chkov sur les Américains SchwomeyerSlady

sera peut-être  sans lendemain. Dès l'an
prochain , les Américains seront parfaite-
ment capables de renverser les reîles alors
qu 'on ne voit pas qui pourrait prendre la
relève de Rodnina-Oulanov dont la domi-
nation dans le pat ina ge par couples esl
éclatante.

En ce qui concerne la danse sur gla-
ce , il convient de relever que cette spécia-
lité avait toujours été dominée par les An-
glais , à l'exception d'une éclipse de quatre
ans (1962 à 1965), marquée par le règne
de l'extraordinaire couple tchécoslovaque
Eva et Pavel Roman. Avec Getly-Brandshaw.
cinquièmes à Ljubljana , les Anglais ont
d'ailleurs de nouveau montré le bout de
l' oreille , mais ils auront fort à faire pour
a monter » .

WOOD HEUREUSEMENT
Chez les hommes, la compétition était

presque ennuyeuse. Certes , il y eut Wood ,
l' ancien et nouveau champion du monde ,
el son compatriote Petkevich , phénomène
du saut , mais un peu fade dans la concep-
tion artistique. Mais le Tchécoslovaque On-
drej Nepcla (médaille d'argent) et l'Alle-
mand de l'Est Guenter Zoller (médaille ele
bronze), véritables . robots de la figure
imposée » , ne surent guère enthousiasmer
le public avec des programmes conçus sur-
tout dans le but de sauvegarder l'avance
acquise dans les imposés. Le Français Pa-
tr ick Pera , troisième en 1968 et 1969, ne
put pas se maintenir cette fois : après des
Imposés fort acceptables (il obtint même
la meilleure note de tous les concurrents
pour sa sixième figure), il fléchit sensible-
ment dans les libres , ratant un triple saut
et une pirouette , et ne put rattraper Guen-
ter Ztcller.

BEATRIX MENACÉE
Chez les dames enfi n , Gabrielc Seyfcrt

n plané largement au-dessus du lot , mais

la compétition a permis de voir que les
places seront chères à l' avenir. L'Autri-
chienne Beatrix Schuba devrait faire des
progrès considérables en libres pour con-
tenir l'an prochain l' assaut ele Janet Lynn
(Etats-Unis) et de Kare n Magnussen (Ca-
naela), qui en travail lant leurs imposées
n'auront pas de peine à dépasser Julie Hol-

mes (Etals-Unis). 1res raide dans les li-
bres, et la vice-championne du monde autri-
chienne.

L'organisation de ces championnats a été
absolument sans reproche et ce n'est pas
aux organisateurs qu 'il faut reprocher cer-
taines fantaisies des juges.

Félicitations
des autorités

Mademoiselle Michèle Rubli,
Sport-hôtel Viktoria,

3780 G s t a a d

Vos succès renouvelés enthousias-
ment chacun et rejaillissent sur
notre Ville.

Nous vous exprimons nos plus
sincères félicitations et comptons
marquer vos splendides résultats
comme il se doit lors de votre re-
tour à Neuchâtel.

CONSEIL COMMUNAL

Les championnats à i étranger
Italie

A San-Martino-di-Castrozza. — Des-
cente féminine : 1. Elena Matous U4 ans)
l'43"34 ; 2. Evl Tittschelder, l'4J"64 ; 3
Ulli Leitner, l'43"91. Combiné : 1. Eiena
Matous. Descente masculine : 1. Anzi
l'48"96 ; 2. Thoeni, l'51"05 ; 3. Mussner .
l'51"08. Combiné : 1. Thœni.

France
A Briançon. — Descente dames 1. Isa-

belle Mil-, l'37'47 ; 2. Annie Famose
l'38"44 ; 3. Michèle Jacot, l'39'TU. Com-
biné : 1. Michèle Jacot . Slalom géant mes-
sieurs : 1. Duvillard , 3'07"45 ; 2. J.-N. Au-
gert , 3'07"51 ; 3. Mauduli , 3'08"lU. Slalum
spécial masculin : 1. J.-N. Augert , 90"36 ;
2. Thomas, 92"40 ; 3. Pouteil-Noble, 92"34

Autriche
A Sehladming. — Slalom géant dames :

1. Annemarie Prœll , 142"08 ; 2. Julia
Spettel , l'44"18 ; 3. Berni Rauter , l'44"33.
Descente féminine : 1. Wiltrud Drexel,
l'26"58 ; 2. Anne-Marte Prœll , l'27"06 ; 3.
Berni Rau ter. Slalom géant masculin : 1
Hauser (16 ans) , 2'44"99; 2. Loidl , 2'45"38,
3. Zwilling, 2'45"81. Slalom spécial mas-
culin : 1, Rofner , 97"36 ; 2. Btrchtoid ,
97"63 ; 3. Zwilling, 93"21. Combiné : 1.
Loidl.

Allemagne
A Bolsteiiang. — Slalom spécial dames :

1. Rosi Mittermaier, 76"78 ; 2. Christa
Hintremeier, 77"80 ; 3. Rosi Speiser , 88"43.

Slalom géant féminin : 1. Rosi Mitter-
maier . l'33"05 ; 2. Christa Hlntermeie:- ,
1 35"02 ; 3. Martha VJg l, l'35"8a. Com-
biné : 1. Rosi Mittermaier. Slalom spécial
masuclin : 1. Schlager, 100"40 ; 2. Neu-
reuther , 100"74 ; 3. Ricger , 101"P7. Sla-
lom géant masculin (en deux manches) :
1. Neureuther . 2'57"20 ; 2. Rieger , 2'58"37 :
3. Schlager, 2'39"87. Combiné : 1. Neu-
reuther.

L'Autrichienne Schuba était résignée...
Pas de surprise dans l'épreuve des dames

La blonde et souriante patineuse de l'Al-
lemagne de l'Est , Gabriele Seyfcrt , a rem-
porté le championnat du monde dames
avec aisance et brio. Bien qu 'elle eut été
assurée — après l'exhibition moyenne de
l 'Autrichienne- Beatrix Schuba — de ne pas
être menacée, elle a crânement joué le
jeu en n'escamotant aucune des difficultés
normalement prévues dans son programme
libre. Elle a exécuté tous ses sauts sans
exception , sans la moindre bavure et ré-
colté les meilleures notes de la soirée. Les
juges lui ont même accordé une fois la no-
te 6,0 qui constitue le maximum possible.

RÉSIGNATION
Beatrix Schuba semblait s'être résignée

à l'avance à être battue par Gabriele Sey-
fcrt malgré son avantage après les impo-
sés. Elle fit une exhibition honnête sans
plus, renonçant notamment nu double axel
que toutes les autres concurrentes de pre -
mier plan avaient inclus dans leur pro-
gramme.

De surcroît , Schuba fit une chute peu
avant la fin probablement à cause d'un mo-

ment de déconcentration. On avait l'impres-
sion que Schuba, forte de son avance dans
les figures imposées, voulait éviter tout ris-
que et cherchait à assurer sa place.

CHARLOTTE GRACIEUSE
La toute jeune Américaine Janet Lynn

a également fait une exhibition éblouissan-
Ic, obtenant au total 52,0 et 52,3 points
contre 52,9 et 52 points à Gabriele Seyfcrt.

La Suissesse Charlotte Waiter ne pouvait
guère prétendre à un meilleur classement
que ce treizième rang. En effet , son pro-
gramme libre , fort gracieux , manque de réel-
les difficultés.

CLASSEMENT FINAL DE
L'ÉPREUVE DAMES

1. Gabriele Seyfcrt (Al-E) chiffre de pla-
ces 9-2.808,7 points ; 2. Beatrix Schuba
(Aut) 21-2.729,3 ; 3. Julie-Lynn Holmes (E-
U) 38-2.660,7; 4. Karen Magnussen (Can)
38-2.672,8; 5. Zsuzsa Almassy (Hon) 43-
2.659,1 ; 6. Janet Lynn (E-U) 42-2.671.4 ;
7. Dawn Glab (E-U) 67-2.572,4. Puis : 13.
Charlotte Waiter (S) 126-2.408.

L'Américain Tim Wood , champion
du monde pour la deuxième fois à
Ljubljana , a décidé de passer pro-
fessionnel . Agé de 21 ans, il a été
engagé par une troupe américaine.

Répartition
des médailles

Comme aux championnats d'Eu-
rope de Leningrad , les Soviétiques
ont remporté le plus grand nombre
de médailles à Ljubljana. La répar-
tition finale est la suivante :

Or Argent Bronze
1. URSS 2 2 —
2. Etats-Unis 1 1 1
3. Allemagne Est 1 — 2
4. Autriche — 1 —
5. Allemagne Ouest 2 2 —

Wood professionnel
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cherche votre linge à domicile
gratuitement.
Travail soigné et rapide.
Tél. (038) 5 20 05. i|
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"¦"¦Lv-'j w™ vos vélos, vélomo-

MOTOS B i ,eurî , mofos. Ven-
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G! COR DEY
Ecluse 47 - 49 — Tél. 5 34 27
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HILDENBRAND
FERBLANTERIE

SANITAIRE [
Saint-Nicolas 10

Tél. 5 66 86

Auto-E lec t ro-Serv ice  des Fahys
Réparation, dépannage, réglage
de la partie électrique sur voi-
tures TOUTES MARQUES
Vente, pose de batteries, auto-
radio et accessoires

J. JACOT-GUILLARMOD m ̂ .ffo/
POUR TOUTES RÉPARATIONS I
TRANSFORMATIONS, VILLAS

Entreprise
Rebetez et Vedovati

Vignolants 25 Neuchâtel K
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V O Y A G E S

VOYAGES DE PAQUES : j
DU 26 AU 30 MARS : \

PARIS - VERSAILLES
4 % jours, Fr. 285.—

FLORENCE - PISE
4 Vi jours, Fr. 280.—

DU 27 AU 30 MARS :

BRUXELLES-LUXEMBOURG
4 jours , Fr. 280.—

CAMARGUE - MARSEILLE
4 jours, Fr. 255.—

COTE-D'AZUR - NICE
4 jours, Fr. 255.—

DU 29 AU 30 MARS :

STRASBOURG - FORÊT -
NOIRE

2 jours , Fr. 127.—

; PROGRAMMES - INSCRIPTIONS :

\ _ V O Y A G E S

^VlflTTWER,
Neuchâtel , Saint-Honoré 2, (f i 5 82 82

Hl Pour une formation complète et |̂
§11 approfondie d'employé (e) de bureau 3̂|

I 

Ecole de langues et de commerce ga
la plus répandue en Suisse Wt

DIPLÔMES I

STÉNODACTYLOGRAPHE I
SECRÉTAIRE 1

SECRÉTAIRE MÉDICALE I
DÉBUT DES COURS : AVRIL-SEPTEMBRE ||
Seule école du canton délivrant des diplômes re- g§l
connus par la Fédération suisse des écoles privées wj#-

13, ruelle Vaueher — Tél. 5 29 81 ||



Duyndam premier maillot blanc de Paris-Nice

¦iMTnlniliMB La saison s'ouvre sur tous les fronts malgré les rigueurs de l'hiver

Raymond Poulidor perd la première manche contre Merckx

9 une épreuve réservée aux amateurs
élites et courue hier au Tessin a dû
être interrompue en raison des chutes
de nei ge. A ce moment Hugentobler
(principal animateur du début de la
saison passée), Richard , von Arx , Ugo-
lini et Jeggli étaient en tête."
• La septième étape du Tour du Le-
vant , Bcnicarlo - La Elian a (172 km).
s'est terminée par un sprint massif
remporté par l'Espagnol Lopez Rodri-
guez devant un peloton groupé.

Classement général : 1. Ventura Diaz
(Esp) 24 h 59'18" ; 2. Manzanesque
(Esp) 24 h 59'23" ; 3. Galera (Esp)
24 h 59'24" : 4. Labourdette (Fr, 24 h
59'30" ; 5. Zilioli (It) 25 h 00'40".
• Course de côte du Mont-Faron. près
de Toulon : 1. Thevenet (Fr) 52'56"3;
2. Gimondi (It) 53'12" ; 3. Pineeon
(Fr) 53'33"4 ; 4. Altig (Al) 54'01"3 ; 5.
Rtgon (Fr) 54'06"4 : 6. Merckx (Bc)
54'12"2 ; 7. Bellone (Fr) 54'38" ; 8. Ai-
mar (Fr) 55'04"4 ; 9. Theillière (Fr)
55'05"2 ; 10. Martelozzo (Fr) 55"29'8.

• Au Tour d'Algérie, les Suisses se
sont bien comportés au cours de la
première partie de l'étape de diman-
che, Alger-Tizi Ouzou (100 km). Joerg
Schneider et Josef , Fu chs ont pu se
glisser dans un groupe d'une dizaine
d'échappés peu après la mi-course et
ils ont permis à la Suisse de prendre
la troisième place du classement par
équipes. Voici le classement : 1. Pes-
chel (All-E) les 100 km en 2 h 22'09" ;
2. Huster (All-E) à 2" ; 3. Joerg
Schneider S) à 31" ; 4. Loysch
ÎBe) ; 5. Verplanken (Be) ; 6. Knis-
pel (All-E) ; 7. Madjid (Alg) ; 8. Joset
Fuchs (S) même temps que Schneider.

Pour s'être affirme le plus rapide sur
la piste du vélodrome municipal du bois
de Vincennes, le Hollandais Léo Duyn-
dam est devenu le premier « leader »
de Paris-Nice, qu'il entame aujourd'hui
avec une seconde d'avance sur son com-
patriote Buckaki, deux secondes sur un
autre de ses coéquipiers, Fritjers, cham-
pion de Hollande et trois secondes sur
tous les autres concurrents.

Chef de file de l'épreuve, c'est une sa-
tisfaction que Duyndam, un bel athlète

de 22 ans, avait déjà connue en 1968
et en 1969, puisque ces deux dernières
années, il avait enlevé la première étape
Blois et à Joigny.

MOINS DE CINQ MINUTES
L'équipe Cab s'affirma la plus rapide

sur quatre kilomètres sur la piste muni-
cipale. Elle fut la seule à couvrir la dis-
tance en moins de cinq minutes (4'58"8)
et elle devança Son. (avec Aimar, Bello-
ne, Guyot) de 1"9, Sal. (Motta) de 7"8
et Ger. (Ole Ritter) de 8"4. Le match
poursuite-vedette de ce prologue opposait
l'équipe de Merckx à celle de Poulidor.
Les deux formations furent quelque peu
désavantagées car la neige avait alors
commencé à tomber légèrement quand el-
les s'alignèrent au départ. L'équipe du
Belge s'est finalement imposée de trois
secondes, mais dans un temps modeste
qui ne lui a valu que la neuvième place.

CLASSEMENT D U PROLOGUE
COURU SOUS LA FORME DE POUR-
SUITES PAR ÉQUIPE :

1. Equipe Duyndam - Fritjers 4'58"8 ;
2. Equipe Armar - Guyot 5'00"7 ; 3.
Equipe Motta-Guerra 5'06"6 ; 4. Equipe
Ritter - Reybrœck 5'07"2 ; 5. Equipe
van Looy - Ottenbros 5'07"7 ; 6. Equipe
Monsere - Léman 5'09"8 ; 7. Equipe
Jeanssen - Ocana 5'10"1 : 8. Equipe Be-
ghetto - van Vlierberghe 5'll"8 ; 9. Equi-
pe Merckx - van Schil 5'15"4 ; 10. Equi-

pe Poulidor - Wolfshohl 5'18"4 ; 11.
Equipe Agostinho - Gutty 5'18"8 ; 12.
Equipe Pingeon - Bracke S'20"5 ; 13.
Equipe Dancelli - Basson 5'22"2 ; 14.
Equipe Altig - Thalmann 5'22"8.

Meilleur temps sur un kilomètre con-
tre la montre (les huit coureurs de l'équi-
pe victorieuse étaient seuls en lice) : 1.
Léo Duyndam l'16"9 ; 2. Buckaki 1'
19"8 ; 3. Fritjers l'20"2 ; 4. Steevens
l'21"6 ; 5. Vianen l'21"9 ; 6. Holst l'22"
3;  7. Krekels l'23"5 ; 8 Rentmeester
l'27"2.

TRADITION. — Pour le Hollandais Duyndam, de revêtir la
casaque Manche de chel de file lors du prologue de Paris - ÎVice
est devenu mie habitude. Le voici (à droite) en compagnie

du directeur de course Jacques A n q u e t i l .  (Téléphoto AP)

L' ancien champion luxembourgeois Char-
ly Gaul, vainqueur du Tour de France en
1958, a été victime d'un accident de la rou-

te, à la sortie de Luxembourg. Ayant con-
fié le volant de sa voiture à un ami, le
véhicule a manqué un virage, heurtant en-
suite un arbre après avoir fait plusieurs
tonneaux pour s'immobiliser dans un
champ.

Charly Gaul, qui fut projeté a travers
le pare-brise, souffre de nombreuses esta-
filades au visage. Son état n'est toutefois
pas jugé inquiétant.

Accident de voiture
pour Charly Gaul

VICTOIRE ITALIENNE
PREMIER TOUR DE

L'INDRE-ET-LOIRE

Ercole Gualazzini , un solide coureur de
Parme , âgé de 26 ans , a remporté le 1er
tour  cle l 'Indre-et-Loire et pour couronner
son succès , il a encore enlevé l'ultime éta-
pe au sprint. Jusqu 'à présent , Gualazzini
était  davantage considéré comme un équi-
picr que comme un gagneur. Sous la pluie
qui ne cessa de tomber le dernier jour ,
Gualazzini  a brillamment défendu les deux
secondes qu 'il avait acquises le premier
jour. Pour y parvenir , il a dû répondre à
de multiples attaques lancées principale-
ment par les coureurs de l'équipe Bic.
Bien soutenu par Motta , Crepaldin , Che-
mello et Godefroot , il est arrivé à ses
fins.

Classement : 1. Ercole Gualazzini (It)
13 h 22'08" ; 2. Schleck (Lux) 13h22'10" ;
3. Cadiou (Fr) ; 4. Crepaldi (It) même
temps ; 5. Rosiers (Be) 13 h 22'24" ; 6.
Lapébie (Fr) 13 h 24'05" ; 7. Ducreux
(Fr) 13 h 26'25" ; 8. Foucher (Fr) mêms
temps ; 9. Motta (I t )  13 h 26'38" ; 10.
Guimard (Fr) même temps.

UNE SEMAINE APRES GENES-NICE

Armani s'impose dans Milan-Turin
Luciano Armani est l'homme en forme

du cyclisme italien , en ce début de saison.
Déjà victorieux dimanche dernier sur la
promenade des Ang lais , à l'issue d'un Gê-
nes-Nice de bon niveau , a récidivé en rem-
por tant  avec panache , la 56me édition de
Milan-Turin.

ARMANI S'AFFIRME
Cette épreuve , courue sur un parcours

très accidenté de 215 kilomètres, s'est ré-
vélée très exigeante dans sa totalité. Arma-
ni , dont la réputation de coureur adroit et
intell i gent n'est plus à faire , semble avoir
acquis cette saison une confiance en soi ,
et une autorité, qui lui fit parfois défaut
par le passé. Cela le rendra particulière -
ment dangereux dans les prochaines clas-
si ques , et les a grands » devront le surveiller
attentivement lors de Milan - San Remo,
s'ils ne veulent pas se faire piéger en fin
de course.

Armani construisit sa victoire dans la
rude montée du col de Superga (620 mè-
tres), à une dizaine de kilomètres de l'ar-
rivée. A ce moment , onze hommes, dont
le redoutable finisseur belge Guido Rey-
brœck , se trouvaient en tête. Armani , qui
cra ignait  la pointe de vitesse du Belge ,
prit alors la décision d'attaquer.  Il contra
un démarrage de Sgarbozza et s'en alla ,
dans un style impeccable, cueillir sa deuxiè-
me victoire consécutive.

CLASSEMENT
1. Luciano Armani (It) 5 h 18 45 (moyen-

ne 40 km 596) : 2. Guido Reybrœck (Be)
à 34" ; 3. Davide Boifava (It) à 41" ; 4.
Soave (It) ; 5. Bergamo (It) ; '6. C. Mi-

chelotto (It) ; 7. van Vheberghe (Be) ; 8.
migliori (It) ; 9. Morotti (It) ; 10. Cumnio
(II) même temps.

VIOL RLE. — A une semaine
d'intervalle, Armani a remporté
deux victoires : dimanche der-
nier lors île Gênes - Niée, et

hier lors de M i l a n  - Turin.
(Téléphoto AP)

Kloten champion
chez les juniors

Le HC Kloten a remporté le tour
final du championnat  suisse juniors , qui
s'est joué à Weinfelden . Voici les ré-
sultats :

Kloten - Coire 8-1 ; Langnau - La
Chaux-de-Fonds 4-2 ; Coire - Sierre
3-2 ; Kloten - La Chaux-de-Fonds 4-1 ;
Langnau - Sierre 7-2 ; Coire - Chaux-
de-Fonds 4-4 ; Kloten - Sierre 4-2 ;
Coire - Langnau 6-6 ; La Chaux-de-
Fonds - Sierre 2-1 ; Kloten - Langnau
6-1. Classement final après 4 matches :
1. Kloten 8 p. ; 2. Langnau 5 ; 3.
Cotre 4 ; 4. La Chaux-de-Fonds 3 ; 5.
Sierre 0.
• Match représentati f , à Moscou :

sélection d'URSS j uniors - Suède B 1-4
(0-2 1-2 0-0).
9 Match amical : Zoug - Davos 0-7

(0-3 0-3 0-1).
• Finale de la Ire ligue : Olten -

Forward Morges 6-4 (1-2 2-1 3-1).
Comme les deux équipes avaient obtenu
le même résultat à l'aller , un match
clc _ barrage est nécessaire afin de con-
naître le champion suisse de Ire ligue
1969-70. La rencontre aura lieu samedi
prochain (14 mars) à Olten.

Joutes universitaires
9 La défaite du champion olympique du
1500 m, l'Américain Mike Burton , devant
son coéquipier de l'Université de Califor-
nie , Steve Genter, dans le 500 yards li-
bre, a constitué la grande surprise de la
Ire journée des championnats régionaux
universitaires de Pullman (Washington).
Steve Genter a été crédité de 4'39"9 contre
4'42"4 à Burton. Burton a également dû
se contenter de la deuxième place du
200 yards papillon en l'55"6 derrière Joh n
Ferris (l'52"5)'.
9 A Bloomington (Indiana), Mark Spitz ,
largement battu sur 500 yards , a faci lement
remporté le titre du 200 m papillon . Son
vainqueur de la veille , Gary Hall , n 'a pu
terminer que quatrième du 200 yards li-
bre, gagné par John Connelly en l'44"5.
0-L'Allemand de l'Ouest, Hans Fassnacht ,
déjà vainqueur du 200 yards papillon et
du 500 yards libre , a encore remporté le
1650 yards libre à Long Beach. En outre,
le Philippin Luis Ayesa a gagné le 100
yards libre en 48" et le Brésilien José Fiolo
le 200 yards brasse en 2'10"9.

Trois records du monde battus
¦.l-.HM.HJJI4Wl.4AaJ TOURNOI À INZELL

Trois records du monde ont marqué la
dernière journée du tournoi des cinq na-
tions qui , à Inzell , opposait les sélections
nationales de Suède , de Norvège, de Hol-
lande , de Finlande et d'Allemagne de
l'Ouest , le Japonais Keichi Zuzuki s'étant
joint aux concurrents à titre individuel.

LE HOLLANDAIS RAPIDE
En sprint , sur 500 mètres, alors que

l'Allemand Érhard Keller , champion olym-
pique et ancien recordman du monde, fut
décevant, le Suédois Hasse Bœrjes a re-
conquis, avec 38"46, le record du monde
qu 'U avait un moment détenu en j anvier
dernier à Davos avec 38"93. Cette fois,
il a amélioré de 25 centièmes le record
que le Japonais Keichi Zuzuki avait  signé
la veille sur cette même piste d'Inzell.

Sur 1500 m, le Hollandais Kees Verkerk ,
dont le palmarès est déjà impressionnant ,
a été chronométré en 2'01"90, soit dix
centièmes de mieux que l'ancien record ,
dont il était déjà le détenteur.

Enfin , au combiné quatre épreuves, un au-
tre Hollandais, Jan Bols (25 ans), employé
de banque à Hoogeveen , très régulier depuis
plusieurs saisons , s'est adjugé le record du
monde en totalisant 171,512 points. Il a
détrôné le Suédois Gœran Clacsson qui
avait obtenu 171,758 points il y a un an
à Inzell  également.
0 A Zurich, à la patinoire du Dolder ,

le champion suisse Franz Krienbuehl a

établi une nouvelle meilleure performance
nationale sur petite piste au 5000 m a .
le temps de 7' :>8"6.

¦

Fête fédérale à
La Chaux-de-Fonds

A 1 unanimité , l'assemblée des lut-
teurs suisses, réunie à Liestal , a attri-
bué à la Chaux-de-Fonds l'organisa-
tion de la Fête fédérale de lutte suisse
de 1972. La ville de Sion , qui était
également candidate , a retiré sa can-
didature avant le vote. Le titr e de
membre d'honneur a d'autre part été
accordé à Adolphe Jonas (Lausanne),
Karl Piatti  (Niederurnen), Alfred Hag-
mann (Nussbaumen), Ernst Leu (Ber-
ne), Gottfried Schaer (Lucerne), Emil
Leu (Ufwiesen), Christian Schmutz
(Unterlangenegg) et Louis Hostct t ler
(Entlebuch).

Jack Brabham affirme d'emblée ses prétentions
S^i îSilSljfîliMiii I Championnat du monde de formule I : première épreuve

Le Grand prix d'Afri que du sud , pre-
mière épreuve comptant pour le cham-
pionnat  du monde des conducteurs, s'est
courue sur le c i rcui t  de Kyalami sur une
distance cle 328 km (80 tours de 4 km 100).

Dès le départ , donné par un temps en-
soleillé et chaud , Jackie Stewart se porte
en tête devant  Jack Brabham, Beltoise ,
'H u l m e  et MacLaren , tous roue dans
roue. Les positions changent quelque peu au
fil des tours et après une demi-heure de
course. Brabham a réussi à se porter au
commandement. Il précède dans l'ordre
Stewart , Dennis Hulme , MacLaren, le Bel-
ge Jacky Ickx , sur Ferrari et le Suisse Jo-
seph Siffcrt sur March, alors que Beltoi-
se a rétrogradé à la 7mc place.

DÉJÀ DÉTACHÉ
Au 50me tour (200 km environ), Bra-

bham s'est détaché et précède de neuf se-
condes Hulme , qui a passé Stewart. Der-
rière , on trouve John Surtees, sur MacLa-
ren. qui a fait une belle remontée puis
Ickx , Siffert  et Beltoise.

Ce dernier entame une course poursui-
te pour revenir sur les premiers. Le pilote
français parvient à doubler Siffert , Ickx
et Surtees pour se relrouvre à la 4me pla-
ce , au 55me tour. Dans les hui t  derniers
tours, l' ordre des sept premiers reste sans
changement. Treize des 25 partants seule-
ment poursuivent  la course jusqu 'au bout.
Plusieurs concurrents ayant dû abandon-
ner pour des raisons techniques. Au nom-
bre de ceux-ci , on relève notamment  le
Belge Jacky Ickx , sur Ferrari , dont l' ali-
mentat ion d'huile était défectueuse , le Néo-
Zélandais Chris Amon, sur March-Ford (ta-
blier d'aile gauche qui jouait), l'Améri-
cain Mario Andretti , sur STP-Ford , dont
Oliver sur BRM (embrayage défectueux)
etc. Jack Brabham franchissait  la ligne

M A L C H A N C E U X .  — Jacky  Ickx, qui etrennait pour cette première  épreuve de la saison la
nouvelle Ferrar i, n'a pu  l'aire é talage de toute sa f i a s s e ,  son véh icu le  étant t rop  rapidement
tombé en nanne. Le Belge risque d 'être encore quelques lois à la merci de ces maladies  d"enfance.

d' arrivée en va inqueur , précédant Dennis
Hulme et Jackie Stewart .

RECORD
Le record du tour a été réalisé par

John Surtees et Jack Brabham au 6me
tour avec le temps de l'20"8.

Tandis que plus de 75.000 spectateurs
qui t ta ient  les abords du circuit , Jack Bra-
bham, qui célébrera son 44mc anniversai-
re le mois prochain , a déclaré qu 'il

n 'avait  éprouvé aucune diff iculté maj eure
pendant  la course , hormis  un accident
dans les toutes premières minutes , quand
l'une des roues de son véhicule heurta
l'une de celles de la Lotus de l'Autrichien
Jochen Rindl .

Classement : 1. Jack Brabham sur Bra-
bham 1 h 49'34"6 (moyenne record
179 km 763) ; 2. Dennis Hulme sur Mac-
Laren 1 h 49'42"7 ; 3. Jackie Stewart sur
Mardi I h 49'51"7 ; 4. Jean-Pierre Bel-

toise sur Matra-Simca 1 h 50'47"7 ; 5.
John Miles sur Lotus 1 h 50'36"3 à 1 tour;
6. Graham Hill  sur Lotus 1 h 50'46"8 à
1 tour ; 7. Henri Pescarolo sur Matra-
Simca 1 h 49'39"6 à 2 tours ; 8. John
Love sur Lotus 1 h 50'37"3 à 2 tours ; 9.
Pedro Rodriguez sur BRM 1 h 50'35"2 ;
10. Joseph Siffert (S) sur Match 1 h
49'42"5 à 3 tours ; 11. Peter de Klerk
sur Brabham ; 12. Dave Charlton sur Lo-
tus : 13. Jochen Rindt  sur Lotus.

EN YOUGOSLAVIE COMME PRÉVU !
1S2Î2Lï£2!é Heureuse solution

L'Afrique du Sud s'est définitivement
retirée des champ ionnats du monde de
1970 et ceux-ci se dérouleront , comme- pré-

vu , en Yougoslavie, à Ljubljana (22 au 27
octobre).

YOUGOSLAVIE CONFIRMÉE
La question de la participation de l 'Afri-

que du Sud , exclue par la Yougoslavie
des « préchampionnats » tenus en octobre
1969 à Ljubljana , avait failli faire retirei
à la Yougoslavie l'organisation de cette
compétition mondiale, l u  « ultimatum » du
comité exécutif de la Fédération interna-
tionale de gymnastique , la sommant de re-
venir sur son ictus d' admettre l 'Afrique du
Sud, lui avait été adressé, sans résultat ,
le 17 février dernier.

II est définitivement acquis maintenant
que la Yougoslavie sera le pays hôte des
championnats. En effet , l'Afrique du Sud,
par télégramme adressé à la FIG et qui a
été communiqué aux organisateurs yougos-
laves, a fait connaître qu'elle se retirait.
Le président de la FIG, M. Arthur Gan-
der, a, de son côté, adressé au président
du comité d'organisation yougoslave une
lettre confirmant que les championnats se
tiendraient en Yougoslavie*

Neuchâtel-Sports :
Succès réconfortant
Renens - Neuchâtel-Sports 58-74

En remportant ce match contre Re-
nens, Neuchâtel-Sports renoue avec la
victoire puisqu 'il ne l'avait pas encore
connue dans ce second tour du cham-
pionnat de li gue B.

Dès le début de la rencontre, les Vau-
dois partent en trombe et prennent un
avantage de huit points, laissant les
Neuchâtelois sans réaction. Puis la si-
tuation se stabilise , mais Delessert — il
connaît une réussite insolente — réalise
de nombreux points. La mi-temps est
at teinte sur un résultat déficitaire de
sept points aux dépens des Neuchâtelois.

Dès la reprise, une réaction énerg i que
des Neuchâtelois leur permet d'égaliser ,
puis de prendre une confortable avance
grâce surtout à Ceslonaro, aidé par sa
réussite et son sens du jeu. Par la suite ,
l'écart se creuse définit ivement , car Neu-
châtel-Sports a compris que le meil leur
Vaudois devait être neutralisé . Celui-ci
ne réalisera que deux points dans la se-
conde période. C'est donc avec seize
points d' avance pour nos représentants
que s'est terminée cette rencontre qui
a été acharnée , mais correcte. Bravo
à Neuchâtel-Sports et plus particulière-
ment aux juniors dont une mention spé-
ciale est adressée à P.Y. Pizzera qui re-
prend confiance. Les aînés, tant par leur
calme que par leur métier ont contribué
d'une manière non négligeable , à forger
une victoire précieuse.

Neuchâtel-Sports : Rcethlisbcrger (2
points), Bandi (5), Cestonaro (23), Wil-
schi (6), Illès (15), Pizzera P.-Y. (15),
Spolctini (4), Pcdroli , Petitpierre , Pizzera
J. -M. (2), Carbonnier (2). Ent ra îneur  :
M. Krouzel. M.R.

Pgggfj | UPOR TS T.-mm g SPORTS WHTffflZ SPOR TS r^tirma
BOXE

• L'Italien Fernando Atzori , champion
d'Europe des poids mouche , a remporté
une  b r i l l an te  mais d i f f i c i l e  victoire aux
points en dix rounds  sur le champion
d'Espagne de la catégorie, Saiz Romero ,
à l'issue d'un combat de très bonne
qual i té  qui a enthousiasmé 4000 spec-
ta teurs  au palais des sports de Cagliari .
Le succès du champion d'Europe ne
souf f re  aucune discussion. Il a toujours
eu l ' initiative, creusant surtout l'écart
dans la deuxième partie du match.

9 M. Théo Wittembrick, manager du
champion d'Europe des poids lourds,
l'Allemand Peter Weiland , est à Madrid
afin de discuter le report éventuel du
championnat  d'Europe Urtain-Weiland,
prévu pour le 13 mars. M. Wit tembrick
tente d'obtenir de M. Casadel , manager
de Urta in . que le combat ne soit pas

reporte au 3 avril , comme il l avait ete
demandé à la suite de la déchirure
muscula i re  dont souffre Urtain.  La de-
m a n d e  de report du combat , qu i  a été
transmise no rma lemen t  au siège de
l 'Union européenne de boxe à Rome,
n 'a pas encore été approuvée.

CYCLISME
9 L'Ital ien Vi t tor io  Adornl a remporté
au sp r in t , devan t  Felice Gimondi, le
circuit  des as, couru à Lugo. Classe-
ment : 1. Adorni , les 105 km en 2 h 28'
(moyenne 42 km 508) ; 2. Felice Gi-
mondi , même temps ; 3. Sercu (Be) à
1' 10" ; 4. Borghetti (It) ; 5. Polidori
(It) ; 6. Houbrechts (Be), même temps.

WATERPOLO
9 A la piscine des Vernets, h Genève,
le premier tour  du championna t  suisse

d'hiver (groupe romand)  a ete domine
par Genève-Natation, tenant  du t i t re ,
qui a, comme prévu , remporté ses deux
premiers matches. Résultats  : Léman-
Natation . Genève-Nata t ion  1, 2-13 ;
Monthey - Genève-Natation 2, 0-7 ;
Genève-Natation 1 - Genève-Natation 2,
6-4 ; Léman-Nata t ion  - Monthey, 5-1.

SKI
9 Classement de la coupe du monde
après le slalom géant masculin de
Heavenly-Valley : 1. K. Schranz (Aut)
148 p. ; 2. Russel (Fr) 145 j 3. Thoeni
(It) 140 ; 4. Penz (Fr) 119 ; 5. Giova-
noli (S) 11G ; 6. J.-N. Augert (Fr) 110 ;
7. Messner (Aut) 80 ; 8. Bleiner (Aut)

77 ; 9. Duv i l l a rd  (Fr) 73 ; 10. Cordin
(Aut )  65 ; 11. Bréchu (Fr) 62 ; 12
Orcel (Fr)  52 ; 13. Russi (S) 49 ; 14,
Milne  (Aus) 48 ; 15. Bachleda (Pol)  47;
16. Kidd (E-U) et Rieger (Al) 45 ;
18. Tischhauser (S) 39 ; 19. Bruggmann
(S) 38 ; 20. Vogler (Al)  et Loidl (Aut) ,
Huggler  (S) 37. Par nat ions : 1. France ,
1584 p. ; 2 . Aut r i che , 839 p. ; 3. Etats-
Unis, 590 p. ; 4. Suisse, 450 p. ; 5. Alle-
magne occidentale, 199 p. ; 6. Italie ,
171 p. ; 7. Canada, 127 p. ; 8. Austra-
lie, 48 p. (Voir page 21)

HOCKEY SUR GLACE

# Tournoi vétérans à Lausanne, classe-
ment final : 1. Lausanne, 5 p. : 2. Vil-

lars-Champéry, 4 p. ; 3. Bienne, 3 p. ;
4. Moutier , 0 p.

TENNIS
9 La championne suisse Anne-Marie
Studer a remporté la finale du simple
dames du tournoi  de Toulouse en bat-
tant Mlle Cazaux par 6-3, 6-4. Chez
les messieurs, le Français Barclay a
t r i o m p h é  en bat tant  Lollie par 6-4, 6-2.

FOOTBALL

• Coupe d'Europe amateurs, à Cava
del Tirreni, groupe 4 : Italie - Malte ,
4-0 (1-0). Classement : 1. Italie, 3, 5 ;
2. Malte , 4. 3 ; 3. Grèce, 3, 2.

• Rnrogne - Audax 1-1 (1-0).

9 Interrégionaux A II : Neuchâtel-
Sports - Berne 7-2 (5-1).

DIFFICILE SUCCES ROUMAIN
¦MBJBffl WM CHAMPIONNAT DU MONDE

Pou r la troisième fois, la Roumanie a
remporté le championnat du monde de
handball en triomphant — difficilement —
en finale de l'Allemagne de l'Est par 13-12.
A l'issue du temps réglementaire (soixante
minutes), les deux équipes étaient à égalité
et il fallut recourir à une première prolon-
gation qui se termina par un nouveau nul
(11-11), et enfin à une seconde prolonga-
tion qui permit au buteur roumain Gruia
de faire la décision.

La victoire des Roumains peut être consi-
dérée comme logique car si plusieurs au-
tres équipes présentaient des tireurs de la
valeur des Roumains Gruia et Gunes , com-
me l'Allemand de l'Est Rost , le Soviétique
Maskimov (meilleur réalis ateur du tournoi) .

le \ougoslave Zagmestar. les Danois Gra-
versen et Petersen , elles n'eurent pas une
défense aussi efficace que celle de la Rou-
manie.

L'invulnérabilité des Roumains ne fu t
mise en cause que dans le dernier match
du tour préliminaire par les Allemands de
l'Ouest , vainqueur sur penlaty é l'u l t ime se-
conde ; par la suite , la Roumanie s'imposa
à la Suèd e et au Danemark, qui a fait
honneur à son titre de vice-champion sor-
tant.

Classement final : 1. Roumanie ; 2. Al-
lemagne de l'Est ; 3. Yougoslavie ; 4. Da-
nemark ; 5. Allemagne de l'Ouest ; 6. Su
de ; 7. Tchécoslovaquie ; 8. Hongrie ; 9.
URSS ; 10. Japon : 11. Islande : 12. France
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I Des avantages incomparables lors de Tachât de meubles £??M
1 dans la maison biennoise de l'ameublement à la porte ouverte - la spécialiste du meuble de qualité

1 ï Tous les meubles sont réellement plus avantageux que n'Importe où \£ ». Le plus grand et le plus beau choix
H artsjïfëaf©' *«aBlV* ff® In /m î ¦*»* S *•»& BM Vira. âQv ara, C! afla H19 BsaV Des centaines de chambres et de combinaisons de
0 %P»»"' »S(|ïl1*

e InaisllWaX M Ml .«¦.» ¦¦ CM» «S H"II B|V mobiliers dans la même maison et concentrés sous

|g afalCCe»*"1 
£ Buffets et combis Armoires murales Salles à manger Armoires 
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le môme toit.

fri fft©*  ̂ \- Vaisselie rs Garnitures rembourrées Chambres à coucher Tapis E£
J '? Bibliothèques Studios Chambres de séjour Entourages 
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SOUrCeS 
d'achat inaCCeSSÎbleS

»j f. mura es wî&l&BW Chez nous vous en aurez toujours pour votre argent.

1 
Porte ouverte — jj Mobiliers 2 et 3 chambres avec literie | V Une <* ualité irréprocha ble - la qualité Tschâpoat.

E VlSlte entièrement libre ameublements comp lets et meubles individuels , articles ménagers à des | Des meuble»! à d©S OTiX
Il Vous pouvez parcourir librement notre grande 5 prix forfaitaires . Nombreuses combinaisons possibles, par exemp le : 

 ̂ k̂ 
V&9 meUDleS a UcS pilA

| exposition , sans aucune obligation d' achat. '
( 2550.- -  2980. --- 3390.— 3790.— 435C 4800.— 5590.— 6950.— 
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I , , . , , , , 1 , , . ,  1 T™,™™™"~~""""" I W  ̂ Des prix qui font littéralement sensation dans toute
H J Ï.1T Preser:,on, un cho'* incomparable, des plus beaux modèles du pays Facilités de paiement | 

Y 
la Suisse, grâce à notre système d'achat très écono-

>;;| et de r étranger. Ce que vous cherchez, vous le trouverez chez nous, à prix égaux " R miaue
j de qualité supérieure, à qualité égale à des prix beaucoup plus avantageux. | Propre bureau de Crédit I 

JEJ Tous les frais superflus sont réduits au strict minimum. Vente directe exclusivement. Pas de frais de représentation, 100 mobiliers complets 
^̂ ^̂ ^̂îj de catalogues , de prospectus , de réclame de cinéma et de télévision. , . .̂«aaaafl B̂ WIBaaâàw
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BERLINE GRAND TOURISME |

PEUGEOT
OCCASIONS GARANTIES

AGENCE PEUGEOT

Garage du Littoral
Pierre-à-Mazel 51 Tél. 5 99 91
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La valeur n'attend pas le nombre des années
Depuis 71 ans déjà, Renault construit des W " '"' ~~ "! par son habitabilité (5 larges places) et son
automobiles. Avec le même souci de | ^:\ confort (suspension à barres de torsion,
qualité. Digne représentante de sa lignée, ï avec amortisseurs hydrauliques et barre
la toute jeune Renault 6 bénéficie en m,z \ j  antiroulis à l'avant, siège moelleux à
plus de la somme d'expériences et de pro- j-. ~ - ,- -M dossier inclinable). Tous-terrains (traction
grès accumulée au cours de ces longues 1MJ' .~^-',.-- ' -. ' ' ¦..; ' - .^ avant, roues à grand débattement),
annéesi

^
Sa mécanique est moderne. Sa Hgne rilafell) ' . - . . .,  pS Utintaireparsoncoffre extensible(380dm3

aussi. Toute sa conception marque un h^mmWssm, ^ii.w*t^>. 1  ̂ I au départ et 1 m3 lorsque la banquette
désir évident de sortir des chemins battus. ispar̂ ¥5^ia»̂ sïiitîii^sat>̂i=sdia^5Sial^^ arrière est rephée).
Elle est voiture de ville par son faible fr. 69S5.-
encombrement (3,85 m de lon& 4,95 m. |r | TU ¦ ¦ I ITl**f^ir^n 

Vousquiauriezbesoindeplusieursvoitures,de rayon de braquage) Routière par M ¦ HI R I f « 
M, achetez donc une Renault 6. Elle ne

sa vitesse {plusde l20to/hchrono) et son f|r |l|Hl I M W demande qu'à vous séduire chez l'un des.
endurance (34 ch, 4 vitesses). Famihale !¦ ¦ .Ulll 1UUI 1%J|[ VJ 300 agents Renault en Suisse.

Grand Garage Robert 36-38, Champ-Bougin 2000 Neuchâtel tél. (038) 5 3108

Radia £udet
TÉLÉVISION

Vente et réparations soignées
de tontes marques

; NEUCHATEL, Sablons 48. tél. 5 34 64
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I
Simca 1000 GLS j

1965, grise 2 tons *Ù
parfait état de marche. §j|

^L Prix intéressant. JÊÊ

It^̂ L .aâaV^̂ BV

Rabais Fr. 10,000.-

PORSCHE 911 E
s p o r t o m a t i c, modèle 1969,
blanche, radio, toit ouvrant,
reprise possible.
R. FAYET. Tél. (021) 54 12 81
le soir.

ACHÈTE
VOITURES
modèles récents.
Ta (066)
6 61 24 / 7 15 88.

VW 1600 TL I
verte + toit ouvrant.
Reprise VW 1200
au meilleur prix.

DRIVE-IN SENN
! Neuchâtel - Tél. 5 94 12 int. 38.

A vendre pour cause
de double emploi et
de première main

VW 1300
de luxe
année 1966,
60,000 km. Prix à
discuter. Tél. (038)
7 90 47.

NSU TT
1964, 42,000 km.
3000 fr.
Tél. 7 76 75.

A vendre

Opel Rekord
modèle 1967,
4 portes. Tél. 5 08 41
pendant les repas.

Particulier vend

Peugeot 404
modèle 1968
66,000 km, parfait
état de marche et
d'entretien. Facilités
de paiement.
Téléphone 3 23 74.

A vendre

4 pneus
d'été
pour VW 1200, chaî-
nes à neige, porte -
bagages. Tél. 5 08 55
dès 19 heures.

Ouverture
' ¦:

de saison
i'

JÊ  ̂Printemps - été
Mà& 1970

iU^Ut&A
i WMmJw *

• mBSmwS * sous les Arcades
>
¦ i'

' - '!
Ses modèles inédits et son choix incomparable 'l

en font la boutique en vogue.
t t

Revue permanente dans nos vitrines
t

! Et toujours ^.T.PTNTn en 
exclusivité

t
/ ; Y

A vendre une

chambre
à coucher
neuve. Tél. (024)
2 53 93.

I Prêts
i express
8 de Fr.5OO.-àFr.1O0OO.-

H • Pas de caution :
M Votre signature
m suffit
|| • Discrétion
m totale [
il Banque Procrédît
Il 2001 Neuchâtel
m, av. Rousseau 5
M Tél.: 038/544.04

||  ̂
M Tout peut se

P j m *  régler par poste.
|§ ÀWA\ Ecrivez aujour-
S W  ̂d'hui.
B Servies express

gj Nom 
S Rut) I
H Endroit B
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LE SERVICE CULTUREL MIGROS
présente

François Imbert et
Françoise Moreau

AUTEURS COMPOSITEURS

chantent leurs poèmes et s'accompagnent à la guitare.

NEUCHATEL — T. P. N. — Centre de culture

Vendredi 13 mars 1970 à 20 h 30 Prix des places : Fr. 6.—
Location : T.P.N., Pommier 9, tél. 5 90 74

Bons de réduction de Fr. 2.— sur présentation de la carte
î de coopérateur, d'étudiant ou d'apprenti à l'école club Migros,
î 11, rue de l'Hôpital.
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^^¦̂  ruelle Dub|é 3 ^̂ r

mw-. pour messieurs, ^0^

%t PULLS ^
^̂ ^̂  

100% Acryl uni 
j jTfflftE

a^Bto> bords contrastants ~1l,,Ha»*̂

f̂^̂  longues manches "̂ ¦t̂ î fc.

fBW*̂  seulement

? 24, 5̂
m^[ WM PRIX NET 

mm ^^J& Bsal fermé le lundi aSI %»>.

«k sans caution
|1 de Fr. 500!— à 10,000.—

R-B M m Formâmes almpll-
1-aP̂ sj \œ!jmàÉS!to ,iéea' Bapldi,B-
jr. ĵ  <̂akV̂ 7 Ŝ5SS .̂ Discrétion
t^Ëil— JSBBi3iJi«B ^@| absolue.

Envoyez-moi documonlallon sus angagamant

Nom 

Rue 

Localllè 

Téléski de Chasserai
Les Bugnenets

Vu les conditions d'enneigement exceptionnelles,
notre piste éclairée continuera de fonctionner
chaque MARDI et JEUDI de 20 à 22 heures
jusqu'à nouvel avis.

Vous
économisez
votre argent
à louer
très belle robe de
mariée. Tout pour la
cérémonie, pour les
messieurs, dames et
enfants. Tout pour le
baptême.
A vendre meubles
anciens.
Chez : M ad. Meuwly,
Grand-Rue 66.
Tél. 2 59 94. 
Transformation et
réparation de man-
teaux et vestes de

DÉMÉNAGEMENTS
Transports Suisse et étranger

J. MEDOLAGO Tél. (038) 434 44
^ 

Parcs 107 — Neuchâtel
R. Poffet Tailleur
Ecluse 10 Neuchâtel
Tél. 5 90 17



16.45 Le Jardin de Romarin
17.05 La boîte à surprises
18.00 Bulletin de nouvelles
18.05 (C) Lemoyne d'Iberville
18.30 Médium 16
18.55 Grains de Sable
19.00 Football sous la loupe
19.35 (C) Bonsoir
20.00 Téléjournal
20.25 (C) Carrefour
20.40 En votre âme et conscience
22.20 (C) Roméo et Juliette
22.40 Téléjournal

(C) Le tableau du jour

sSaHTTWrHFfR^WTTÏTTffll
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I
17.45 Télévision scolaire

> 18.15 Télévision éducative
1 18.44 (C) Fin de journée
! 18.50 Téléjournal
I 19.00 L'antenne

19.25 Les fiancées de mes fils
20.00 Téléjournal
20.20 (C) La vie de nos insectes
20.50 Monsieur Wolff a sa crise
22.05 Téléjournal

10.12 Télévision scolaire
12.30 Midi-magazine
13.00 Télé-midi
13.30 Cours de la Bourse
13.35 Je voudrais savoir
14.24 Télévision scolaire

Echec à la mort
14.45 Une aventure de

Sherlock Holmes
15.45 Course cycliste

Paris-Nice
17.00 Télévision scolaire
18.30 Le Schmilblic
18.50 Dernière heure
18.55 Pour les petits...
19.00 Actualités régionales
19.25 Vive la vie
19.45 Information première
20.30 Boris Godounov

21.30 Comme il vous plaira S
22.20 Les coulisses de l'exploit j=>

23.20 Télé-nuit ?
D
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17.30 Institut pédagogique national Q

18.00 Cours du Conservatoire Q
national des arts et métiers ?

19.00 Actualités régionales
19.20 (C) Colorix
19.30 (C) 24 heures sur la II D
20.30 Les Grandes Personnes
22.05 (C) L'événement des 24

heures , , ?
22.10 (C) Variétés g
23.10 (C) 24 heures dernière D

M
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18.15 Minimondo fi
19.10 Telegiornale
19.20 Obiettivo sport
19.50 (C) Camping sul tetto
20.20 Telegiornale
20.40 Erasmo da Rotterdam
21.35 Enciclopedia TV
22.35 Ci vediamo stasera Tognazzi ?
23.25 Oggi aile camere federali
23.30 Telegrionale §
23.40 Galileo Galilei ?, n
ssaaaaaaaaaaasssssssssssssssasssassssssssssasssssssssssssssasssssssaass. O

SkV.V M ÏJ*^.Vrl " ¦-*«» 1 Q
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- D
16.35, téléjournal. 16.40, regarde rj

et participe. 17.25, the young per- D
son's guide to the orchestra. 17.55, j^
téléiournal. 18 h, programmes ?
régionaux. 20 h, téléjournal, mé- a
téo. 20.15, reportage d'actualités. j ĵ
21 h, musique au studio B. 21.45, Q
titres, thèses, tempéraments. 22.30, ?
téléjournal, commentaires, météo. S
22.50, Podne. 00.10, téléjournal. ?
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17.30, informations, m é t é o .  S
17.35, Kai frôlich, détective. Q
18.05, plaque tournante. 18.40, n
programme de cirque. 19.10, Jun- H
ger Herr auf altem Hof. 19.45 , a
informations, actualités, m é t é o .  Q
20.15, en visitant Skârholmen. 9
21 h, Viridiana. 22.30, informa- a
fions, météo. ?

D
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VENISE
Cernée, léchée, parée par les eaux.

f uture Atlantide ?
Pour les touristes , Venise est synonyme

d'histoire, d'art , de beauté. Bien peu
d'entre eux se rendent compte de la gra-
vité du danger qui menace la cité des
Doges. D'ici à un siècle, elle pourrait
disparaître sous les eaux.

Heureusement que notre époque dispo-
se de moyens techniques qui permettent
de ranimer , et même de rétablir des mo-
ribonds que d'autres temps auraient con-
damnés.' '' '

Avant d' entreprendre une consolidation
des palais' vénitiens, une opération sub-
aqu'atique est en train de se dérouler.
Des plongeurs munis d' un équipement
photographique spécial explorent , au fond
des canaux , les fondations des édifices
afin d'y déceler les fissures et les autres
dégâts, qu'on s'emploiera ensuite à répa-
rer vite et bien.

Un film en couleurs vient d'ailleurs
d'être produit par l'Unesco pour la télé-
vision afin d'alerter l'opinion publique
contre les périls que court Venise.

Parce que les tempêtes submergent la
ville avec une fréquence accrue, parce
que les courants lagunaires érodent ses
assises lorsqu'ils sont trop vifs, et com-

mais aussi leur victime
(Photo R. Langcl)

promettent sa salubrité lorsqu 'ils sont
trop lents, parce que, progressivement ,
inexorablement le niveau des mers s'élè-
ve tandis que s'enfonce le sol des îles,
parce que des micro-organismes attaquent
les pilotis de bois sur lesquels elle repose,
parce que, enfin , l 'humidité et la pollu-
tion de l'air rongent ses marbres et altè-
rent ses peintures. Venise se désagrège
et s'enlise dans le limon de sa lagune.
;iAfin d'assurer la survie de la ville , le

gouvernement italien , en collaboration
avec l'Unesco, a créé le Comité consul-
tatif international en faveur de Venise.
L'œuvre qu 'il doit affronter  est énorme :
construire des di gues, des brise-lames, des
écluses, établir des systèmes de contrôle
des courants, consolider les fondations et
surélever les rues, tout en préservant les
édifices et les trésors qu'ils abritent des
attaques de l'air et de l'eau...

Le film de l'Unesco conçu et réalisé
par Charles de Jaeger, passe en revue les
dangers auxquels Venise est exposée et
montre les solutions envisagées pour sa
sauvegarde.

(UNESCO)

On chauffe les vergers
à la bougie

Des bougies géantes fabriquées avec des
résidus de paraffine ont servi à chauffer un
verger où les arbres en fleurs risquaient
d'être endom magés par la gelée. Cette ex-
périence a été effectuée en Grande-Breta-
gne, dans un centre de recherches du comté
de Surrey ? Chaque fois que la température
tombait en dessous de zéro degré centigra-
de , les bougies étaient allumées. Au total ,
ce système de chauffage original a fonction-
né durant trente heures. La récolte du ver-
ger en a été augmentée d'environ trente pour
cent par rapport à un verger où aucun sys-
tème de chauffage n'avait été mis en place.

Tissu résistant au feu
et à l'acide

Une fibre synthétique fabri quée suivant un
procédé nouveau par des ingénieurs japo-
nais de la firme « Teijin » peut résister à
des températures de quatre cents degrés
centigrades. La même fibre résiste égale-
ment très bien aux acides et à tous les sol-
vants organiques. Elle peut donc être em-
ployée pour la fabrication de vêtements de
protection , comme ceux des pompiers. Mais
le produit qui la compose peut aussi per-
mettre d'obtenir de fines pellicules ou un
vernis spécial , ce qui permet de l'utiliser
comme isolant électrique, par exemple à
l'intérieur de moteurs.

L'homme a toujours été
un animal vertical

Les ancêtres de l'homme ont commencé
à se déplacer sur leurs membres inférieurs ,
sans plus se servir de leurs membres supé-
rieurs . Cette opinion a été émise par un
professeur américain de l'Université de Chi-
cago, Russell H. Cuttle. A l'inverse des
singes, les ancêtres de l'homme ne se ser-
vaient pas de leurs bras pour se déplacer.
Pourtant , d' après le professeur Cuttle , les
uns et les autres ont sans doute acquis
l'habitude de se tenir verticalement à force
de sauter de branche en branche et de se
suspendre aux arbres par les mains.

Deux corps célestes seulement
à l'origine des planètes

En étudiant les densités respectives d'un
certain nombre de planètes, le professeur
McCrea , de l'Université brit annique du Sus-

sex, est arrivé à la conclusion que la Ter-
re, la Lune, Mars , Vénus et Mercure ne
formaient à l'origine que deux planètes.
Vénus et Mercure composaient un corps
céleste unique , l'autre étant formé de la
Terre , la Lune, et Mars. Provenant d'un
nuage de gaz , les deux corps célestes ori-
ginaux auraient éclaté tout au début de leui
formation pour former ensuite les quatre
planètes et le satellite de la Terre.

Ceinture de sécurité
sans boucle de verrouillage
Une société britannique vient de lan-

cer sur le marché une ceinture de sécuri-
té qui ne comporte plus de boucle de ver-
rouillage. Très souvent, lors des accidents,
cette boucle occasionne des blessures ab-
dominales à ses utilisateurs. La décéléra-
tion brutale se produisant au moment du
choc fait que la boucle agit en quelque
sorte comme un poing qui frappe le ven-
tre. Dans le but d'éviter cet inconvénient,
la ceinture fabriquée par cette firme, se
verrouille sur le côté grâce à une petite
boîte placée entre les sièges et dans la-
quelle des mâchoires enserrent les cour-
roies de protection.

Sottens et télédiffusion
6 h, bonjour à tous, informations. 6.59 ,

horloge parlante. 7 h , miroir-première . 8 h,
informations et revue de presse. 9 h, 10 h
et 11 h, informations. 9.05, à votre service .
11.05, crescendo. 12 h, informations . 12.05 ,
aujourd'hui. 12.25, si vous étiez. 12.29, si-
gnal horaire . 12.30, miroir-midi. 12.50, cause
commune . 13 h, musicolor. 14 h , informa-
tions. 14.05, réalités . 14.30, la terre est ron-
de. 15 h , informations. 15.05, concert chez
soi.

16 h , informations. 16.05, le rendez-vous
cle 16 heures ; Le Capitan. 17 h , informa-
tions . 17.05, pour vous les enfants. 17.15 ,
tous les jeunes. 18 h, informations . 18.05,
le micro dans la vie. 18.45, sports. 19 h ,
le miroir du monde. 19.30, bonsoir les en-
fants . 19.35. quand une oreille rencontre une
autre oreille. 20 h , magazine 1970. 20.20,
Le Chat et la Souris , pièce policière de
Louis-C. Thomas. 21 .05, Quand ça balance.
22.10 , découverte de la littérature et de l'his-
toire . 22.30, informations. 22.35, sur les scè-
nes du monde. 23 h , la musi que contempo-
raine en Suisse. 2.25, miroir-dernière. 23.30,
hymne national.

Second programme
10 h , œuvres de Beethoven. 10.15, émission

radioscolaire. 11 h, l'université radiophoni-
que internationale. 11.30, le souvenir d'Er-

nest Ansermet. 12 h, midi-musique. 16 h,
Kammermusik. 17 h , musica di fine pome-
riggio. 18 h , tous les jeunes. 19 h , per i
lavoratori italiani in Svizzera . 19.30, musique
légère . 20.10, pour les enfants sages. 20.30,
le chœur de la Radio suisse romande. 21.05,
part à quatre , Verbe de feu , cantate. 22.05 ,
l'écrivain et la vie du pays. 22.30, actualités
du jazz. 23 h , hymne national.

Beromunster et télédiffusion

6.15, 7 h, 8 h , 10 h , 11 h , 12.30, 15 h ,
16 h , 23.25, informations . 6.10, bonjour.
6.20, musi que récréative. 7.10, auto-radio.
7.50, méditation. 8.30, concert . 9 h, le cœur
du monde , série de la radio autrichienne.
10.05, divertissement populaire. 11.05, car-
rousel. 12 h , ensembles divers . 12.40, rendez-
vous de midi. 14 h , magazine féminin. 14.30,
orchestre récréatif de Beromunster. 15.05,
quatuor de cithares. 15.30, récit.

16.05, thé-concert. 17 h, chansons popu-
laires. 17.30, pour les jeunes. 18 h , infor-
mations , actualités. 18.15, radio-jeunesse.
19 h, sports , communiqués. 19.15, informa-
tions , actualités. 20 h, concert sur demande .
20.40, boîte aux lettres. 22.15, informations,
commentaires , revue de presse. 22.30, séré-
nade pour Annette. 23.20, championnats du
monde de handball en salle. 23.30, cock-
tail de minuit , divertissement musical.

Naissances : Les enfants de ce jour seront attirés vers la vie mondaine. Ils lutteront sanj
cesse pour obtenir le but désiré.
Lo début de la matinée sera marqué par de vives discussions , l'après-midi sera plus calme
et favorisera même, dans le milieu professionnel , des entreprises hardies.

BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Surveillez-vous, vous avez tendance
à grossir. Amour : Vous fe rez une rencontre
imprévue et agréable. Affaires : Une pro-
position vous sera faite , réfléchissez bien.

TAUREAU (20/4-20/5)
Santé : N'abusez pas de vos forces. Amour :
Vous vous sentirez un peu mélancolique
aujourd'hui. Affaires : Vous obtiendrez les
avantages longtemps attendus.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Prenez vos repas à des heures
régulières. Amour : Montrez-vous plus atten-
tionné auprès de l'être cher. Affaires :
Evitez de vous disperser.

CANCER (22/6-22/7),
Santé : Recherchez les causes de vos ma-
laises. Amour : Faites attention aux pièges
qui vous, seront tendus. Affaires : Votre
réussite est proche, ne désespérez pas.

LION (23/7-23/8)
Santé : Vos articulations sont un peu Touil-
lées. Amour : Risque d'une discussion con-
cernant un projet. Affaires : Vous pourriez
obtenir un appui financier.

VIERGE (24/8-23/8)
Santé : Douleurs gastriques à craindre.
Amour : Vous n'êtes pas tout à fait prêt
à assumer les responsabilités du mariage.
Affaires : Gardez-vous de tirer des conclu-
sions trop hâtives.

BALANCE (24/9-23/10)
Santé : Vous vous nourrissez très mal
Amour : Evitez la fréquentation de per-
sonnes médisantes. Affaires : Gardez votre
bonne humeur ave c vos collègues.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé s Menez une vie plus ïégulière.
Amour : Ne soyez pas si exigeant envers
l'être aimé. Affaires : Apportez le plus
grand soin à vos activités.

SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : Risques d'accidents de toutes sortes.
Attention. Amour : Ayez plus confiance en
vous. Affaires : Soyez aimable, vous éviterez
bien des malentendus.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Supprimez votre aéroph agie en
buvant moins. Amour : Vous vous laissez
trop aller à la mélancolie. Affaires : Faites
un effort pour vous adapter aux idées
nouvelles.

VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Pratiquez un sport pour maintenir
votre fo rme. Amour : Risques de discussions
en famille. Affaires : Gardez serrés les
cordons de votre bourse.

POISSONS (19/2-20/3) -
Santé : Evitez de consommer trop de con-
serves. Amour : Reconnaissez vos torts.
Affaires : Votre travail demande des efforts
de concentration.

Un constat inquiétant
BalSggjj
TEMPS PRÉSENT (Suisse romande).

— Trois sujets étaient inscrits au som-
maire de la dernière édition du maga-
zine romand de l'information générale.
Les premières minutes de la première
séquencer ont pu paraître très longues
à certains téléspectateurs. Pourtant, après
nous avoi r intrigués, elles nous ont
obligés à nous souvenir. Il y a une
trentaine d'années, et après une lon-
gue période de persécution , commençait
l'extermination de la race juive par les
bourreaux nazis. Or, il apparaît que
l'exemple n'a pas suffi. Les juifs subis-
sent actuellement les mêmes vexations
dans les pays de l'Est, doivent s'expa-
trier. De plus, dans certains pays occi-
dentaux, on constate une recrudescence
inquiétante de l'antisémitisme. Ce que
nous avons vu et entendu vendredi
n'était guère encourageant et nous a
définitivement fixés sur la garantie des
libertés individuelles dans certains pays.
Pourtant , ces derniers ont aussi accepté
la Charte des droits de l'homme.

Le deuxième document était consacré
au bras droit du président Nixon. Mal-
heureusement , l'équipe de reportage s'est
satisfaite de peu et nous ne savons
pas beaucoup plus sur l'homme qui pré-
sente à son patron les choix dont dé-
penden t la sécuri té des Etats-Unis et
leur avenir. Pourtant , le sujet choisi
était propice à la réalisation d'un grand
document. Le dernier volet de l'édition
nous a entraîné au Congo-Brazzaville
où s'est établi un régime populaire d'ins-
piration chinoise. La propagande , l'édu-
cation (civique du peuple) sont les ob-
jectifs principaux des dirigeants. D'eux
dépendent l'effet des réformes économi-
ques entreprises. Mais, le document a
surtout intéressé par sa forme. L'équipe
de reportage a su rendre une ambiance

et n'a jamais oublié de saisir des dé-
tails révélateurs. Nous pouvons ne pas
être d'accord avec les théories défendues,
mais ces images nous ont révélé des
figures sympathiques.

SPORTS (Suisse romande). — Nous
n 'avons pas très bien compris les raisons
qui ont poussé les responsables des pro-
grammes à diffuser le Gala final des
championnats du monde de patinage ar-
tistique en deux épisodes . Certes, une
finale de championnat du monde de
handball en salle est une manifestation
importante. Mais, en Suisse romande ,
ce sport n'est pas aussi apprécié qu'en
Suisse alémanique , par exemple. D'autre
part , puisque l'on avait décidé de re-
prendre c™"o Eurovision, il était aussi
nécessaire d'en assumer le commentaire.
Ainsi, nous aurions eu l'occasion d'assis-
ter aux prolongations . La situation ' sut
le front du football aurait permis une
retransmission complète. En fait , nous
sommes demeurés sur notre faim. Mais ,
le fédéralisme a ses obligations et la
couleur ses exigences... Deux raisons
probables de ces retransmissions épiso-
diques.

CINÉMA (Suisse et Fran ce). — Pour
autant qu 'il puisse capter la France, le
téléspectateur amateur de longs métra-
ges aura eu l'occasion de passer quel-
ques agréables moments au cours du
week-end. Samedi , la chaîne romande
diffusait un excellent film de Francesco
Rosi. A ce propos, si le cinéphile appré -
cie la version originale, il fau t admet-
tre que le sous-titrage ne convient pas
à la télévision. Dimanche, nous avons
revu . A nous la liberté » , de René
Clair. Le film a vieilli , mais la poésie
demeure.

J.-C. LEUBA

Problème IVo 43

HORIZONTALEMENT
1. H a souvent un compère. 2. Embarrassan-
te, délicate. 3. Bonaparte y vainquit les Au-
trichiens. — Préfixe. — Initiales de l'auteur
de « Dominique ». 4. On le répète quand
il a plu. — Découpure saillante. 5. Elle
arrose le Grésivaudan. — Il arrose Tolède.
6. Participe. — Propice. — Occupe parfois
une niche. 7. Qui renferme du poison. 8.
Fils de Jacob. — Cours d'eau anglais. 9.
Tissu non croisé pour passer au tamis. —
Près du sol. 10. Pronom . — Distraites.

VERTICALEMENT
1. Petit gâteau- — Article. 2. La mère de
tous les vices. 3. Majestueux conifère. —
Prénom féminin. 4. Fruit. — Rajeunit. S.
Marque un partage. — Bourg dans l'an-
cienne Attique. — Préfixe. 6. Peut-être en-
tretenue. — Homme d'Etat turc, 7. Fait
changer de couleur. — Roulées. 8. Possède
un château princier. — Pente d'un terrasse-
ment. 9. Qui a fait son temps. —! Prénom
féminin. 10. Exprime, reproduit. — Elément
d'un carré dans un cercle.
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NEUCHATEL
CINÉMAS.— Studio : 20 h 30, Enfants de

salauds. 18 ans. ,
Bio :"Î5 h et 20 h 45, La Croisière du

navigateur. Enfants admis. 18 h 40, Gra-
zie zia. 18 ans.

Apollo : 15 h et 20 h 30, Le Clan des
Siciliens. 16 ans. 17 h 30, Le Train.
16 ans.

Palace : 20 h 30, Faites sauter la banque.
16 ans.

Arcades : 15 h et 20 h 30, L'Or de Mack
Kenna. 16 ans.

Rex : 20 h 30, Motel confidentiel. 18 ans.
Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) : Bl. Cart ,

rue de l'Hôpital.

PESEUX
CINÉMA. — Cinéma de la Côte : 20 h 30

Un gangster revient de Brooklyn.

COLOMBIER
CINÉMA . — Cinéma Lux : relâche.
Pharmacie de service : Frochaux.

AUVERNIER
Galerie Numaga : Léon Zack, peintures.
Caveau des Abbesses : Bar-dancing.

SAINT-BLAISE
CINÉMA. — Cinéma Royal : relâche.

LE LANDERON
CINÉMA. — Cinéma du Château : relâche
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USINE ET MAGASIN : Les Bréyards 15 tél. 5 2313
Peseux tél. O j f§  B5 -jB¦¦ Réception et livraison à domicile GRATIS
6, rue de Neuchâtel O "• 3 M .# 17403

CHAMBRE A COUCHER , modèle de belle
qualité , jamais servie , cédée à moitié prix.
Tél. S 30 62. 
FRIGO en bon état  de marche , pèse-bébé.
Tél. 3 37 47.

ROBE DE MARIÉE longue , taille 38. Télé-
phone 6 64 67 à partir de 19 h.

CUISINIÈRE ÉLECTRIQUE 3 plaques.
Tél. 5 08 55.

VOILIER VAURIEN état de neuf avec cha-
riot. Tél. 6 43 23 entre 19 et 20 heures.

ÉTAGÈRE A CHOCOLAT, étagère à lé-
gumes , caisse enregistreuse C.N.R. Tél.
5 20 33.

1 

PIANO A QUEUE noir Grotrian Steinweg
en très bon état , pour cause de départ à
l'étranger. Prix très modéré. Tél. 5 14 90.

l> CLAPIERS 3 et 6 cases. Fabrication bois
et éternit dès 170 fr. Tél. (029) 2 68 27.
KIRSCH DE LA BÉROCHE à 17 fr. le
litre. Eau de prunes à 12 fr. Chez Ch. Nuss-
baum , les Charrières Saint-Aubin. Tél. (038)
6 74 12.

CUISINIÈRE ÉLECTRIQUE, 3 plaques;
frigo (Bosch) 125 litres, le tout en bon
état . Tél. 4 26 16, heures des repas et
le soir.

COFFRE-FORT. Ecrire sous chiffre P.ll-
460070 à Publicitas S.A., 2300 la Chaux-de-
Fonds.

BOITES A MUSIQUE ANCIENNES. Ecri-
re sous chiffre P.l 1-460068 à Publicitas S.A.,
2300 la Chaux-de-Fonds.

SECRÉTAIRE ANCIEN. Ecrire sous chif-
fre P.l 1-460069 à Publicitas S.A., 2300 la
Chaux-de-Fonds.

AUX BREVARDS APPARTEMENT 2 piè-
ces, meublé, ensoleillé avec salle de bains et
chauffage central, pour le 31 mars. Loyer
mensuel 300 fr. Adresser offres écrites à
CV 666 au bureau du journal .

CHAMBRE A DEMOISELLE avec part à
la salle de bains et cuisine. Tél. 3 37 47.

CHAMBRE LIBRE IMMÉDIATEMENT au
31 mars. Tél. 5 46 72.

BELLE GRANDE CHAMBRE balcon et
vue, au centre à jeune fille. Tél. 517 76
après-midi.

CHAMBRE à monsieur stable et soigneux.
Téléphone 5 62 78.

LOCAL DE 15 m2 sec et chauffé , pourrait
convenir comme bureau ou dépôt. Fr. 80
par mois. Tél. 6 66 44.

LOCAL A LA CASSARDE avec vitrines
pouvant servir de petit atelier ou magasin.
Tél. 5 14 90 ou 5 37 07.

JOLIE CHAMBRE à.24its, part auVjbains.
Tél. 5 91 81.

APPARTEMENT DE VACANCES 4 lits , à
Neuchâtel ou environs , pour le mois de juil-
let. Adresser offres écrites à IB 672 au bu-
•eau du journal.

STUDIO non meublé (ou 2 pièces) est cher-
ché à Peseux par demoiselle pour le 1er
avril ou date à convenir. Event. échange con-
tre 1 studio en ville. Tél. 5 67 21 heures de
bureau .

JEUNE GARÇON cherche chambre en vil-
le ou studio. S'adresser à M. Roland Schaal
à partir de 18 h. Restaurant Beaulac.

GARAGE, ou place réservée, à proximité im-
médiate de la gare, pour le 1er janvier
1971. Tél. 5 53 22.

DAME SEULE, devan t quitter son appar-
tement , cherche d'urgence appartement de
2 pièces. Tél. 4 04 13.

CHAMBRE pour spécialiste marbrier dispo-
nible au plus tôt. Centre ou quartier est.
Tél. 5 19 55, pendant les heures de bureau.

CHAMBRE MEUBLÉE, région Monruz ,
la Coudre , pour jeune homme. Tél. 5 66 01.
(M. Vuilleumier.)

JEUNE FEMME cherche appartement de
deux pièces meublées pour tout de suite .
Tél. à partir de 19 h (038)427 75.

URGENT, STUDIO OU 2 y2 PIÈCES, meu-
blé, bain , pour le 1er avril ou à convenir ,
à Neuchâtel . pour jeune couple marié sans
enfants. Tél. (024) 6 29 41.

CHAMBRE indépendante, région Marin. Tél.
6 43 93. 

IEUNE HOMME cherche chambre meu-
blée (avec ou sans pension) pour début
avril , de préférence centre de ville. Tel (061)
24 36 70. FliiccI , St.Albanvorstadt 61, 4000
Bâle.

DAME SOLVABLE. tranquille cherche pe-
tit appartement chauffé , une chambre et
cuisine , dans le haut de la ville ou la
Coudre . Tél. 7 72 58. 

URGENT, JEUNE COUPLE suisse cherche
appartement non meublé 2 pièces ou 3,
à Neuchâtel , environs ou au Val - de - Ruz.
Adresser offres écrites à WM 661 au bu-
reau du journal.

QUEL ÉTUDIANT donnerait leçons de
maths et répéterait devoirs à élève de 4me
scientifique accidenté. Tél. 3 23 74.

EMPLOYÉE DE BUREAU cherche place
de remplacement préférence réception-télé-
phone. Adresser offres écrites à GZ 670 au
bureau du journal

DAME cherche travail à domicile , câblage ,
ou soudage en électroni que. Adresser offres
écrites à BT 665 au bureau du journal.

JEUNE SUISSESSE allemande cherche place
d'employée de bureau. Connaissances des lan-
gues française , italienne , et de la dactylogra-
phie. Adresser offres écrites à 93-120 au bu-
reau du journal.

TRAVAUX DE DACTYLOGRAPHIE ou
thèso littéraire. Tél. au 7 98 91 do 12 h à
14 h ou dès 19 h.

Prêt comptant©
•k de Fr. 500.- à Fr. 25000.-, si vous Contre l'envoi du bon ci-joint, vous Nom

avez une situation financière saine bénéficierez d'une réduction 
•k remboursable jusqu'à 60 mois de 20% sur le coût total des intérêts 5̂  
•k accordé dans les 48 heures autorisés. Domicile A/391
• basé uniquement sur la confiance, Notre «service-express», téléphone ~ ~ 7~ 

 ̂
_ _

w»* contre votre seule signature '071; 233922,,vous donne chaque soir • .l»3nC|U6 HOnnGI' +CiG.S.A. ,!]¦*¦ garantie d'une discrétion absolue de 19 à 21 h. tous les renseignements 9001 St-Gall, Neugasse 26, <p 071 233922
"•désiréssur ndsV^',cbrn'|̂ nT.w:'i,'''

,'r '''- ''̂ M8b2i Zurich, Strehlgasse 33, <p 051 230330
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Record suisse.
Cest tout dire!-, ,

Voici la Record S1900, une voiture qui satisfait à Pour témoigner de son confort, la Record S190C
toutes les exigences suisses. Elle est construite en. vous offre de nombreux détails étudiés: éclairage du
Suisse (à Bienne), spécialement pour la Suisse. Pour coffre, du compartiment moteur, de la boîte à gants,
nos routes. Nos montagnes. Nos hivers. .Notre style de de l'allume-cigarettes et du cendrier avant. Et puis elle
vie. Et nous, Suisses, exigeons beaucoup: confort, est protégée huit fois contre la rouille. Bref - elle est
qualité, prestige - tout cela pour un prix raisonnable, prête pour une longue vie. Et tout cela pour un prix

La Record S1900 est dotée d'un puissant moteur Rff§très avantageux. Bref,.c'est une Record.
S de 1,9 litre (arbre à cames en tête, vilebrequin à cinq jSli|  ̂ , , .. . . n ,.. .
paliers) qui développe 103 CV. En outre:.système de ""̂  "1", "! d • -̂4fflB BlL--—.

Vente et service OPEL en Suisse romande : Aigle Garage des Mosses 2 14 14 , Avenches J.-P. Divorne 75 12 63, Begnins Garage du Jura 66 14 58 , Bienne Auto-Besch 4 55 66, Merz & Amez-Droz S. A.3 53 33, Bulle Garage Majestic 2 84 84, Château-d'Œx Garage du Pont 4 61 73 , la Chaux-de-Fonds Garage Guttmann S. A. 3 46 81 , D elémont Garage Total 2 35 33, Fribourg Garage de Pérolles 2 38 88 ,Genève Garage des Délices S. A. 44 71 50, Extension Autos S. A. 32 11 35 , Lausanne Etabl. Ramuz et Garage Edelweiss S. A. 24 31 31 , le Locle Garage du Rallye 5 44 55 , Montreux Garage Central etMontreux-Excursions S. A. 61 22 46, Moutier Garage Prévôtois 93 16 77 , Neuchâtel Garage du Roc 3 1 1 4 4 , la Neuveville Garage Belcar 7 95 59 , Porrentruy Garage des Ponts 6 12 06, Rolle GarageWurlod 75 17 25 , Sion Garage de l'Ouest 2 81 41 , Saint-Maurice J. -J. Casanova 3 72 12 , Tramelan Garage Alouette 97 50 40, les Verrières Garage-Carrosserie Franco-Suisse 9 33 55 , Yverdon GarageBouby-Rolls 2 54 60, et nos agents locaux à: Attalens 56 41 10 , Aubonne 76 53 04 , Bercher 81 82 42 , Bevaix 6 63 96, Bremblens 71 19 69, Bussigny 89 11 66, Cheseaux 91 12 29, Chermignon 4 25 10 ,Chexbres 56 1 1 5 6 , Colombier 6 35 70, Cossonay 87 15 96, Court, 92 91 50, Courtep in 34 12 14 , Dombresson 7 18 40, Eehallens 81 15 95, Epalinges 32 53 66, Estavayer-le-Lac 68 10 08, Fahy 7 63 20,Fully 5 35 23 , Genève 22 , rue Carteret 34 42 00, 2, rue Michel-Servet 46 08 17, 9, boulevard d'Yvoy 25 28 00, Glovelier 3 71 29 , Granges-Marnand 64 10 57, Lausanne 21 , place du Tunnel 23 72 17,7, route de Chavannes 24 26 10, le Crêt 3 65 82 , Martigny 2 29 01 , Mézières 93 12 45 , Montana 7 23 69, Morat 71 21 21 , Morges 71 26 48 , Naters 3 24 40, Nods 7 96 17, le Noirmont 4 61 87, Onex
43 22 26 , Orbe 7 21 77, Payerne 61 29 80, Petit-Lancy 42 99 84 , le Pont 85 12 50, Prilly 24 62 63, Pully 28 94 94, Rarogne 5 16 66 , Renens 34 01 94, Romont 52 22 87, Savigny 97 1 1 5 5 , Soyhières3 01 36, Sainte-Croix 6 26 76, Saint-Imier 4 21 55 , Vallorbe 83 13 35 , Versoix 55 16 94 , Vevey 51 88 60, Veyras sur Sierre 5 26 16.
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WILLY MAIRE
Coiffeur, Seyon 19
répare et vend
des rasoirs électriques

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
4
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VOICI LES RÉSULTATS
DU TIRAGE DU 7 MARS

Les Etats-Unis et le secret
bancaire : accès limité à

certains documents en Suisse
LAUSANNE (ATS). — Le Tribunal fé-

déral suisse s'est prononcé dernièrement
sur le droit des Etats-Unis d'avoir accès
au dossier d'une affaire pénale instrui te
en Suisse . Ce dossier contient des docu-
ments prélevés dans un office d' une banque
suisse.

En l'espèce, le département de justice
des Etats-Unis soupçonne que , dans une
affaire d'armement , une escroquerie de plu-
sieurs millions de dollars ait été commise
au détriment des Etats-Unis. Il paraît que ,
par le moyen de factures fictives, le coût
de la fabrication de matériel de guerre ait
été artificiellement surfait , et qu 'un em-
ployé supérieur d'une banque suisse y soit
impliqué. Sur dénonciation du département
de justice des Etats-Unis , l'office du pro-
cureur général du canton de Zurich a per-
mis ensuite au représentant légal des Etats-
Unis de prendre connaissance du dossier
établi par le procureur du district. En
effet , le parti lésé reçoit ce droit par la
loi de procédure pénale du canton de
Zurich. Toutefois , cette permission n'a été
donnée qu 'après l'assurance fournie par le
département de justice des Etats-Unis que
les connaissances extraites du dossier ne
seraient pas utilisées à des fins fiscales.

Plusieurs personnes touchées, soit aux
Etats-Unis, soit en Suisse, par cette déci-
sion zuricoise, l' a t taquèrent  auprès du Tri-
bunal fédéral suisse par la voie d'un re-
cours de droit civil. Le motif de ce re-
cours résidait surtout dans le fait que
certains documents avaient été saisis dans
le bureau d'un employé d' une banque suis-
se. Le t r ibunal  a re ieté ces recours.

LES ARGUMENTS DU TRIBUNAL
FÉDÉRAL

Voici _ un résumé de la motivation de
ces arrêts du Tribunal fédéral : le soup-
çon que les Etats-Unis soient lésés en tant
qu 'ayants droit privés est suff isamment
étayé pour procure r aux Etats-Unis le
rôle du parti lésé dans une procédure pé-
nale. Il a été établi avec toute la diligence
nécessaire que la dénonciation américaine

n 'était  pas un subterfuge pour arriver à
des fins fiscales. Les droits des lésés dans
les procédures pénales sont , en outre , du
ressort de la législation cantonale , ce qui
est confirmé par la Consti tution fédérale.
Les compétences cantonales en cette ma-
tière ne sont nullement diminuées par la
législation fédérale concernant les banques ,
ou par le secre t bancaire . Pourtant , il
est possible que des intérêts publics ou
privés prévalent sur l'intérêt du lésé à
l'ouverture complote du dossier pénal ;
mais, .en l'espèce, l'office du procureur gé-
néral du cantcoi de Zurich n 'a commis
aucune erreur 'd'appréciation en établissant
le bilan des intérêts en cause.

La protection de la personnalité selon
le Code civil suisse, dont le secret ban-
caire n 'est qu 'une émanation , n 'est pas des-
tinée à être opposée aux dispositions de
procédure pénale. On ne peut non plus
se prévaloir  du Code pénal suisse là où
il se prononce sur la protection des se-
crets professionnels. Car. d' abord , il ne
fait  pas mention du secret bancaire et.
ensuite , il réserve expressément le devoir
de témoignage ou de renseignement devant
les autorités. Enfin , la protection pénale
des secrets ' d'affa i res et de fabrication ne
joue que si les intérêts en cause sont di-
gnes de cette protection. Or . dans le cas
part iculier ,  le seul intérê t devant être pro-
tégé est celui d'être mis à l' abri des vel-
léités d'un fisc étranger , et ici , le néces-
saire a été fait.

ACCÈS LIMITÉ
Il s'ensuit  donc que , cont ra i rement  à ce

que d' aucuns ont prétendu après la pro-
nonciation de ces arrêts , que le départe-
ment de justice des Etats-Unis n 'aura pas
accès aux archives des banques suisses.
Son accès se limite aux documents conte-
nus dans le dossier des autorités suisses
chargées de l ' ins t ruct ion pénale.

LA TERRE 11 TREMR1E
dans le Valais centra!

(c) La terre a tremblé au cours du
week-end en Valais. Il y eut heureusement
plus de peur que de mal pour autant  que
les Valaisans aient eu peur. Bon nombre
de personnes d'ailleurs n'ont même pas
ressenti la secousse. Celle-ci a été perçue
par des centaines d 'habi tants  du Valais
central , l 'épicentre étant dans la région
de Saint-Léonard à quelques kilomètre s de
Sion.

On entendi t  les meubles grincer , la vais-
selle chanter et les verres s'entrechoquer
dans les armoires. La secousse fut double
mais brève. Elle a été enregistrée , il va

sans dire , par les sismographes neuchâte-
lois qui ont d' ai l leurs repéré aisément l'épi-
centre .

Certaines personnes se sont précipitées
dans l' embrasure des portes comme il est
recommandé de le faire en pareil  cas.
Il est intéressant de rappeler ici que c'est
lors d' un t remblement  de terre dont l'épi-
centre étai t  également à saint-Léonard que
fut mis au jour le fameux lac souterrain
le plus grand d'Europe à 5 kilomètres de
Sion , aujourd 'hui  l'une des curiosités touris-
tiques les plus courues du Valais.

La zosi@ territoriale 10:
ses hommes, leur mission

De notre correspondant :
Toute une phalange d' off ic iers  supérieurs ,

des colonels et des majors pour la plupar t ,
appar tenant  à diverses unités genevoises,
neuchâteloises , vaudoises et valaisannes , ont
organisé au cours du week-end une inté-
ressante séance d'information dans la salle
du Grand conseil à Sion sur la a zone
terr i tor ia le  10 » . Cette zone a été créée
par le département fédéral en début d' an-
née . Elle s'étend à tout  le Valais. Les
hommes qui sont affectés à celte zone
(.1000 environ en temps normal , voire da-
vantage en cas de confl i t )  ont  pour mis-
sion de collaborer avec les autorités civiles
pour venir  en aide aux civils en temps de
guerre el seconder les troupes sur le front .

Ces hommes peuvent également être mo-
bilisés en cas de catastrophe survenant en
lemps de paix. Nous pensons no tamment
aux compagnies P.A.

DIFFÉRENTS RAPPORTS

Sous la direction du col. brigadier Jean-
Charles Schmid , commandant  de cette zo-

ne terr i toriale  valaisanne , plusieurs offici ers
présentèrent , samedi des rapports intéres-
sants concernant le secteur propre à leur
activité. Les hommes de cette zone ont ain-
si pour mission de résoudre tous les pro-
blèmes qui se posent dans une région en
cas de guerre sur le plan sanitaire (création
d'hôp itaux de campagne , évacuation des
blessés), sur le plan a assistance » (accueil
des réfugiés ou des civils sans abri), sur le
plan de la circulat ion el de l' ordre en
général (mobilisation des polices auxil iaires) ,
sur le pian de la protection aérienne (for-
mat ion des spécialistes P.A. en cas de
rupture tic barrages , villes bombardées) ainsi
que dans mi l le  autres domaines dont l'un
des plus diff ic i les  serait \sans doute en
temps de guerre celui touchant à la sauve-
garde des civils face aux armes atomiques
ou biologiques.

Bref , tous ces problèmes furent évoqués
ce week-end à Sion montrant  par leur
acuité la nécessité de renforcer la colla-
boration qui existe déjà entre l' armée et les
civils (autorités , directeurs d'hôpitaux , chefs
de la protection civile , police , etc.).

Samedan : le leu à bord de
l'appareil qui s'est écrasé

l'ont ce qu 'il reste de l'avion qui s'est écrasé aju sol après avoir heurt é une  l igne
à haute tension.

(Téléphoto AP)

Mais il ne semble pas s'agir d'an attentat
MUNICH (ATS). — Les premiers ré

sultats de l' enquête à laque l le  se sont li-
vrés les responsables de la « Bavaria ».
compagnie privée allemande de naviga-
tion aérienne, à la suite de lu chute, ven-
dredi après-midi , d'un de leurs appareil*

près de Sniiicdaii, en Engadine, semblent
indiquer qu 'il ne s'agit pas d'un attentat.
Un porte-parole de la compagnie a dé-
claré que cette façon cle voir devait en-
core être examinée.

Le pilote a avisé l'aérodrome de Sa-
medan , vendredi à 14 h 56, qu 'il y avait
le feu à bord. Il ne pouvait plus essayer
un., atterrissage de fortune et l' appareil a
heurte -une ligne à haute tension de 220,000
volts. Tous les occupants de l'appareil ,
dont 6 enfants, ont immédiatement trouvé
la mort. Samedi, les travaux de recherches
se sont poursuivis. Quatre corps, soit ceux
de deux en fan t s , du pilote et du copilote,
n'ont pu encore être dégagés. Les restes
des autres dépouilles ont été ramenés à
Samedan.

Nouvelle allemande démentie\
La nouvel le  publiée par un grand

journa l  a l l e m a n d  selon laquelle deux
des victimes de la catastrophe aér ienne
survenue à un appareil de la compa-
gnie « Bavaria . vendredi à Sarnedan
aura ien t  été retrouvées vivantes, a été
formellement  démenties tant par la
police cantonale grisonne que par le
médecin responsable, le Dr Picco, de
Zuoz.

Le corps d'un nouveau-né
retrouvé dans l'Aar

KLINGNAU (ATS).  — Le corp s d'un
nouveau-né a été sorti de l'Aar samedi
après-midi , près . de l'usine électrique
de K l i n g n a u  ( A G ) .  Cette fillette, née
v iab le , a probablement  passé plusieurs
jours  dans  . .l'eau. .La police recherche
la mc?e"¦> **?»¦»'~v ^ ; fwrl &M)pl

A L'ECOLE DES CHEFS

Voici une vue prise lors de la conférence de clôture donnée par M. Henri Roh
(Avipress MF)

(c) A Sion , viennent de se terminer les
premiers cours de l'Ecole des chefs. Cet-
te école assez étonnante a été ouverte à
la suite d'une initiative prise par la jeu-
ne Chambre économique, la Société va-
laisanne de recherches économiques et
diverses associations patronales. Son but
est de perfectionner les cadres en leur
permettant d'acquérir une vue d' ensem-
ble des problèmes du jour, une meilleure
culture générale et un sens p lus appro-
fond i  de la gestion et de l'organisation
de l'entreprise. Une cinquantain e de Va-
laisans particip èrent à ces cours. Bon
nombre d'entre eux seront à la tête du
Valais de demain.

Condamnations après le procès
de l'hôpital cantonal d'Aaran

AARAU (ATS). — L'ancien directeur de
l 'hôpital  cantonal d'Aarau, M. Hans Hal-
ler , et son coaccusé , le menuisier et con-
cierge de l'hôpital cantonal , M. Fritz We-
ber , ont été condamnés à des peines de

prison avec sursis . Le tribunal de dis-
tr ic t  d'Aarau a reconnu dans les deux
cas les délits d'abus de confiance répétés
dans leur gestion, de falsification répétée
de documents et d'escroquerie répétée.

NON ÉLIGIBLE PENDANT CINQ ANS
L'ancien directeur de l'hôpital , M. Hans

Haller, âgé de 58 ans, a été condamné
à dix mois de prison avec sursis pendant
trois ans, et à une amende de 1000 francs ,
ainsi qu 'à la non-él ig ibi l i té  à une fonction
publ ique pendant cinq ans. (

Le concierge , M. Fritz Weber , a été
condamné à sept mois de prison avec sur -
sis pendant trois ans , à une amende de
1000 francs, et à la non-éligibilité à une
fonction publique pendant cinq ans, mais
avec sursis.

Le président du tribunal , M. Beat Oeh-.
1er . a fondé son jugement , avant tout , sur
le fai t  que le manque de contrôle adminis-
tratif  à l 'hôpital  cantonal , dont étaient
responsables la commission de surveillance
et l'ancien directeur médical , avait .créé
indirectement une situation favorable aux
auissements des deux accusés.

Nouvelles mesures
de sécurité à Kloten

ZURICH. — Depuis l'accident du
« Çoronado » de la Swissair, les respon-
sables de l'àiéroport de Zurich-Kloten
ont multiplié les mesures de précau-
tions. La dernière en date ,révélée par
la police, consiste à placer les bagages
d'apparence suspecte dans une cham-
bre de décompression. Dans le cas où
une bombe serait reliée à un altimè-
tre (c'est ce qui se serait produi t  pour
le « Çoronado »), l'engin exploserait
une fois soumis à de basses pressions.

En présence du président du Conseil
d 'E ta t , M. Ar thu r  Schmid , du directeur
de la police , M. Louis Lang et de re-
présentants de la direction de la Swiss-
air , l' u l t ime ' cérémonie funèb re  à la
mémoire des '17 victimes de la catas-
trophe du 21 février s'est déroulée sa-
medi à Wurenlingen .

Onze cercueils et deux urnes ont
été ensevelis en présence d'une assis-
tance au sein de laquelle on percevait
non seulement la tristesse mais égale-
ment  du ressentiment.

Elections zuricoises
Surprise à Winterthour

WINTERTHOUR (ATS). — A la sur-
prise générale, le représentant au Con-
seil municipal  de la ville de Win te r -
thour  (exécut i f )  de l'alliance des in-
dépendants , M, Karl Ketterer, a été de-
vancé par le socialiste Albert Eggli
(nouveau)  dé 1237 voix. Les autres élus
sont :

M. Urs Widmer  (démocrate),  qui ob-
t i en t  11,163 suffrages, et qui a été con-
f i r m é  dans ses fonctions de maire par
10.1 55 voix ; M. Othmar Huessy (démo-
crate), qui  obtient 9574 suffrages ; M.
Hans  Bachmann (radical) 95!)7 voix ;
M. Ernst Huggenberger (CCS) 9824 ;
M. Franz Schiegg (socialiste) 8870 ; M.
Werner Naegeli (PAB, nouveau) 2203
suffrages .

Ainsi , le Conseil municipal  de la
v i l l e  de Winter thour  sera composé de
2 (—) démocrates, 2 (+ 1) socia l is tes ,
1 ( —)  radical , 1 (—) PAB et 1 (—)
CCS.

A Wetzikon , parmi  les nouveaux élus ,
on note la présence de Mme Edwige
Lang, femme du rédacteur de l'« Ober-
laender A. Z. » et ancien conseiller na-
tional Erwin Lang- (socialiste).

Coin tri n : gros
vol de pierres

précieuses
(c) Un vol insolite a ete commis a 1 aé-
roport de Cointrin , dans des circonstances
pour le moins troublantes et que l'enquête
de police a bien du mal à reconstituer.

Un colis contenant 218 .000 francs de
pierres précieuses a en effe t disparu dans
le hall du fret. U provenait de Belgique
et ne pesait que 330 grammes.

Etant  donnté que nul — sauf les doua-
niers et les fami l ie rs  de l' aéroport — n 'a
théor iquement  accès à ce local , on s'expli-
que mal comment ce précieux paquet a
pu ainsi t rouver ... prcneui aussi facile-
ment .

Neuf arrestations
pendant le week-end

(c) La police genevoise n 'a pas chômé
pendant ce week-end. Les inspecteurs
ont  a p p r é h e n d é  en e f f e t  un coup le
italien qui v e n d a i t  du haschisch à des
compa t r i o t e s  de passage. Deux a u t r e s
Transa lp ins  ont  f a i t  connaissance avec
la pr ison de S a i n t - A n t o i n e , en l'occur-
rence des manoeuvres du b â t i m e n t  qui
déroba ien t  du cuivre sur des chan t i e r s .

Rayon a f rançais  » , la sûreté a mis
la main au collet  d'une barmaid de
25 ans qui pil lai t  les étalages des
grands magasins (une récidiviste d'ail-
leurs) ; un garçon de 23 ans qui vola ,
f i t  des dettes et serra un peu fort
le frêle cou d'une vieille prostituée,
dans  le qua r t i e r  des Pàquis ; un chauf -
f e u r  savoyard i n t e r d i t  de séjour, et ,
e n f i n , un garçon d' o f f i c e  surpr i s  en
t ra in  de dérober... du l i n g e  dans une
chambre  à lessive . Ce m a n i a q u e  s' i n té -
ressai t  aux  dessous féminins,

Un Suisse a également fait  par t ie
du lot des . lions pour la ce l lu le  » .
Il s'est agi d'un cambrioleur lucernois
de 37 ans , qui s'est endormi sur les
l ieux  de son méfa i t  (une vil la de
Corsier) .

Nouvelles financières
Sulzer collabore avec

une entreprise américaine
WINTERTHOUR (ATS). — La « Wçs-

t i n g h o u . s e  Electr ic  corp. » cons t ruc t r i ce
de réac teurs  pour l ' i n s t a l l a t i o n  de
l'énergie a tomique  de Surry ( V i r g i n i e ) ,
a donné aux entreprises  RDM à Rotter-
dam et Sulzer à W i n t e r t h o u r, la licence
de f i n i t i o n  pour ses réacteurs. C'est la
première fois que la maison américaine
accorde une  telle l icence à l 'étranger.

ALERTES
À LA BOMBE

TE>S1N̂

BELLINZONE (ATS). — Dimanche, a
14 h 20, le chef du bureau du télégraphe
des CFF de Bellinzone était averti , par
un coup de téléphone anonyme, qu 'il y
avait une bombe à la consigne. Le chef
du bureau demandait alors l'intervention
rapide de la police et de quelques offi-
ciers de la caserne , lesquels, après de lon-
gues et minutieuses recherches, devaient
en conclure qu 'il s'agissait d'une fausse
alerte.

Même fausse alerte , 5 inimités plus tard,
au guichet des billets de la gare de Lu-
gano. Là aussi, des agents de la police
sont intervenus, mais, heureusement, au-
cune bombe n 'avait été déposée dans les
diffé rents locaux de la gare.

« Participation »
pour les collégiens

saint-gallois
SAINT-GALL (ATS).  — Le Conseil

d'Etat saint-gallois  a pr is  un ar rê té
a u t o r i s a n t  la co-résponsabili té des élè-
ves des écoles can tona les  et encoura-
geant  la co l l abora t ion  ent re  col légiens
et ense ignan t s .

Pour chaque classe, un représentant
sera élu, qui fera fonct ion  d'homme
de l iaison entre la direction de l'école
et les élèves. LT n conseil d'école sera
mis sur pied et fonctionnera comme
organe supérieur.

Que d'eau : Bâlois
privés de téléphone !

BALE. — La rupture d'une con-
du i t e  d'eau potable survenue samedi
m a t i n  à Bâle , a provoqué l 'in terrup-
tion de 2000 l ia isons  té léphoniques .

Les l iaisons coupées se t rouven t
dans la région ouest de Bàle , ainsi
que l'a communi qué hier  la direc-«
tion générale des PTT. Il s'agit  des
numéros commençant  par 38 et 39.
Les travaux de réparation devraient
être achevés mardi 10 mars. (ATS)

Les catastrophes aériennes
qui ont touché la Suisse...

BERNE (ATS). — L'accident surve-
nu au a Jet-Stream » de la compagnie
a Bavaria » , vendredi soir à Samedan ,
et qui a causé la mort de 11 person-
nes, figure parm i les plus graves en-
registrés en Suisse depuis la fin de
la dernière guerre . La catastrophe dont
a été victime, il y a deux semaines ,
le a Çoronado » de la Swissair à Wu-
renlingen , est encore dans toutes les
mémoires (47 victimes). Le 4 septem-
bre 1963, une Caravelle de la compa-
gnie aérienne suisse s'écrasait à Durre-
naesch , faisant 80 victimes. Une au-
tre compagnie suisse, la a Balair » a
été touchée par la catastrophe surve-
nue à un . Bristol »' Bri tannia qui s'est
écrasé à Chypres : 126 morts.

La même compagnie avait déploré ,
le 15 mai 1960, la perte d'un « TJC 4 »
au Soudan. 12 personnes avaient trouvé
la mort.

Le 18 juin 1957, la Swissair perdait ,

lors d un vol cl ent ra înement , un appa-
reil de type « DC 3 »  dans le lac de
Constance. On déplorait 9 tués.

Les 4 occupants d'un . Convair 440-
Mctropol i tan  » , de la Swissair, disparu-
rent le 15 ju i l l e t  1956. L' appareil pro-
venai t  des Etats-Unis. Onze ans plus
tard , le 10 février , la Swissair, au cours
d'un vol d'entraînernent, perdit un nou-
vel appareil avec ses quatre occupants.

Pour la seule année passée, trois ac-
cidents d' avions ont été enregistrés sur
le territoire suisse : un a Cessna » ayant
3 personnes à bord s'est écrasé dans la
région de Planfayon , le 2 avril. Le
10 août , un a Bolkow 207 » allemand
s'écrasait au col de la Maloja. L'acci-
dent a fait 2 morts. Enfin , le 2 oc-
tobre , un a Bëech-Baron » , immatriculé
en Allemagne, est tombé à Planeyse
près de Neuchâtel , causant également
la mort de 2 personnes.

(c) Va-t-on assister à un duel Valais-
Japon , sur les pentes de l'Eiger ? On
le craint. On sait que le Martigne-
rain Sylvain Soudan se trouve de-
puis quelques jours déjà à la Petite-
Scheidegg, attendant les conditions
idéales pour réaliser une première
p eu commune et critiquée même par
les fervents de la montagne : la des-
cente de la paroi nord-est de l'Eiger
à skis, depuis 1 ¦ sommet.

Surprise ces jours à la Petitc-
Sciïeidegg : le meilleur cascadeur du
ski japonais vient de gagner le p ied
de l 'Eiger. Il est décide , lui aussi , à
tenter l'exploit. Le Ni ppon , accom-
pagné d' une dizaine de journalistes
de son pays, attend lui aussi le beau
temps pour s'élancer.

Le cascadeur de
l'Eiger a un
concurrent
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Service funèbre
à Wurenlinaen

Deux semaines  jour  pour jour  après
la catas t rophe du Çoronado de Swissair,
un service funèbre  s'est déroulé dans
la cité de Wuren l ingen, oit les corps
des vict imes ont été enterrés.  Voici
une vue de cette émouvante cérémonie.

(A SL)

ZURICH (ATS) .  — Les fortes chutes
de neige qu i  se sont abattues d i m a n c h e
mat in  ont  complè tement  paralysé le
t ra f ic  fer rovia i re  à la gare p r i nc ipa l e
de Zurich pendant  des heures. Les
chauffages pour les aiguil lages n 'on t
pas pu être mis en action en raison
de la neige, ce qui a cons idérab lement
retardé les t ra ins .

A l'aéroport  de Zurich-Kloten, les
horaires  n 'ont  pas été respectés.  Que l -
ques appareils n 'a y a n t  pu a t t e r r i r  à
Kloten se sont posés sur d'autres aéro-
ports. Certains vols ont  même dû ê t re
suppr imés .

La gare de Zurich
bloquée par la neige

HEDINGEN (ATS). — Hedingen (ZH )
est la première commune zuricoise à
avoir nommé une conseillère munic i -
pale en la personne de Mme Rita  Ei-
elienberger ( radicale) .  La nouvel le  con-
sei l lère munic ipa le  (membre de l'exé-
c u t i f )  est mère de trois  en fan t s, deux
f i l l e s  et un  garçon et porteuse d'un
d i p l ô m e  d ' ingénieur.  La par t i c ipa t ion
au scrutin s'est élevée à 75 %.

La commune de Zumikon a élu son
Conseil munic ipa l , qui sera composé de
4 sans parti , un PAB et un conserva-
teur. La participation au scrutin s'est
élevée à 71 %.

Parmi les élus , il f au t  relever la pré-
sence de Mme Elisabeth Kopp (sans
p a r t i ) ,  première femme de la commune
à accéder à la f o n c t i o n  de conse i l l è re
m u n i c i p a l e .

Premières conseillères
municipales zuricoises

mm
BIACK

&WHTTE
est typiquement,

aristocrafiquement
anglais

La pipe affirme votre personnalité:
BLACK & WHITE ajoute la distinction
«high society» ! C'est un mélange
classique, composé des plus fins tabacs de
Virginie, rehaussé de Latakia.
Une très ancienne recette britannique
permet d'affiner séparément chacun des
tabacs, pour composer ensuite un
mélange équilibré, nuancé, prestigieux !

Après avoir goûté BLACK &WHITE, des
fumeurs nous écrivent spontanément:
¦ (Je tiens h vous signaler que BLACK & WHITE
est dans mes favoris par sa régularité dans le
mélange et son caractère particulier.)
¦ (Je ne fume réellement plus que sj=j.
votre marque.... qui est encore plus
avantageuse.) JA JA.

L'envoûtante nob/esse f̂ '̂ JS%JÊi

¦/ J \*
~ rfâ?&&àr *° 5 fr-1'90

"idGp&A- *%±4&ï̂ aÉr Boîte hermétinua

Adoptez vous aussi la pipe
— et BLACK & WHITE 1

Ŵmmiïvmmmmmm
M CHEQUE-TEST BLACK a WHITE%$mmmm®mmûmf mm
Exclusivement réservé aux fumeurs exigeants qui
veulent découvrir les plaisirs de la pipe et des
tabacs de nobles saveurs I Découpez et expédiez
ce CHEQUE-TESTcollé sur carte postale affranchie
adressée à : PIPE MASTERS'CLUB BURRUS, mMythenquai 28, 8027 Zurich. .<;'

Je fume actuellement le tabac suivant: oco

Nom, prénom 

Rue, no 

No postal, localité 

* 186 exposants suisses part iciperont  à'
la Foire de Hanovre , qui aura lieu du 25
avril au 3 mai , ainsi qu 'on a pu l' appren-
dre jeudi à Zurich au cours d' une confé-
rence de presse organisée par la chambre
de commerce germano-suisse. Une nouvel-
le augmentation du nombre des exposants
suisses est enreg istrée. La Suisse jouera
donc un rôle déterminant  à cette foire ,
puisqu 'elle se classe au quatrième rang,
parmi 30 nations d'Europe et d'outre-mer.

Selon certaines indicat ions  fou rn i e s
par 4 des 11 cercles électoraux de la
vi l le  de Zurich, il semblé que les con-
sei l lers  m u n i c i p a u x  sor tants  Baur , Bieri
Frccli , Maurer et le maire M . Widmer
soient  assurés de leur  réélect ion.  De
même, M . Burkhart ( radical , nouveau)
et Mme E m i l i a  L iebc rhe r r  ( soc ia l i s te )
devra ien t  être élus.  Les a u t r e s  cand i -
dats Wcl t e r  (socia l is te , anc i en ),  Prick
i a l l i a n c e  des i n d é p e n d a n t s , nouveau )  et
Kol le r  ( CCS, nouveau)  se d i spu t en t  les
deux dern iers  sièges vacants . (ATS)

Hinwil a également
« sa » conseillère

Les c i toyens  d ' H i n w i l  ont  élu au
législatif Mme El i sabe th  B a c h m a n n -
Bniegger  ( s o c i a l i s t e ) .  La p a r t i c i p a t i o n
au s c r u t i n  s'est élevée à (15 %. ( A T S )

Ville de Zurich :
premières tendances



33 missiles pour Féclipse
M I A H U A T L A N  (Mexique) . — Des

savants de tous les pays étaient réunis
samedi à Miahuatlan , un village indien
du Mexique pour observer une éclipse
de Soleil totale, qu 'ils ont baptisée
« l'éclipsé du siècle ». Cette éclipse a
duré plus de trois minutes, plongeant la
région dans une obscurité complète. Les
paysannes avaient allumé des cierges
pour éloigner les mauvais esprits, tandis
que les vieilles femmes de Miahuatlan
avaient envahi l'église pour tomber en
prières pendant toute la durée du phé-
nomène.

Avant l'éclipsé, un missile bourré d'ins-
truments scientifiques avait été lancé des
îles Wallops, en Virginie, pour recueil-
lir les renseignements sur le phénomène.
Seize 'autre missiles ont été lancés Juste
avant l'éclipsé , pendant t&ute sa durée,
et immédiatement après, 3oit en 31 mi-
nutes. D' autres devaient suivre et c'est
au total 33 missiles qui ont été lancés
pour enregistrer les données sur l'éclipsé
et ses conséquences. Il faudra des mois
pour déchiffrer ces renseignements.

Le Soleil s'est obscurci progressive-
ment dans le ciel de la côte orientale

des Etats-Unis oit l'éclipsé totale du
Soleil a commencé à 19 h 18 (heure
suisse).

Notre téléphoto AP : quelques p hases
de l'éclipsé p hotographiées à Norfo lk ,

en Virginie.

Participation plus forte que les autres armées au
premier tour des élections cantonales françaises

PARIS (AFP). — Une participation élec-
torale plus importante que lors du précé-
dent scrutin a marqué dimanche le pre-
mier tour des élections cantonales en Fran-
ce. Cette indication est fournie par le mi-
nistère de l'intérieur une heure après la
clôture du scrutin . Les résultats connus
pour le tiers environ des sièges à pour-
voir semblent également marquer une légè-
re progression des gaullistes et une baisse
des partis de gauche, notamment des
communistes.

Le scrutin avait pour but de rempla-
cer la moitié des conseillers généraux char-
gés d'administre r les finances départemen-
tales.

Ce . genre de consultation qui se déroule
tous les trois ans , est peu politisé et rela-
tivement boudé par une partie de l'électo-
rat puisque le pourcentage de participa-

tion est en moyenne de cinquante cinq
pour cent. Selon les premiers résultats , le
pourcentage serait , ectie fois , voisin de
soixante pour cent.

EFFORT PARTICULIER
Seul le parti communiste a présenté des

candidats dans chacun de X 672 can-
tons. Les gaullistes n 'ont présenté que
600 candidats mais tous les observateurs
s'accordent à estimer que le part i  gaullis-
te, qui possédait une faible représentation
rég ionale par rapport à sa représentation
parlementaire,  a fai t  un effor t  particulier
pour augmenter le nombre de ses adminis-
trateurs locaux et augmenter ainsi , ses

chances pour les élections municipales de
1971.

Ces efforts , selon les résultats connus ont
porté leurs fruit s : dans un certain nombre
de cas, des gaullistes enlèvent leurs sièges
cantonaux à des élus communistes socia-
listes ou radicaux. C'est en particulier le
cas dans le Cantal , au centre de la Fran-
ce, déparlement d'origine du président de
la République Georges Pompidou où un
gaulliste a battu un communiste. C'est
également le cas de l' ancien ministre des
P et T du général De Gaulle , M. Yves
Guena , qui remplace M. Georges Bonnet ,
radical , ancien ministre des affaires étran-

gères lors de la rencontre historiques de
•Munich en 1938.

La plupart  des quatorze ministres qui se
présentaient ont été élus dès le premier
tour. Alors que le tiers seulement des résul-
tats sont connus , un seul M. François-Xa-
vier Ortoli , minis i re  du développement
industriel , est en ballotage dans le nord de
la France.

Le second tour du scrutin doit se dérouler
dimanche 15 mars , on considère que les
trois quarts des candidats environ seront
élus dès le premier tour. .

Statistique du ministère de l' inlérieù t
portant sur mille trois cents sièges :

Communistes : sortants , 96 ; élus , 48 ;
ballottages favorables , 30 ; P.S.U. : 19, 10,
7 ; socialistes : 237, 116, 85 ; divers gau-
che : 250, 127, 72 ; U.D.R. : 134, 107, 71 ;
R.I. : 81, 59, 21 ; Centre P. et D. : 25,
17, 8 ; divers modérés : 332, 237, 80 ; Cen-

tre démocrate : 115, 68, 34 ; extrême
droite : 10, 5, 0.

Cent vingt-hui t  ballottages incertains.

Laos : nouvelles voies d'infiltration
pour échapper aux bombardiers « B-52 »

Des soldats gouvernementaux s'affa i rent  autour de leur paquetage , quelque part
dans le sud du Laos.

(Téléphoto AP)

PAKSÉ (AP). — Les convois militaires
nord-vietnamiens qui empruntaient , précé-
demment , la piste Ho Chi-minh en direc-
tion de l' ouest , prennent , maintenant , des
pistes secondaires pour éviter les puissants
raids de bombardement de l'aviation amé-
ricaine dans l'enclave que forme la partie
inférieure du Laos, a annoncé, dimanche
le général Kane Insisienmay, commandant
adjoint de la quatrième région militaire
du Laos.

Ce réseau de pistes secondaires traverse
le secteur de Saravane , localité située à

une quarantaine de kilomètre s de la piste
Ho Chi-minh , qui , sur certa:nes cartes
d'état-major , est désignée comme la route
« 964 » , bien qu 'elle soit , en grande partie ,
recouverte d'une épaisse couche de pous-
sière rouge , et non bitumée.

Des patrouilles laotiennes opèrent le long
des pistes , mais il n 'y a aucune unité
américaine sur le terrain.

Cette déclaration corrobore , scmble-t-il ,
la déclaration du président Nixon sur le
Laos, dans laquelle il a spécifié 

^ 
qu 'il

n 'y avait pas de troupes terrestres américai-
nes engagées au Laos.

PLAN DE PAIX
De son côté , le Pathet-lao a rendu pu-

blic un plan de paix en cinq points dont
l' agence nord-vietnamienne de presse a dif-
fusé le texte. 11 stipule :
• Tous les pays s'engagent à respecter

la souveraineté , l'indépendance , la neutra-
lité, ' l'unité et l'intégrité territoriale du
Laos ainsi que le prévoient les accords
de Genève de 1962. Les Etats-Unis doi-
vent retire r tout leur personnel militaire et
mettre fin à leurs bombardements aériens.
• Le Laos ne peut se joindre à au-

cune alliance mil i ta i re  qui permettrait à
un pays étranger de construire des bases
sur . son territoire.

® Des élections législatives seront orga-
nisées et des candidats de toutes tendances
pourront se présenter.

9 Avant le scrutin , un gouvernement de
coalition nationale sera formé .
9 Le Pathet-lao et le gouvernement né-

gocieront l'unification du Laos. En atten-
dant chaque partie s'engagera à renoncer
aux solutions de force.

Les incidents se multiplient à
la frontière israélo - libanaise

TEL-AVIV (ATS). — La fin de la se-
maine a été marquée au Moyen-Orient par
une série d'incidents qui . ont eu pour cadre
tout d' abord le Liban. Dans la nuit  de ven-
dredi à samedi , un commando israélien
a pénétré en territoire libanais . Au cours
de l' attaque contre le village d'Arta-Chaab ,
un soldat libanais a trouvé la mort , deux
civils ont été capturés. Les soldats israé-
liens ont fait sauter cinq maisons et deux
postes militaires . M. Tekoah , l' ambassadeur
israélien aux Nations unies a rejeté l' a f f i r -
mation selon laquelle le Liban faisait tout

son possible pour l imiter les opérations
des commandos palestiniens sur son terri-
toire . Les Etats-Unis ont lancé un appel
à la médiation aux deux belligérants.

Le conseil des ministres israélien s'est
réuni dimanche matin. Il était consacré
aux incidents de frontière.

Un porte-parole israélien a, d'autre part ,
annoncé qu 'une patrouille israélienne a tué
cinq résistants palestiniens au' cours d'un
incident qui a eu lieu dans la nuit de
samedi à dimanche près de la frontière
libanaise.

Cependant , en dépit de la récente atta-
que de représaille s israélienne contre le Li-
ban , des guérilleros arabes ont saboté di-
manche un aqueduc et miné un véhicule
militaire israélien.

Le commando était le plus important qui
soit venu du Liban depuis la guerre de
1967. Un soldat israélien a été blessé.

Le conseil des ministres libanais s'est
réuni d'urgence la même nuit  pour exami-
ner la situation à la suite de trouble s qui
avaient éclaté dans la soirée de samedi
à Beyrouth , à l' occasion de la campagne
électorale pour le renouvellement du con-
seil d'administration de l'association de bien-
faisance musulmane a Al-Makassed » . Le
conseil des ministres a décidé de différer
la date du scrutin qui devait se dérouler
dimanche.

Sur le front jordanien , les incident s ont
repris samedi dans la soirée. A diverses
reprises , des coups de feu ont été tirés
du territoire jordanien sur des patrouilles
israéliennes et les habitants d'un kibboutz
ont dû gagner leurs abris du fait d'un
violent tir de mortiers.

Dans la zone du canal de Suez , un
duel d' artillerie a eu lieu samedi matin.
L'incident n'a pas fait de victimes.

Le Suédois Sigvard Theng. porte-parole
du groupemen t palestinien . El Fatah » a
déclaré samedi à Copenhague que toute
personne prenan t un avion à destination
d'Israël courait de graves dangers.

M. Theng qui a dit recevoir des ins-
tructions directement de Beyrouth , a annon-
cé que . de grandes choses » allaient se
produire prochainement dans toute l'Euro-
pe du Nord , ajoutant : a Je ne menace
personne , mais je déconseille de prendre
un avion pour Israël , qu 'il s'agisse d'un
vol régulier ou d'un appareil affrété » .

CHARME ET SECURITE A OSAKA

Ces charmantes jeunes f i l l e s  en uniforme ne sont pas des majorettes , mais des hôtesses
de l'Expo â'Osaka. Elles seront chargées de guider les personnalités importantes et
de ceiller à leur sécurité. De bien agréables gardes du corps. (Téléphoto AP)

Nouveaux attentats en Irlande du Nord
BELFAST (ATS). — Trois nouvelles

bombes ont explosé en Irlande du Nord
au cours du week-end , dont deux à Bel-
fast , ce qui porte à 16 le total des explo-
sions dans la capitale de l'Ulster depuis
le début de l'année. Il n 'y a pas eu de
blessés.

Une bombe de fabrication rudimemaire
a explosé dans la nuit de vendredi à
samedi sur le rebord d' une fenêtre d'un
foyer de jeunes filles à Belfast , faisant
éclate r les vitres. . .

Dans la nuit de samedi à dimanche , une
nouvelle bombe a éclaté peu après mi-
nuit dans un terrain vague proche d'une
filature de la capitale , sans faire de dé-
gâts.

Enfin , quelques heures plus tard , une
troisième bombe a explosé devant la mai-
son d'un député nationaliste , à Dona-

ghmore , à une soixantaine de kilomètres
de Belfast. Elle a détruit les vitres et
endommagea le toit de la maison où le dé-
puté , sa femme et leur fillette dormaient.

Plusieurs coups, dé téléphone proférant
des menaces avaient précédé cet attentat .

Par ailleurs , un affrontement entre ca-
tholiques et protestants a pu être évité
samedi par un millier de soldats bri tan-
niques et 600 policiers à Londondeny.
Quatre mille catholiques ont défilé pour
protester contre la situation de l'emploi.
En passant devant un local où quelques
centaines d' extrémistes protestants étaient
réunis , ils ont provoqué un violent échange
d'injures.

Mais , on en est resté là , les antagonistes
étant séparés par une double haie de sol-
dats. Les autori tés avaient  prévu d'éven-
tuels accrochages.

Un rabbin au Vatican
ROME. — Le rabbin David Neiman ,

de Boston , sera le prem ier non-chrétien
admis à enseigner à l'Université pontificale
grégorienne de Rome.

Le rabbin Neiman fera , de février à
mai 1971 , un cours de littérature juive
contemporaine. Le rabbin a déjà été admis
depuis 1966 au . Boston Collège », qui est
la première université catholique du monde
où un théologien de la foi hébraïque
ait enseigné.

40,000 francs de bijoux
dérobés à Mme Distel

MEGÈVE (AFP). — Un malfaiteur
s'est introduit dans le chalet « Anaïs »
à Megève (Ha.Je-Savoie) appartenant à
Sacha Distel , et a dérobé un cof f re t
à bijoux contenant des bracelets, colliers
et bagues estimés à 40,000 francs.

Le vol a été commis en l'absence
de Mme Distel , l'ancienne championne
de ski Franchi e Bréaud , qui skiait avec
ses deux enfants.

Contre l'artériosclérose
BELGRADE (AP). — Le médecin rou-

main Ana Arslan , directrice de l 'Institut de
gériatrie de Bucarest , a mis au point un
médicament permettant de lutter contre
l' artériosclérose et d'améliorer la santé des
vieillards , rapporte le quotidien de Belgrade
« Nedcljne Novosti ».

Le médecin s'était déjà acquis la célé-
brité avec « Gerovital », médicament retar-
dant les effets du grand âge.

Le nouveau médicament — le « Gcro-
skleren » ou « X-4 » — doit être mis sur
le marché le mois prochain.

Entretiens germano-polonais
VARSOVIE (AP). - M. Georg Duckwitz ,

secrétaire d'Etat d'Allemagne occidentale ,
est arrivé dimanche à Varsovie , pour la
seconde série d'entretiens politiques avec les
autorités polonaises.

Les conversations sont secrètes et de
caractère exploratoire , mais les Polonais
ont nettement laissé entendre qu 'il s'agis-
sait essentiellement que Bonn reconnaisse
définitivement la frontière occidentale de la
Pologne. >

La « guerre » Onassis - Niarchos
ATHÈNES. — Dans la « bataille des

mill iardaires grecs » , le dernier mot est
resté à Aristote Onassis. L' autorisation de
constmire une raffinerie de pétrole géante
et une usine de fabrication d'aluminium a
été , en fin de compte , accordée à l' arma-
teur et non à son rival Stavros Niarchos,
qui s'était aussi mis sur les rangs. Le
contrat signé avec le gouvernement prévoit
un investissement global de 18 milliards
de drachmes , soit 2 milliards 500 millions
de francs suisses environ.

Un « prix de consolation » est quand
même accordé à M. Niarchos : il pourra
étendre la raffinerie de pétrole qu 'il pos-
sède et construire une usine de lubrifiants
et développer ses chantiers navals , ce qui
représente au total un investissement de
6 mill iards de drachmes , soit près d' un
mil l ia rd  de francs suisses.

Les plus beaux yeux

Lesley M tison a de quoi être heu-
reuse. Elle possède les p lus beaux yeux
de Grande-Bretagne ce qui lui vaut de
passer des vacances luxueuses à la Ja-
maïque. Elle a été choisie parmi plus

de mille concurrentes.
(Téléphoto A P )

Les juifs en URSS
NEW-YORK (AP). — Suivant une . let-

tre ouverte » attribuée à six sionistes de
Moscou et que des voyageurs ont fait par-
venir à New-York , des dizaines de milliers
de juifs essaient vainement de quitter
l'Union soviétique.

Répondant à la campagne menée par
la « Pravda » et les a Izvestia » selon la-
quelle les juifs  soviétiques n 'ont aucun dé-
sir d'émigrer , la lettre déclare qu 'il suf f i t ,
pour se convaincre du contraire de « je-
ter un coup d'œil sur le bureau des visas
du ministère de l'intérieur et de demander
combien de dizaines de milliers de ju i fs
s'y adressent en vain dans l'espoir d'obte-
nir la permission de quitter l'URSS » .

Willy Brandt et Berlin
BERLIN (DPA). — < Neues Deutsch-

land » , l'organe du parti communiste est-
allemand SED a répété dimanche le point
île vue de l 'Allemagne démocratique , selon
lequel le chancelier ouest-allemand Willy
Brandt ne doit pas passer par Berlin-Ouest
avant sa rencontre prévue avec M. Will i
Stoph , président du conseil est-allemand,
à Berlin-Est.

Dans un commentaire , le journal  précise
que M. Brandt n 'a . rien à chercher et
rien à faire » , à Berlin-Ouest.

Un drapeau pour la CEE
OSAKA (AP). — La communauté éco-

nomique européenne (CEE) avai t jusqu 'ici
un insigne mais pas de drapeau. Cette
lacune vient d'être comblée pour l'exposition
internationale d'Osaka qui ouvre ses portes
le 15 mars.

Le drapeau de la communauté  qui flot-
tera au sommet de son pavillon représente
sur fond bleu six étoiles jaunes , une pour
chacun des pays membres de la CEE.

Soldats italiens
tués par une avalanche

BOLZANO. — La « mort blanche »
s'est abattue , pour la première fois de la
saison, dans le Haut-Adige , faisant sept
morts et deux blessés. Un peloton de
chasseurs alp ins — une quarantaine d'hom-
mes — travaillait , samedi matin , près du
hameau Ponticclio, dans le val de Braies,
au pied du mont Croda-Scabra (environ
2800 m), à l'installation d'un polygone mi-
litaire. Une énorme masse de neige s'est
soudain détachée des hauteurs, emportant
quinze militaires. Tous les soldats ont pu
être dégagés, mais sept d'entré eux étaient
déjà asphyxiés.

Entre Budapest et Pékin
BUDAPEST (AP). - Dans un article

du a Nepszabdsag » , M. Karoly Erdely,
nouveau responsable du département des
affaires étrangères au comité central du
P.C. hongrois , écrit que son pays est dis-
posé à améliorer ses relations avec l'Oc-
cident et à se rapprocher également de la
Chine communiste.

Cigarettes à.gogo
ROME (DPA). — Les carabiniers ont

arrêté près de Messine , trois hommes qui ,
à l'aide d'un canot moteur , tentaient»d' in-
troduire en Italie 218,500 paquets de ci-
garettes. Ils ont saisi le canot , un émet-
teur , deux camions et une voiture.

Ouverture de la Foire de Vienne
VIENNE (DPA). — Le président ; fédéral

autrichien, M Jonas , a ouvert dimanche
matin la 91me Foire internationale du prin-
temps. 2900 maisons autrichiennes et 2300
sociétés y participent.

La grève à l'aéroport de Heathrow
LONDRES (AP). — L'aéroport londo-

nien de Heathrow a perdu six mill ions
de livres à la suite de la grève des
pompiers qui en était dimanche à son
sixième jour .

Les 90 soldats du feu ont cessé le tra-
vail lundi passé pour obtenir une augmen-
tation de salaire de 12 shillings par se-
maine.

Prisonniers au Viêt-nam
STOCKHOLM. — Le gouvernement

suédois  a annoncé samedi qu 'il avait
été i n fo rmé  par Hanoï que quatorze p i-
lotes amér ica ins  dont, on était  sans nou-
velles , é ta ien t  bien vivants  et se trou-
v a i e n t  dans  un  camp de prisonniers.  Les
familles de ces quatorze p ilotes ont été
i n f o r m é e s  par  té légrammes directement
par le premier  ministre  suédois , M.
Olof Palme. C'est, notamment  le cas
pour Mme Bonnie Singleton , qui  n 'a
p lus entendu parler de son mari depuis
qu'il a été abattu au-dessus du Viet-
nam du Nord le 6 novembre 1!)65 , et
qu i  vient  de recevoir , à Dallas où elle
h a b i t e , un télégramme du premier mi-
nis t re  suédois lui annonçan t  que son
mar i  é t a i t  bien en vie.

Célibat des prêtres
LONDRES (AP). — Trois prêtres lon-

doniens ont adressé une lettre ouverte au
cardinal  l-leeuan pour suggérer que le cler-
gé soit consulté avant que la conférence

épiscopale d'Angleterre et du Pays-de-Gal-
les se prononce sur le problème du cél ibat
des prêtres.
. L'Eglise ne fait pas du célibat une

question de foi » . déclare la lettre des pères
Jacob. Ticrney et Towler. du diocèse de
Brentwood , dans la banlieue est de la
capitale.

« Adopter le point de vue du pape sur
ce que pense la majorité silencieuse n'est
certainement pas le moyen d' exercer la
collégialité. »

La défense de Charles Manson
LOS-ANGELES. — Le juge William

Kenne a décidé que Charles Manson . pour-
suivi dans l' affaire du meurtre de l' actrice
Sharon Tate, ne pourra plus se défendre
lui-même. Il a désigné d' office l' avocat
Charles Hollopeter comme défenseur , l' ac-
cusé étant a manifestement incapable d'être
son propre avocat » .

Jarring convoqué par U Thant
NATIONS UNIES . — Le ' secrétaire gé-

néral des Nations unies, M. Thant , a con-
voqué son envoyé spécial au Moyen-Orient ,
l' ambassadeur suédois Gunnar Jarring, pour

consultations. Actuellement en poste à Mos-
cou, M. Jarring arrivera à New-York mardi.

La durée de son séjour n 'est pas fixée ,
a Cela dépendra des circonstances » , dit un
communiqué de l'ONU.

Celte ini t ia t ive  survient après la 29me
réunion des représentants des quatre
« grands » sur le Moyen-Orient , réunion
au cours de laquelle a un léger pas en
avant » a été enregistré.

Le « grand tour » des planètes
KEY-B1SCA YNE (Floride). — Le pré -

sident Rich -d Nixon a proposé samedi
à la nation américain de p réparer, à
partir de 1972 , le « grand tour » des
p lanètes par des sondes automatiques
américaines. Le programme envisage sur-
tout l' envoi éventuel d'hommes sur la
p lanète amars. Le président Nixon an-
nonce que « dans la prochaine décennie ,
nous lancerons des vaisseaux inhabités
vers toutes les planètes du système so-
laire, y coin ris un véhicule inhabité qui
sera envoyé pour atterrir sur Mars et
analyser sa sttrfac ' ». Le président ajoute
que la pré paration de ce programme
commencera en 1971, et que l' un des
buts , « essentiel mais à p lus long ter-
me » , en sera l' exploration de Mars par
des astronautes.

Complot d'extrême-gauche
au Japon

TOKIO (FP1. — L'Organisation japonaise
d' extrême-gauche dite a faction de l' ar-
mée rouge » a établi des plans pour atta-
quer des banques et des établissements
qui participeront à l'exposition universel le
d'Osaka. et pour piller des universités pri-
vées indiquai t -on dimanche de source of-
ficiel le .  Des membres de celte organisat ion
ont élé arrêtés et ont fait  des aveux com-

plets. Toutefois , le leader du groupe Okoya
Shiomu. 27 ans. et Takama Tamiya , 25
ans, responsable des a opérations militaires ».
sont toujours en fuite et tant qu'ils ne
seront pas arrêtés le danger existera de
voir le complot mis à exécution , déclare-
t-on.

Infiltrations nord-vietnamiennes
en Thaïlande

SAVANNAKHET (Laos) (AP). — Le
colonel Soulang Phetzoumphou , comman-
dan t adjoint pour les opérations de la
3me région militaire .laotienne a signalé
dimanche que des Nord-Vietnamiens , en-
tre 100 et 150, avaient franchi le Mékong,
dans le sud du Laos, pour passer en
Thaïlande.

Selon le colonel , c'est la première fois
qu 'un groupe nord-vietnamien de cette
importance passe en Thaïlande. Cette unité
se trouvait depuis le mois de novembre
au Laos mais c'est la première fois qu 'il
en est fait mention.

Les traditions se perdent au Japon
TOKIO (AFP).  — La vieille tradition

qui veut que le cap itaine d'un navire
sombre avec son bâtiment ne sera plus
respectée au Japon. Le ministère des
t ranspor t s , devant l ' indignation du pu-
blic , a en effe t  édicté de nouvelles lois
dissi pant tout doute à ce sujet et re 'é-
guant dans  le passé cette coutume con-
sidérée comme i n h u m a i n e .

Menace de boycott
LE CAIRE (AP). — Le journal cairote

a Al Ahram » rapporte dimanche que la
fédération arabe des syndicats de transports
aériens, réunie samedi en séance extraor-
dinaire, a décidé d'user de représailles con-
tre ' les pays qui prendraient des mesures
contre toute compagnie aérienne arabe.

Dans un tel cas, l'accès des pays arabes
sera refusé aux avions de ligne des com-
pagnies de ces pays, ainsi d'ailleurs qu 'aux
navires qui ne seront autorisés à mouiller
dans aucun port arabe.
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Mea-culpa du
Dr Spock

La célébrité du Dr Benjamin Spock
date évidemment de - la publication en
1945 de son ouvrage c< Comment soignei
et éduquer son enfant », dont on s
vendu à ce jour 23 millions d'exemplai-
res. Mais, aux Etats-Unis, ces dernières
années, il était célébré dans les milieux
progressistes et de la gauche libérale
pour une autre raison : sa participation
aux marches et aux rassemblements con-
tre la présence américaine au Viêt-nam.

Elle lui valut d'être traîné en justice
à Boston , condamné puis « blanchi » ;
et ce procès lui valut d'autres sympa-
thies, notamment celle de Jessica Mit-
ford , l'une des extravagantes filles de
lors Redcsdalc , femme du communiste
Trcuhaft , qui vient de lui consacrer un
livre , jugé ennuyeux même par l'« Eco-
nomist ».

Le Dr Spock se mélangeait aux « hip-
pies », aux anarchistes, à ceux qui
crient , à l'adresse des agents de poli-
ce, o mort aux cochons ».

Et puis, tout d'un coup, le grand pé-
diatre a compris. II vient même de re-
connaitre : •• Je me suis trompé ». Trom-
pé où ? Trompé comment ?

Par exemple, à propos de la révolu-
tion que réclament les petites tètes à
longs cheveux : « C'est à la fois folie
et paresse que de parler de révolution ,
comme ils le font », vient-il de confier
à John Sampson du « Sun » de Lon-
dres. « C'est une excuse pour ne rien
faire , pour ne pas travailler assez à
l'introduction des réformes nécessaires.
Une révolution , d'ailleurs , n 'a pas l'om-
bre d'une chance de réussir. Les neuf
dixièmes des gens n'en veulent pas. »

Ses amis d'hier le qualifient même
aujonra hui de « réactionnaire ». <_ esi
qu 'il a bien changé , le Dr Spock. On
l' avait surnommé, en raison de ses théo-
ries sur l'éducation — ne pas empêcher
l'enfant de vivre à sa guise, laisser « la
nature s'exprimer » — le père de la
« société de tolérance qui admet tout ,
jusqu 'à la drogue, les spectacles obscè-
nes, l'exhibitionnisme sordide, voire la
« révolution sexuelle et culturelle » prô-
née par un Marcuse.

Or, dans un nouveau livre, « Décen-
ce et indécence : notre conduite per-
sonnelle et politi que », dont les bonnes
feuilles ont déjà paru dans le maga-
zine américain « Redbook », il procède à
une sorte de mca culpa : « Pendant des
années, écrit le Dr Spock, j'ai été un
libertaire intransigeant et ai méprisé
l'hypocrisie avec laquelle étaient géné-
ralement appliquées les lois sur l'obs-
cénité. Mais de récentes tendances au
cinéma, en littérature , en art, vers ce
que je pense être une obscénité de
choc, et son acceptation par les cours
de justice , m'ont amené à changer d'opi-
nion — particulièrement du fait d'au-
tres tendances à la violence. »

Celui qu 'on a surnommé, pompeuse-
ment « éducateur d'une nation », estime
qu'il est urgent de mettre un terme au
régime de licence actuel , qui ne peut
manquer de finir par corrompre toute
la jeunesse. Des codes de moralité , ex-
pliquc-t-il , sont nécessaires pour la bon-
ne orientation des enfants et des adul-
tes qui manquent de discipline. Toute
société évoluée en a besoin.
' n Des nations et des civilisations se
sont en fait désintégrées pour avoir
perdu loi en elles-mêmes et renonce
à leurs principes », dit-il. Venant du
Dr Spock, pareil avertissement prend
un poids singulier. Pierre COURVILLE

VERSAILLES (AP). — Hier soir, un
drame s'est déroulé aux Mureaux où un
ouvrier de « Nord-aviation », M. Michel
Wullacrt , pris d'une crise de folie furieuse
et armé d'un fusil de chasse, menaça de
ruer sa femme et ses deux enfants.

La malheureuse effrayée, se réfugia
chez des voisins avec les enfants et fit aler-
ter le commissariat de police des Mureaux.

Les policiers arrivèrent sur les lieux,
mais Wullaert du premier étage fit feu.
L'un des agents, M. Yziquel , fut rué sur
le coup. Deux agents de police furent lé-
gèrement blessés au visage et au bras.

Tandis que des renforts de police arri-
vaient, on entendit une nouvelle détona-
tion. C'était Wullaert qui venait de se sui-
cider d'une balle dans la tête.

Wullacrt était sujet à des crises d'alcoo-
lisme.

TRAGÉDIE DE
L'ALCOOLISME
À VERSAILLES

Chypre : perquisition
chez un ex-ministre
NICOSIE (AP). — Un communiqué

officiel a été publié dimanche soir à Ni-
cosie annonçant qu 'après la tentative d'as-
sassinat contre Mgr Makarios, une per-
quisition a été effectuée au domicile de
l'ancien ministre de l'intérieur , M. Poly-
carpos Gcorgadjis, qui a permis de dé-
couvrir deux armes à feu et des muni-
tions pour mitraillette.

Les policiers , ajoute le communiqué, ont
appréhendé trois Cypriotes grecs, dont le
propriétaire de la voiture utilisée par les
auteurs de l'attentat pour s'enfuir. Sept
autres personnes sont recherchées par les
autorités. Il s'agit de partisans de M.
Georgadjis.


